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Nul souci de rhumes, grippe, migraines, 
rhumatismes, dans les familles que 
protege..' ASP RO'! Chacun sait qu 'ii y 
echappera, s'il prend 'ASPRO' a temps. 

Un frisson, une douleur, une courbature, 
un acces de fievre annoncent-ils la 
menace du mal? N'attendez pas! Un ou 
deux comprimes d' 'ASPRO •, a vales 
avec une boisson chaude ou simplement 
un peu d'eau, aurontvitefait de l'ecarter. 
Souvenez-vous : •ASPRO' n'irrite pas /'estomacl 

I ,boratoires "ASPRO ", Jean SALLt, pharm., LES LILAS (Seine). Visa ISP 536 

LA TIMIDITE 
EST VAINCUE EN 8 JOURtl par un SYsteme inedit et 

• 1 rd.dical 
envoyC 
a nos 

b
teurs contre 3 fr. en timbres. 
rirc au Ur D.S. FO:s/DATION 
ENOVAN, 12, r. de Crimee, Paris. 

HAHANS, 
ContreANEHIE,GANGLIONS, 
l'huile de foie de morue, le sirop iodo­

tannique. manquent. Mais avec 
un mois de cure d'iode na.issant 

VIVIODE 
deux ou trois fois par an 
petits et ,rands retrouveront 
VIGUEUR ET SANT~ 

Ttes pharmacies. Labo,·atoires SALVOXYL, 
a Rachecorbon (1.-et-L.J-Visa n• I 082 P.260. 

SAYOIR MANGER 
Manger dan8 le calme, mastlquer 

lentement. se reposer apres les 
repas ; ce n'est pas toujolll's pos­
sible. l\lais n'oubliez pas que les 
petits malaises digestifs: aigrelll's, 
crampes, brulll!'es, migr-.tines, 
somnolencc

1
sont vile soulages par 

l'emJ>loi de a l\fagnesie Bismuree 
(poudre ou Cl')rnprimes), apres 
cltaque repas. Frs. 14.60 ou Frs. 
tl.71J. Toutes pharmacies. Lab. 
f,eprestre, I!, rue de Strasbourg, 
Paris. Visa N• t463 P. 5ffl. 

•!ti1:IU1i:10,\11),ja) 

Chaque Vendredi 

ne manquez 
pas d'acheter 

CINE-MONDIAL 
le grand hebdomadaire 

du Cinema 

Pour votre hygiene lntime • 
employez la ;;: 

GYFIA~DOSE 
.._ CllTUAtl, 101, U ff Ill JlbslN. .. rtNN. COUlllVOI( isJ 

~~ 
£,n,~ .. 

~~-
Ttes Phies . Laboratoires SALVOXYL, a 
ROCHECORBON (1.-et-L.)Visal082P. 79 3 
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LES CAUSERIES DU or FRIEDRICH 
Journaliste allemand 

Paraissent taus Jes jeudis PR1x AlJ NuM~Ro, I fr. 
Vente exclusive dans nos bureaux: 55, Champs-Elysees - Paris 

PRIX DE I 52 numeros ( I an) .•• , 40fr. 
L'ABONNEMENT ( 26 numeros (6 mois) .. . 25fr. 

Tel. BALzac 26-70. 55, CHAMPS-EL YSEES-C. Ch. p.14 7. 805 
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JEUX 

LE PROVERBE A TROUVER 

A l'aide des definitions ci­
dessous, trouvez les n1ots hori­
zontaux ins<'res dans cettc grille. 
Une fois fait. vous devez avoi.­
reconslitue un provcrbe dans l•:s 
cases cntour('es. 

1 
l--+-f'---+--t-~-+--+--1 

2 

J 

4 
P--+--+--+-1--+-+--+--1 

5 

6 
t--t--t--;,-;,--;--;,---t---1 

7 

1. On le fait a l'aide d ' un 
tin1bre. 

2. Furent bicn sonvcnt assiegrs. 
:1. Ont les Brctons comme oua,il-

les. 
4. s·appellent aussi chambrccs. 
5. -Fit la rcnommee de Cholct. 
fi. Dorinent bien souvent a la 

hrllc eloile. 
7. Balancer gaucJ1ement son 

corps (se). 
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PRIX DES ABONNEMENTS 
6 mois, 70 fr.; Un an, 130 fr. 

Adressez votre abonnement : 
55, Avenue des Champs-Elysees 
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re:1erv,s. Les manuscrin inseres 
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NOTRE COURRIER 

)I /LES ROBET, a Montmorency. 
Desire une photo dedicacee. -
Ecrivt!z it I' artiste dont vous t..lCs i­
rez la photographic, aux soins de 
Rauio-.Paris qui transmetlra votr e 
leltre. 

G. a Poitiers. Pourrais-j NOVET, 
a1•oir des renseignements sur la JIY 
rogravur.! ? - Vous pourriez vou 
adresser a « L' Artisan pratique » 
9, rue de Petrograd, a Paris. qu 
scra sans doute susceptible de vou 
renseigner utilement. 

J. TRAVERSIER, a Mantes. - Tou 
!es Jes questions que vous nou 
posez sont d'ordre strictement per 
sonnet, ii nous est impossible d et 
vnus y rl!pondre. 

UNE AUOITRICE. - La chanso 
dont vous nous parlez a de chante 
par Francie Kernel. 

,.4. L.~ a Saint-Aubin. - Pou 
un scenario de film, nous vou 
conseillons de vous 

r 
s 
r 
e 

adres se 
au Comite d'Organisalion (I 

l'Industrie cinCmatographique, ser 
,·ice de production, 78, avenue de 
Champs-Elyst6Cs Paris, oU 11 0 
pourra sans doute \'Ons indique 
la lirme susceptible de s'intfresse 

n 
r 

a un nou,·eau scenario. 
SUZANNE )OUROT, i, Nantes . 

\'ous nouvez enlendre assez Ire 
uuemnient I' artiste en <1uestion 
Radio-Paris. 

UNE LECTRICE. - N'importe quel 
le grande librairie pourra vous pro 
curer Jes piCces de Marcel Pagnol 
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DANSEUSES )APONAISES 

ANS un de ses ouvrages 
les plus interessants, 
« Le Japon inconnu », 
Lafcadio Hearn decrit 
ainsi reducation des 
geishas nippones : 

La danseuse - ou 
geisha - commence sa 
carriere a l'age le plus 
tendre. Elevee, habillee, 

nourrie dans un etablissement 
uniquement occupe par des 
geishas, pliee a une severe disci­
pline, elle y voit s'ecouler les 
saisons, pour d'autres si douces, 
,de sa premiere enfance. C' est la 
que lui sont enseignees les -lois 
de l'etiquette, de !'elegance et 
du beau ,langage. Elle prend cha· 
que jour une lec;on de daose, 
puis il lui faut apprendre une 
multitude de ohants, ipoemes et 
•musique, connaitre nornhre de 
jeux, l'art de la toilette et de 
la. parure, enfin savoir remplir 
son office dans les ceremonies 
de mariages et les festins. 

Tous ses dons •physiques sont· 
precieusement cultives. 

LE THEATRE AVEUGLE 
L'JNTRIGUE 
ET L'AMOUR 
Tragedie en cinq actes 

de SCHILLER 

EN%-
._,MOTI 

A
la suite de mon a ti 1 l_equel ci: l'occasio~ c: paru ici meme le A !~o~ •· je malmenais dun la « Journee Nation':u/oJ't, et dans 

De 1 en recu. on s'en doute peu DOB jeunes et rid' e la Nata­
batio':. letl'4,s d'ins.ultes, bien' .~e no"':breuses letlrr. icules zazous, 

dernie~e~ {::es d'encouragemen:· e'f'ds a~si des lattres d'a 
dirige veux mentionner e sames idees Et ppro-
dit not~::t~prise incl.ustriell~n=~ ';;8l)e de ~- P.'..w x:if.:" ce~ 

.1/lez en . . e1ne-et-01se. Ce lecte:r -::; 

nesse tout :~~~tnce dans les wines l' guider plus u e _que _celle de., zaz'dus ou., y tro1111erez une . 
montrer la q. e J<1_m_a,.,, mais a la ·/1 

11
('" 1eu11esse qu'il 

1

,eu-
ll {au/ d necess1te Pl la beau . que e ,I est encore te au/ 

menl u onner l'exemple C'e I re du travail. mps de 

1 
. ne associafion · . s pourquoi j' • .. 

p 'p"es de f'usine que j:PJ:l!ue parmi les 1i1\ cree l?ersonnelle-
ar le .sport que . 1r1ge. · . ouvriers et em 

communautaire' L Je pralique aver eu:r. . . -
covpriihension 'muetu~~;11i1 ouvrier-palro,/ j.~ dPvel'.'ppe _ /'esprit 

ne <eule chose com . . • vnnou1/ grace li Ill 
Mo I pie . I exemple d . n ecteur parle d ans !'action 

ra1so!l ; le sport . u sport, vante le ... 
i~~;!u~an~hls:,a~ ~;;1~;P;;j~!P~~t r:;iiiJ,'\j'e:.,~!~:· 1-:~ i~ a 
ui, donnent I' ~x onna1ssez-vous beauco muna.utaire... Mais es 

et o-uvriers ? emple et pratiquent !es up de patrons qui co' en 
c II serait s-;,uhaitabl sports ave<: leurs ~pl~: 
ampagne •t e, pourtant qu' V0\13, ·n'"" s01 entreprise en f.,;,..e en noire grand s 

quand ii ~spa~ seulement l'exerci~ du •~or!. Car 1f! o;i°e vasle 

coL;a;;;,~ut J'J:i':.t~~:~;:e~~ b~:nl diJgt;~::1! ~e sl:o::.o:~\.:iJs:i: 

besoin de 'giaonuds ~.e. deveJop°per e~ ~~o~nte, du devouemenf • , cl.,i 
r'ent des animate.;;:.scou~s et de belles ::uehr en. France, n'a pas 
1Sants et . , ma1s pas de . c es : ii lui £a I 
a ~~udr reali;::'~':~ ~= des a~1:!:1aie.b; :,edhonnants~ rh~::: 

1 ee de e en ondes rad' r 1c es 
Pour cond1::sde de designer un s~op~onique, ii. ne viendrait 

chaq_ue bourg i"a ,-'"ns c!'aque ville, d:::;,, ... des 1eunes entho ~novaholl! _du. sport Iran . chaq,ue village. dans us1astes, q1u1 a1ent la foi C'j,a1s, _une seule solution . et qui donnent l'exemple: 

~ 

'E~\ISS!ON theatrale de 
dimanche p r o ch a i n 
22 aout, a 20 h. 20, 
~era consacree a une 
t ragedie en cinq act es 
de Schiller, L'lntrigue 
et l' Amour, adaptee au 
theatre radiophonique 
par Pierre Minet. 

De toute ta pteiade 
d' e-crivains allemands 

i\lustrerent la !in dU XV!II' sie-
Schiller est ,peut-etre, apres 

son ami Gcethe, le plus bril\ant. It 
tut l'un des prCcurseurs du thea­
tre romantique

1 
vers leque1 1

1 

appe­
\aient a la !ois son talent d,e poete 
et sa science d'•historien. La gr ande 
majorite de son ttuvre est d' ail­
teurs consacree a des hl!ros de l'his­
toire, tels que Don Carlos, Gui\· 
laume Tell, Wallenstein, \Marie 
Stuart. personnages auxquels ii 
consacra des tragedies animf.es 
par un idealis.me debordant et une 
inspiration philosophique qui lui 
permit de ne pas laisser la !antai­
sie gagner sur la verite. 

Schiller, p1ein d'une sensibilite 
trf!s vieille Allemagne, donne avec 
L' Intrigue et I' Amour, un exemple 
parfait cte ce que peut etre une ceu­
vre romantique. On trouvera ctans 
cette tragedie tous les elements qui 
snnt indispensables a ce genre. 
Nous y verrons. dans une petite 
principaute, telle qu'on en trouvait 
a l'epoqu.e en Allemagne, une cour 
oll triomphent \'intrigue, la ruse, 
l' a bus de pouvoir, oil, dans un ca· 
dre restreint , \'ambition demeure 
puissante et dans ,laquelle, sans 
fr~in, e11e peut se Hvrer aux ,pires 
exces. Le personnage odieux du 
president de Walter do.mine toute 
\'action. 11 n'est plus, com.me dans 
le theatre auquel on etait ators ha­
bitue, le pi,re trompe et berne. Loin 
de ta, ii est le pere indigne et auto-

.. ritaire, vCritable despote qui ne re­
cule devant aucune violence pour 

rCaHser ses desseins. 
Son fits est au contraire d'une 

une longue et perseverante pratique. 
d'ivoire, elle apPrend a toucher les 

drniture et d'une honnetete cheva­
\eresques, l1 est le descendant 
d'une noblesse qui remonte a cinQ 
siecles et se montre le digne reje· 

lign~e Ue preux qui a nechi jusqu'a p,roduire un 
de Walter, mais dont ii retab-lit la grandeur ton J'une 

president 
1mora'te. Nous verrons aussi la pure jeune !ille, de naissance 

Plus tard vient ,l'etude des 
i-nstruments de musi,que : tout 
d'abord le tsoudzoumi (petit 
tamhour) dont il serait impossi• 
ble de tirer le moindre son sans 
Puis, avec le plectre d'ecaille ou 
cot'des du samisen (guitare). A ,l'age -de huit ou neuf ans, la delicieuse petite creature est prete, sur· 
tout c~mm.e joueuse de tsoudzoumi, a figurer dans les festins, et sait a 
merve1lle, entre deux battements de tambour, comment remplir de vin 
votre coupe jusqu'aux bords sans en repandre une goutte. 

modeste, mais grande par son honnete dignite. Elle 
contrasters avec une favorite que sa haute naissance n'a 
pas empeche de se vendre pour assouvir son gout de \uxe 

et de pnuvoir. ,• Le style de Schiller dans cette tragedie peut paraitre 
un peu declamatoir•e. N'oublions pas qu'a l'epoque un 
idealism• extr~me animait non seutement tes \itterateurs 
mais tous \es hommes. On s'exprimait d'une la~on qui 
nous apparalt un peu pc,n,peuse. Et pourtant \'ideal pro-La discipline devient plus cruelle ; la voix bien qu'assez flexible, n's 

pas_ la forte necessaire : pendant les heures les plus glacees des nuits 
d'hiver, on la contraiint de demeurer sur le toit de la maison et de chanter 
et de jouer de son instrument jusqu~a ce que la voix vienne a mourir 
dans ,a poitrine, et le sang a perler au bout de ses doigts. 

Le _denouement attendu est un rhume effrayant qui, pendant un temps, 
":e fail p\us de la voix qu'un rauque et vague murmure ; apres quoi, le 
nmhre change et_ ~e renforce. A partir de cet instant, la geisha est apte 

a exercer son metier de danseuse et de chanteuse. 

,-oquait t'eclosion d'une humanite active et enthousiaste. 
Rene Bergeron sera le president de Walter, Julien 

8-ertheau son !ils, Gisele Casadesus la chaste Louise, Lise 
Delamare lady Milford ; Rene Oenin. Miller, et Catherine 
FonteneY, M,me Miller. Les autres rOles seront tenus par 
Pierre Bertin, Robert Le Vi1:an, Georges Chamarat, Jane 

Mittre. etc. Jacques Mital, 
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Le Veritable Decouvreur du Tabac: 

(Photo Harcourt) 

A
LOR6 que les rt•strichlons 
de fum ce s11cchlent a 
celles de bouche, « boi­
re et prendre du ta­

bac », comme dlt le charmant 
Dancourt dans son Chevalier 
ci la mode, n1enacent de de­
venir difficiles. Boire, au 
sens oU on l'entendait autre­
fois, est n1aintenant un pro­
bleme; fumer en deviendra 
bientot un autre. 

Aux · regrets qu'il eveille 
chez ceux qui en sont pri­
vt\s, on peut mesurer quelle 
espece de bienfait reprt\sente 
le tabac. Ce bienfait, peut­
~tre serait-il equitable de re­
chercher le nom de l'J1omme 
a qui nous le devons. Pas 
plus qu'Americ Vespuce n'a 

dt\couvert l'Amerique, .pas plus J ean Nicot, en depit d'une tena,ce 
legende. n'a t\te le premier a importer le tabac en France. Mais c 'est 
11.insi, puisque nous parlons de la grisante solanee, que toute gloire est 
vaine et se dlssout dans Jes spirales bleues d'une fumee trompeuse : 
Vespuce, le gar~on de Florence qui conflsque aa renommee de Colomb 
la ,·eputatlon de Thevet. l'in~roducteur du tabac en Europe, qu'usurp~ 
a son profit !'adroit Jean N1cot. 

Encore que dt\bonnalre et denue d'envle, !'excellent Thevet s'est plaint 
de cette d6posseulon. Ce fut longtemps apres qu'il etlt acclimate a 
Pal1is, dans l'enclos du T,em,ple, Jes premiers plants du precieux vegt\tal 
et tandis qu'i·l ecrit. non s·ans amertume : « Un quidam (le quidam, 
c'est Jean Nico1! apparemment), · qui ne fit jam a is le voyaue, quelque 
dix ans apre-, que je {us de retour de ce pQ/IJs (Le Bresil) Jui donna san 
nom. > Cependant, puisque nous en somme"s a revendiquer pour lui 
le privilege d'une si rare trouvaille, ne tardons pas davantage a dire 
qui etait Thevet, comment ii s'en fut au ·Bro!-sil et comment ii en revint ; 
rappelons de la maniere qu'il rencontra cette plante et l'honneur qu'il. 
flt a sa cite natale en l'appelant l'herbe wigoulmoisine. 

■ 
Tout comme le roi Firan~ois I"', de rlante memoire, Thevet etait 

natif de PAngoumois; et ce roi-18. n'avait pa-s dix ans, que, sous Jes 
m~mes cieux, il venait au monde. Mais, tandis que le vainqueur futur 
de Marignan s'elevait en gadJ.lardise et en chevalerie, c'etait en ferveur 
et vertu que croissait Andre Thevet. Ses biographes veulent que cet 
.homme de Dieu fit, d'assez bonne heure, profession dans Pord•re de 
Sainl-Fran~ois, au convent des Cordeliers d'Angournme. A la difference 
de son saint patron, nous verrons qu'au lieu de petites fleurs ou 
fioretti, ce fut, de 'Preference de l'herhe ameliicaine dont ii se fera le 
poete et cueillera le bouquet. En attendant ce moment, ii advint que 
Thevet, cosmogra.phe de vocation et rien que po-ur verifier si la terre 
est ronde, entreprit de longs voyages. Venise et !'Orient le virent 
d'abord, et, comme ii se doit a un religieux a.ussi la Terre Sainte. 
Mais le gotlt ,y aldant, et ses .preferences, ill ne ·s•en tint •pas la. Pelerin 
perseverant et boo botraniste, Iii souhaita etendre son horizon, augmenter 
son herbier. Lie_ conune ii l'etait avec Jes poetes de la Pleiade, Dorat, 
Jodelle. ·Baif, voire ce grand Ronsard qui le loua en vers, noire moine 
cordelier, a peine de retour de •l'Asie, n e r~va bientot plus que de 
s'en aller en Amerique. 

Heureux qui, comme Ulysse, a fail un beau voyage 
lwi murmurait le Du Bellay de ses amou,rs, ban rimeur et Jui aussi 
des amis de Ronsard. Thevet ne souhaitalt pas· mains qu•~tre cet 
Ulysse-I'll, capable d'entreprendre •!es plus beaux periples. Preche­
ment, le chevalier de Villegagnon armait quelques valsseaux pour !es 
terres patagones. A -la recommandation du cardinal de Lorraine, ii 
accept& de prendre a son bord ce savant ingenu, sensible a la beaute 
des choses et quli, d'avanoe, a l'idee d'aborder en un si be! Em.-pire, 
s'enthousiasmait autant que s'il etlt ete le premier homme et, pour la 
premiere fols, etlt connu le Paradis. Avec ses ,-plendides for~ts , ses 
radieux olseaux aux plumages multicolores, toutes !es especes possibles 
d'insectes et de pa•pililons aux ailes d'azur et d'or, le Bresll etaiit cet 
Eden-la, que visita Andre Thevet, environ 1555. La cargalson qu'il 
en rapporta, toute scintillante, odorante et pepiante. etait composee 
de mineraux rares, d'e'l!incelants scarabees, de colibris, de \plantes. 
Entre autres, panni ces dernleres. ii y avalt ce premier .plant du 
tabac, fraglle, unique et si dellcat que, de meme que Jussieu plus 
lard avec .Jc premier cedre, ii le rapporta non point dans son 
chapeau (!es cordeliers n'en ont pa~;- , mais dans un pan de sa cagoule. 

■ 
Bien a,·ant que !es guerniers des tribus des Natchez et des Algonquins 

fumassent le calumet et negociassent la paix dans un brouillard 
d'herbes ~rillees de la Virginie. !es Amerlcains du Sud, et d'abord 
les Bresiltens, usalent de la plante ma19ique et parfumee. c .• . Autre 
•ingularlte d'une herbe qu'ils portent ordinairem,ent avec eux pour ce 
qu'll, l'·e•timent merveilleusement profitable a plusieur• choses ... lls 
cuelllent -'Olgneuoement ce~te herbe et la font secher a l'ombre dans 
leurs petite• cabanes. La man.iere d'en user e•t telle. lls enveloppent 
cette herbe, litant .yeche, en nne feuille de pal:mier, puis mettent le 

feu par un bout. et en r ccoivent la 
fumee par le nez et par la bouche ..• » 

Ainsl s'exprimc le hon moinc, grand 
voyageur et de qui Jes voy-ages etaient 
si bi.en l'agrement qu'on en d6couvre 
!'allusion jusque dans ses armotiries, 
si ressemblantes a sa destinee : 
« •.. de gueules c:i la sphere, accompa­
unees de cinq milts de navires au na-
turel sur mer d'azur ... , C'est s.ur une mer d'azur en effet que, pour 
allor de Gascogne au Bresil, puis revenir du Bresil en France, navigua 
cet homme dont le grand plaisir etait de s'en aller de par le m ondc, 
a la decouverte. 

■ 
« Je puis me vanter d'avoi,r ete le premier en France qwi a ap,portc, 

outre le plant, la premiere graine de cette plante et pareillement 
seme e l nommc ladite plante l'herbe angoulmoisine. » Et le 'Portrait 
de son cher tabac, ou de l'herbe a petun , con1me Jes BrCsil ien.s 1.a 
dCsignent, Thevet, dans ses Singularites de la France Antarct ique, de 
Je tracer avec tendresse et appldcation; m~me qu'en ce grand ouvrage 
imprime d'abord a Paris, puis a Anvers sur Jes presses du ct\.l~bre 
Plantin, est montree la figuration de l'herbe estrange. A repro~uire 
tous les ncm1s plus images les uns que Ies autres, qu'on attir1bua, 
durant le temps de la Renaissance a cette solanee d es fumeurs. on 
tresserait une Jolie guir.lande. Sont-ce -Jes habitants de !'!le Tab ago, 
l'une des Antilles, qui donnfrent, comme on le sup,posa longtemps, 
son nom au tabac ? Cel·a n'cst pas demontrc. Maiis comme Fran~ois 
de Lorraine, ,grand prieur de France et protectc u•r de Thevet, patronna 
assez la nouvelle venue. on vit que cette plnnte bienheureusc, a 
peine acolimatee dans l'cnclos du Temple, n c tar da pa s a s 'a,p•pcler 
l'herbe de Monsieur le Prieur. Grilce a ce fait pourtant que n ot,rc 
cordelier, en r ecompense de ses zeles travaux, avail et~ tour a t our 
n01ume « au1uOnie r de la reine Catherine de MCdici s histoniographe, 
cosmographe et garde des curiosites du roi ». ii advint que I'~erbe 
estrange connut la plus fnuclueuse et la plus augus te de s protections. 
Bien avant que d'~tr~ ce tte Nicotiane que Jean Ni-cot souhaitarit _qu 'elle 
devlnt, elle fut baptisee, toujours en -l'honneur de la grande p r mcesse 
mere des rois Valois, la Catherinette, tant6t la Medicee ou l'herbe a 
la reine. 

Co1nmc toute nouveautC, l'herbe ti la rein~, on la M edicCc, ou la 
Catherinctte, a l'exe1nple de son de<:ouvreur, connut plus d'une v icissi­
tude, fut comme lui longtemps meconnue. En depit du grand roi 
qui ne l'aimait pas, c'est sous son regne pourtant que les dames 
Je• plus elegantes de la cour la prirent sous !cur protection. Est-cc 
que la cbaTIT1ante duchessc de Bourgogne par exemple n_e poussa pas 
souvent la preference jusqu'a envoyer c.hercher d es pipes de tcrre 
au conps de garde des Suisses, a s'enfern1 e~ chcz elle avcc Mine de 
Chartre,, et, fa, de... fumer comme un Smsse ou comme un Jean 
Bart I Pour Mme de Caylus c'etait autrc chose : elle prisait autan t 
qu'un mat'.hunin et i•l etait 'plaisant de vo,ir ,ce petit masq,ue venir 
repctcr Esther, a Saint-Cyr, av<>c son blanc museau · barbouillc cle 
tabac. 

Ce devlnt done ces quelques fails le demontrent, une fo-rlune in­
croyable que celle de l'herbe estr(lnge. Ni !es Cara\be~ des Antilles, 
ni les Mahometans du Mogol ne la porterent a un pomt au~si ,elev.! 
de faveur. Meme ii vint une epoque, celle de noire romant,sme, ou 
la fumee du tabac continua autant qu'au ,grand siecle a bercer, du 
caprice de ses volutes bleues, la revel1ie des belles. et le son_ge ~es 
poetes. Co1mne Graziella a Naples, Carmen a ~ev1lle. la g,tamlla 
etait cigariere. C En Espagne, ecrit 'Merimee, un c,_gare donne et r e~u, 
etablit des relations d'hos-pitalite, comme en Orient le partage du 
paun et du sel. » A ce regalia prefere de la ~nvane dont le pere de 
Colomba faisait ses d,!;lices est-ce que Baudelaire, est-ce que Corot ne 
prefererent pas la pipe ? Le poeme de la pipe et de l'escargot demeure 
J'un des plus r~ussis du charmant et regretM Dereme et quels m ots 
caressants ne trouva pas Francis Jammes pour celebrer sa « pipe 
en bois, noire et ronde >. 

Comme le sein d'une petite nt\gresse ? 
Tout cela bien entendu grilce a la decouv':rte qu'avait faile au 

cours d'un voy-age au Bresil, le sa!'\e_ et curic~x T_hevet. En vain 
l'historien De TJlou, le ohroniqueur Pierre de I Esto1lc s 'elforcerent­
ils a minimiser !es cons~qucnces d'un bicnf_a1t tel ciuc celui dont un 
pauvre moine ava,it dote le mantle. En v~m .parttt _.Jean Nicot qui, 
posterieurement substitua dans la ored;uhtc 'P0pu1lai-rc, son nom a 
celui du religieux cordcli>cr La jus-1Hce, boitcu<3e, et lentie, ni,ais tout 
de m~me la jus-tice, arrive ·a son heure._ « Si volls fum ez, a ccrjt en 
reparation a la p1,us dnsigne des ingratitude~. Mam·1 ce d es Ombianx, 
eLevez dans uotre cce.ur un p etit au tel au . selg11eu• Thev~t. », M~1s cc 
« petit autel », est-cc qu'i•l n'existe pas dcJa ? Ou du moms I cp1taphc 
telle qu'on la •releva sur une plaque au cloitre des Cordcliers ct 
tf'lle qu'ains-i elle est con('ue : « Cy gist venerable et scienti(ique 
personne maistre Andre Thevel, cos'!'ographe <!e qua/re _roi.,. lequel 
age de 88 ans , est decede en cette ville de P!1,:1s . le 2~• Jour de 110-

vPmbre 1592. > Comrne quoi l'herbe an17ouln1oisrne, ou le tabac si l'on 
v-eut, n'rst pas que propr<' a enchanter l 'imagination, 8. ralm<'r la pein r, 
ou Q. bercer Jes r,ve!'I. . (:'rst auss,i unP plante qui •prolong;~ la vi(' (• t 
ta rend sinon n1t>illr11rc au moins supportablf'. 



M/1.URICE MARTELIER m'avait dit : 
- Ne venez pas chez moi. ca.r 

rien ne me ressemble moins que 
mon ~ppartement. Quand je dis << mon app~tement ». c'est \.Pl& gageure, 
car j habite un q,uartier que je n'ai pas choisi, dans un logeme-nt 
provisoire... Alors. jugez vous-m8me. 

J e nJr.J Qirai done rien de l' appartement de Maurice Martelier que notre 
opEtrateur n'a fait qu'entrevoir, le temps de le photographier entre ·,. s.e& 
detix caniches : Nanoute et Xitta. 

Le plus clair de ce bavardage s'est pass& dans un bureau de Radio,. 
Paris, IC: o\l s',8labore le programme de la plus gaie des &,missions c 
celle des Ondas Joyeuses, da~ laquelle- Martelier est, salon aa propre 
6Xpression « l'homme a tout faire ,,,, : avocat persuasif de l' Accuse de 
la Semaina, et presentateur de « Votre Chanson ». 

.t-faurice r.-.a:rte1ier cr, fait ses debuts dan_t l'op8relte; il cr8a au Th8d:tre 
Marigny « Moineau » de Louis Beydts, pU18 <t La Comtesse Marjtza » aux 
Ambas,.adeurs. Sa.ns transition il passe ~nsuite CJ la Lune Rousse dont ii 
joue les revues tout en 8crivant la musi({ue des m6lod{es qu'~l. chante. Le 
cabaret s'empare de lui quelque teJllp11-, puis II !•vient a _,i · Theatre !H' 
!'Humour o\1 il chante, toujo.urs aelon · son exprest:1on, tt lcr romance •· 

1..,ous sommtts maintena.nt en 1940. Maurke Martelier c;hanie avec l'Or• 
chestre Ray,mond Legrand et d8bute avec Lui le S ao\lt au Paramount pui$ 
au Nor,mCJ1ndie et enfin revienl ,ci sea gYandes amours, ati cabaret, CJ << J,a 

.B~~u~ic:arMt~~et~~ va•t•il a' en tenir ci cette formula ? 
- Non pas, me r8pon'ld•il. En septembre prochain, je d&buterai dians 

un autre <c tr,uc »... le cirque. Nou, avo~s, Loulou H8goburu, Jacques 
Taillade et moi. &crit un sketch que nous JOuerona Cl Medrano. 

- Quel personnage ferez•voua ? 
- \J·n clown, naturellement, celui q,u'en terme de cirque on appelle 

« le parlant » et que le pub~ nomme le clown blanc. 
- A cause de son visage enfarin8 ? 
- Vous l'avez dit. J'durai un joli chapeau pointu, un sourcil en accent 

grave, des oreilles decollees (je !es C1i deja). d.e grosses ;manches et un 
coE.tume rutilont, comme ~a... ' . . . 

Maurice Martelier me dessine de quelques traits le visage clasa1q,ue 
d'un clown blanc et CJ voir avec quelle joie il se << croque » lui-m&me, 
on juge de)a du plaisir qu'il a.ura Cl jo~er ~e no,uvea? peraon~ag!. 
I1 mat.'lquerait une touche au tableau que J& v1ens d esqu1sser de 1 acti­

·vite de Maurice Martelier ai je n'ajoutais qu'il joint ci ses, nomb'J'eux 
talents celui d' 8crire de fort jolies chanaont. et de conter de fort bonnes 
histoires. Les pre.mi8res sont aussi difl8:rentes les une&. del au\res que le 
sont les multiples <1 occupations » de leur cr8ateur : jugez•en par ces 
quelques titres : « Moustach&1Polka ». <1 Rythn:ie ». <1 Une chansonJ ». 
a Quand vous passerez devant ma maiso_n », _etc 

D 
EPUIS que sa lllle avail ete enga.gee pour tenir un role importan'\ 
dans « Fleur de Montmaryre », :!darie Mareelot vivait eomme 
dans un reve, Et ma foi I ii faut bien reconnaltre qu'il y 
avait de quoi ! Pensez done I Au lieu d'avoir a s'esquinter 

a faire des rru\nages alln de gagner !es quelques francs dont elle 
avait besoin pour assurer son eXlistence et celle de sa lllle, Mme 
Marc~ot partait des le ma tin 'Pour le studio d' Aubervilliers dans 
l'automob..!e que le direeteur de la produelion lui envoyait alln que 
Nenette ne flit pas fatiguee avant d'avoir commence a travailler, Ah I 
ee depart en auto sous Jes regards admiratifs de toute la rue Veron 
et parmi les commentaires des marchandes des quatre saisons de la 
rue Lepic ! II aurait fallu cervelle autrement solide que eelle de 
la brave femme de menage pour n'en p,as etre tournee: .. 

C'elait done comme en un reve que Marie ,Marcelo! quittait son 
vieux quartier. un reve qui durait encore quand !'auto faisaiit son 
entree dans la cour du studio et qui se prolongeait toute la journee 
durant, aussi bien pendant que Nenette subissait sous !es doigts de 
•1 'h'abilleuse et ceux du maquilleur la metamorp,hose que le cinema 
exigeait quotidiennement d'elle que pendant l'enregistrement des scenes 
don! la llllette etait !'heroine. 

Cet etat de beatitude etait tel que Mme Marcelot. qni ne quittait 
pas sa fille d'une semelle - le cachet que la fillette touchait valait 
bien que la mere de la petite vedette 1>ass1t.t ses journees au studio -
arruva sans s'en itre aperc;ue a la lln de !'engagement qu'elle avail 
signe •pour sa fille. Aussi sa deception ne fut-elle pas moins grande 
que sa stupefaction quand, un soir, au moment de monter dans l'a.uto 

_ ~ui devalt la ramener rue Veron, elle vlt venir a elle l'adminlstrateur 

QuQ.Dt aux histoires. Martelier lea 1U1ag1ne 
avec la m'eme fantaisie et la m8Die inve-ntion 
debordcmte. 

Voici la dernie're qu'il m'a con.tee et j'esp9re 
ne pas trop la trabir en la livrant Cl M';)D tour 
aux lectetira des c< Ondea ». 

Un monsieur rencontre une da.me et lui fait 
force compliments sur son elegance. 

de 111, _Compagnie qui, en lui remettant une enveloppe lui ddt : « A bientt\t, madame. Les 
prises de vues sont rerminees. Des que le film sera monte, on v~u• previendra polll" 
que vous le voylez avec votre fille .. , Et soyez sClre que, si nous avons besoin de Nooette pouT 
·un autre film, nous vous ferons signe I > , 

Alnsl c'etalt fin,i I Adieu les departs en auto, !es longues journees dans la chaleur du studdo I 
Qu'allaft-elle dire aux voisines ? Et la rude existence de menagere et de gagne-petit qu'il allait 
falloir reprendre I Grandeur et dcca-dence ! Nene~te. elle, ne disait rien. Ayant accepte, sans 
la molndre manifestation de plaisir, d'entrer dans la carriere artistique, les compliments dont, 
pendant un long mois, elle avail cte comblee ne l'avaient pas grisce et c'ela,it sans la moindre 
mauv11ise humeur qu'elle avail appris que sa •nouvelle existene~ a,•ait pri,s fin ! 

- Mon Dieu, que vous ave1 une jolie ro~e. 
un ravissant corsaqe ... Que c'est joli ces petits 
jours, que c·est joli ces petits trous 1 Avec quoi 
avez-voua fait c;a ? 

Et la dame r,lpond : 
- Avec des mites 1 •.• 

Marie Laurence. 
.. 

Deux mols plus lard, Mme Marcelo!, un beau matin, avail re.,-u une lettre du metteur en 
scene de « Fleur de Montmartre > la priant de se rendre le lenden1ain au studio pour y 
ass,isrer a une projection du film et d1scuter des conditions d'un nouvel engagement pour 
Nenette. Ah I la bonne vie allalt recommeneer I Y attralt-il done une justice en cc bas monde ? 

Le lendemain, Nenettc frlsee, pomponnce, parfumee arrivait au studio avec sa mere et assistait 
a la project:ion de « son > film, une sombre histoire ol, le personnage qu'elle incarnaiit n'echappait 
a un malheur que pour tomber dans unc catastrophe et ne eessait de pleurer ·que pour trembler, 
Aussi, la lumiere •revenue, l'attendrissement etait-il a son comble parml Jes quelques privilegies 
ayant assisle a la projection. « Elle est charmante ! Char 
mante ! Charmante I Et comme elle pleure bien ! • 

Le fail est <JUe Nenette pleurait bien non seulement 
sur l'ecran ma1s encore dans Jes bras de sa n1ere oti, 
sous l'ass~ut des ,felicitations, el'!e s'ctait refugiee. 

Eh b1en ? Qu est-ce qui lui prend ? Voyez-vous cetle 
grosse bt!te ! grognalt Mme 'Marcelot qrni se .-engorgeait 
sous Jes compliments adresses a sa progeniture. Veux-tu 
bien ne ,pas 1>leurer eomme ~a I M. Darlincourt v,ient de 
me dire que tu recon1menceras un nouveau film la se­
.maine prochalne, Qu'est-ce que tu dis de ~a I t;n nouveau 
film encore plus beau que le premier I 

Nenette rcnifia, ecrasa sous ses petits poings Jes larmes 
qui coulaient le long de ses Joues et hoqueta : 

- Je ne veux plus fa.ire de cinema I 
- Tu ne veux plus faire de cinema ? En voila une 

idee ! Et peu1'--on savoir pourquoi tu ne veux plus faire 
de cinema? · 

- Jc ne savais pas que j'avais etc si malhcureuse, Et 
Jc ne vcux plus etrc malheureuse comme 1;.Q I 

Rene Jeanne. 
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De 7 h. a 9 h. 15 et de 11 ·h. 30 a 22 h. 15: 219 m. 6 (1366 kcs), 247 m. 3 (1213 kcs), 274 m. (1095 kcs), 288 m. 5 (1095 kcs) 
312 m. 8 (959 kcs). De 22 h. 15 a 2 h. du matin: 312 m. 8 (959 kcs). 

DIMANCHE 22 AOUT 
8 h. Un quart d'heure 

de culture physique, 
avec Andre Guichot. 

8 h. 15 Ce diaque eat pour vous. 
presentation de Genevieve Maquet. 
~ h. Le Radio-Journal do Paris. 
9 h. JS Ce disque est pour vous 

(suit&). 

I 9 h. 40 La Rose des Vents. 

9 h. 55 Pierre Bernac. 
Les yeux (.{ubei-t-Sully-Pru-
dhomme) - Chanson pour le petit 

cheval (D. de Severac). 
10 h . Transmission de la m.esae 

dom.inicale. 
11 h. Edward Xilenyi. . 
La Gondoliera, extraite de « \ e-
nezia e Napoli » (Liszt) 
15• Rapsodic : Marche de Rakoczy 
(Liszt - Au bord d'une source 

(Liszt). 
11 h. 10 « Le grenier d' ArleqWn •• 
evocation radiophonique de Rene 

Dez. 

II h . 30 Les Maitrea de la 
Muaique : « Mozart », avec la 
Soci8t9 de• Instruments Cl vent, 

dir. Fernand Oubrad~ua. 
PrCsl•ntatrion d'Horace ="ovel 
Symphonie concertante kochel 
9, pour hautbois, clarinctte, 

cor et basson. 

12 h. L'OrcheatJ'e Richard Blareau, 
avec Ricardo Bravo et Michel Ramo•. 
Presentation de Jacques Dilly et 
Suzanne Hurn1 - La belle saison 
(/. lJelettre-.lfuscal), par l'orch. -
Amazone (Gody-Potel'al), par Ri­
cardo Bravo - Conccrtino pour 
harpe (Roger-Roger), soliste : _P. 
Spiers - SoJcil sur la ne1ge 
(Brauo-Poterat), . p~r Ricardo 
Bravo . Rhapsod,e-Jazz (.If. Ra­
mos , par '.\-t. Ran1os - Les atirs 
de Borel-Clerc. par !'or.ch. 
Etoile solitaire (Bravo), Sur la 
ton1be de 1'ain1Ce (Bravo), par Ri­
cardo Bravo - Le lac est un n1j­
roir (Boulanger-Ramos), Cherokt·e 
(R. Noble), Je cherche le gar~on 
(Hudson), Ston (Lamber/), par 

J'orch. 
13 h. Le Radio-Journal de Paris. 
13 h. 15 Le programme aonore 

de Radio~Paria .. 
13 h . 20 Quelq,uea enregistrementa, 
13 h. 35 A travera lea nouveautea. 
Dans lcs jar<lins de Trianon 
(1'es.,ier-Bayte-Simonot), par Jean 
Lambert - La marchande de fleurs 
(Bourtayre-Vandair), par Marie 
Jose - Oh, ma m'ami (Durand­
Poterat), par Viisconti - Le p'tit 
bar tout en bleu (.Ualleron-Delan­
nav), par Lina Margy - Rlen que 
toi (/Jurand-Poterat • pa_r Andre 
Clawau - Elle frt'quenta,t la rue 
Pigalle (.{,so-:ltaflrierl, par He­
lene Sullv - Aupres de ma fenetre 
(.If. .\lt!tJhen), par Jacques !\fe-

ttlhen et son orch. 
14 h. Le Radio-Journal de Paris. 
14 h . 15 Jeanne-Andree Guerin. 
Pieces pour clavecin : Joyeusc, 
Rigaudon, Musette (Rameau) 
Elude op. 25 n• 4 en la mineur 
(Chopin) - Le tombeau de Cou­
perin : Menuet, Toccata (.If. 

Rauel). 
14 h. 30 Pour nos jeunea. 
La chanson des cigales, conte de 
la Provence, une r~alisaNon de 

Tante Simone. 

15 h . Le Radio.Journal de Penis. 
5 h. 15 Les aucces du diaque. 
··1a l'bon vent (arrgl Legrand), 
Jar Raymond Legrand et son 
orch. - La c01ntessc n1'a dit (J. 
Solar) par Jean Solar - Refrain 
sauvage (Lopez-Llenas-Hiegel), 
par Aime Barelli et son orch. -
La Julie Jolie (G. Coute). par 
Suzy Solidor - L'alouette, par 
Ravn1ond Legrand et son orch. -
Si ·!'on gardait (Vildrac-L. Lau­
ren/), La ronde (P. Fort),. par 
Suzy Solidor - Pot-pourn sur 
« La Chauve-Souris • (J. Strauss) 
par un orch. symph. - Les oi­
seaux dans le sofr (L. Henneue), 
par Georges Thill - Arlette de 
Cloris (Lulli), par Yvonne Prin­
temps - « Le pays du sourirc » : 
Je t'ai donne mon creur (F. 
Le/Jar), par Georges Thill ; Poete 
et pavsan, ou,·. (F. Suppe). par 
Porch: du Concertgebouw d'An1s­
terdam, dlir. Willem Mengelberg. 
16 h C'etait une fable, 
une · r Calisation de Roland Tessier, 

interp1·etee par 
Marie Laurence. H818ne Garaud, 
Helene DaBBonville. Colette Filacier. 
Pierre Bayle, Jaque~Simonot. Michel 

Delvet et Roland Miles. 

16 h. 15 Le Grand Or,chestJ'e de 
Radio.2aris, &oua la direction de 
Jean F0t·Jtn.et avec la Chorale 

Emile Passam. 
Presentation de Pierre Hicgel • 
Les joyeuses . com.meres de 
Windsor (0. N1colat) - Sym­
phonic en re mineur (C. 
Franck) - Trois nocturnes 
Nuages FNes, Siren<'s (De­
bussy J '. Rapsodie espagnole . 
PrClude a la nt~it, )falaguena, 

Hahanera, Feria (Ravel). 

18 h. L'Orche.stre Leo Laurent. 
La bolle de Jouets (Gauwin) -
'.\ladriga,t (Simonelli) - Ou,·erture 
des Cent Vierges (Lecocq) -
Czarda caprice (L. Laurent), -
Sercnacle ( Widor) - Dancing 1am­
hourine (Polla) • Cordoba 

18 h . 30 
Cmission 

a 
18 h. 45 

(Lozano . 
Nippon, 

consacrCe au Japon et 
J'Asie Or<ientale. 

Paul von Beky 
et son orcheatre. 

Pirette (Pohl) - Fruits interdits 
(Canlico) - Louise (H. Pohl) -
Chanson meditation (Cottone/) • 
~lirage (.Ua.<ian) - Solo pour deux 
pianos (Buchholz) - Melodies de 

films de Peter Kreuder. 
19 h. 15 La vie parisienne. 
19 h . 30 Le sport. 
19 h . 45 Bemadette Delprat, 
Au piano : Eugene Wagner . 
'.\ft'lodies de Duparc Invitation 
an voyage, Le manoir dt> Rose­
n1onde, La vie antCrieure, Soupir, 

Chanson triste. 
20 h. Le Radio-Journal de Paris. 

20 h. 15 <c Intrigue et amour », 
pjece en 5 ectes de Sehillrr • 
Adaptation radiophonique de 
Pierrt• '.\lint"! • Jnterprclt't• par 
Rene Bergeron, Julie-n Bertheau. 
Pierre Bertin, Lise Delamare, 
Robert Le Vigan, Rene Genin. 
Catherine Fonteney. Gisele Ca­
aadeaua, Georges Cha,marat et 

Jane Mittre. 

22 h. 02 Le Radio I ournal de Paris. 
22 h. 17 Resultats aportifa.. 
22 h 22 Orchestre du Norma,ndie, 
sous la direction de J. Metehen. 
'.\ledium tempo (.If . .lfel1' /Je11 l -

Atlends-moi mon amour (A. Si­
niauine) - Machine a ~crire swing 
(/. Mete/hen) - La fausse maitrcsse 
(l'uain) . Petit hotel (Pallex) -
La trompette en fer blanc (Seo/lo) 
- Ibis (.L Wurlop) - En descen­
dant (A. Renard) - Je n'sais com­
n1enl (.\toschana) - Pot pourr,i sur 
des airs de Charles Trenet : 
Bourn I Bonsoir, jolie 1uadame, 
Un :nien n1e fait chanter _ Blues 
(7'. Desserre) - En dansant, du 
film « Picpus » (/. Mt!tt!hen) -

Ca c'est Paris (Padilla! j. 

23 h . Souvenirs : 
« En t'coutant Pierre Loti el 
Anatole .France » par Jean 

Jos,•ph-Renaud. 

23 h. 15 Quatuor Loewenguth. 
9• Quatuor op. 52 n• 3 An­
dante con n1oto. Allegro vivace, 
Andante con moto quasi alle­
gretto, M(•nuetto gracioso, Allegro 

mo Ito (Beethoven), 
23 h. 45 Jean Galloux 

et Henry Gautier. 
Ouverture de la 28•· cantate (J.-S. 
llach) - Grande fugue en re •'lla­
jeur (/.-S. Bach) - Choral en si 

bemol (J.-S. Bach). 
24 h. Le Radio-Journal de Paris. 
0 h. 15 Grand concert varie. 
La HIie du rCgiment, ouv. (Doni­
zetti), par I orch. de !'Opera 
d'Etat de Berlin, dir, Walter Lutze 
- Harmon'ie des spheres (Jos. 
Strauss), _par l'o~ch. ph_ilh. de 
Berlin, dtr. Alo1s lft-hchar -
« Etienne :\f.arcc--1 » : Pavanc:- et 
valse (Saini-Saens).,_ par un grand 
o,•ch. symph. dir. vustave Cloez -
Serenade (G. Pierne), Chanson de 
Solveig (Grieg), par Maurice Ma­
rCchal - De l'ancien et du nou­
veau monde (Dvorak), Danse es­
pagnole n• 1 en sol (Grunados ), 
Danse espagnole n• 3 en re (Gra­
nado., 1 par un gd. orch. symph. 
. La plus que lente (Debu..sy), 
par Jean Fournier et Pierre Cap­
dt•vielle - « Passionn~ment » 
(.l(essager) - Couplets de Julia, 
par Germaine Fcraldy, Valse 
chantce par Le Clezio . Le jon­
gleur de:- Notre.-Dan1e, fantaisie 
( .\ta.,senet), par un gd orch. symp. 
- Le 111oulin sur la falaise. ouv. 
(Reissioer), par l'orch. de la 
Radio de Berlin, dlir. Alois Ml• 
lichar Havnnaise (de Badet­
Longa,1 ~ Sans un mot (de Badet-
1 ... ongas), par Vonni ~arcoux -
Les saltimbanques, fantaisie (L. 
Ganne), par un orch. syn1p.h. -
Lisa (.fodolfi-_Bauye).j Laisse-moi 
rester (.{ndolf<-Bauge , par Andre 
Baugt' - Pot 1,>ourri d.- l'opcrette 
« Lady Hamilton > (Kunneke), 
par l'orch .. de !'Opera d ' Etat de 
&rlin, dir. E. Kunneke _ Div~r­
tissc>inent provrn~al (H. Casad(•­
s,is), par un g'b

1
~;~h. symph. dir. 

2 h Fin d' emission. 

LUNDI 23 AOUT 
7 h. Le Radio-Journal de Paris. 
7 h . IS Un quart d'heure 

de culture physique, 
a,·t•,· An<lrl' G11ichot. 

7 h. 30 Concert matinal, 
t:ne folle idee (F. Funk J, M,•nut'I 
(Bolzoni), H1un1r ur <te violonisk 
IF. Diederich), Capriecio (Er­
hardt) , par "·.alter Fenske f'l son 
oreh . • Saxo-stt-p (Rrau). I.a cla­
ri11c-tt1· 1•11 fn l it> ( Hra11 ) . par Atlal -

hcrt Lutter ct son orch. - Sans toi, 
chf ri, j c n 1ai plus rien (.ltacke­
ben), par Kurt Hohenh<'rge r et son 
orch. • Idee morose (lJemany), 
par Stan Brcndcrs et SO'Il orch. -
Bonne humeur (.\1ackeben) , p.ar 

l{urt Hohenberger et son orch. 
8 h. Le Radio-Journal de Paris, 
8 h. 15 • Tendrea rengainH 

et ritournelles. 
La ,·alse de toujours (1 .. -P. Ve­
theuil), par Jean Va issade et son 
ens. n11uscttc - Aimcz-vous Jes 
111oules marinie res (Varna), par 
Dnmia • JI n'a pas Ires hon carac­
tere (L. Gaste), par Jean Vnissade 
et son ens. 1nust•tte - Aux quatre 
coins d'lu bnnlieuc (.\1. l "aucaire), 
par Da mia - Lrs ycnx fcrmes (Ze­
tibor-Larue) . par Andre Claveau -
Valse blonde (N. Val) , par Emile 
Currar.a et son ens. - Tout en fl8.­
nant (Siniavine-Poteral), par An­
dre Clavcau • Y a ri,•n q,ue toi (R. 
Cloerec), par En1ile Carrara et son 
ens. - RCverje (A .. Siniauine) , par 
Jean Suhlon - On s'.ain1era quel­
qut•s jours (Lo11ig11y-Lar11e ) , par 
Annette Lajon . '.\Ion village au 
clair de lune (Larue-Lutece), par 
Jean Sahlon - T•ll vienclras (Loui­
guy), par Annette ,Lajon . La 
chanson du nl.8\'0n (Betti), J'ai 
saq1e la barri/>re (J. Hess ) , par 

'Fol ix Chardon ct son orch. 
9 h. Le Radio.Journal de Paris. 
9 h. 15 Amat de !'emission. 

• 
II h.30 Jeanne Dufour 
Au piano : Jean Neveu - Varia­
tions (Carelli) - Esquisses (Gau­
bert) Mouvement pt•rpetu<'l 

(Re~). 
II h.45 Soyons pratiquea : 

Nos enncmis les insectrs. 
12 h. L'Or<:hestre de Casino de 
Radio-PCUU. sous la direction de 
Jean. Entremont, avec Georg ea 

Bouvier . 
Om·erture joyeuse (7'/J. Blumer), 
pai- J'orch. - Lrs Noces de Figaro: 
Re.cit <'t air de Figaro, du 4,, acte 
(Mozart) • Le pas d'arme du rol 
Jean (Saint-Saens), par Georges 
BQluvier (•t l'orch. - Harmonies du 
soir, pour violon et orch. (Ch. 
Sin ding), soliste, M. Arrue . Les 
vieiUes de chez nous (Levade), 
Les trois hussards (Lionnel), par 
G. Bouvh~r <•t l'orch .... Deuxieme 
suite d'orchrstre: Pr(•Jucle, Scht>r­
z,1, Nostalgit>. Final<• (G. ,le .lti-

cheli). par l'orch. 

RE.NE BERGERON 
(C:ro11uis Jan .Harn.) 



JEANNE DUFOUR 
(Croquis Jan Jfara.) 

13 h. Le Radio-Jc.urnal de Paris. 
13 h. 15 Le programme sonore 

de Radio-Paris. 
13 h. 20 Muaique de films. 
Ros,• du Tyrol: • En haut sur la 

·1uonta.gne » (Grothe), par B.arna-
hhs von Geczy ct son orch. - Jc 
chante: « Ah, dis, ah, dis, ah, 
bonjour », • La vie qui va » (Ch. 
Trenet), par Charles Trenct - Le 
rossignol sucdois : • La chanson 
d•1 postilion » (Grot/te), par Bar­
nabas von Gecz3,• et son orch. -
Sixiemc etage : • Le soleil a sau­
tC duns n1a cha1nbrc :o, « SixiCn1c 
etagc » (Van Parys), par Lucienne 
lklyle • P,·ter J{reuder joue des 
cxtraits du !llm • Les trois Co­
donas » (Kreuder) - Fille d'Evc: 
« Par unc nuit de n1ai » (P. Kreu­
<lcr), Le soleil a toujours· raison: 
• Toi que mon coour appelle » 
(di La.zzaro-Rodor-Poteral), par 
Irene de Trebcrt • Peter Krcnder 
Jone des extraits du !llm • Cora 
Terry • · (Kreuder) • Le chant de 
l'c·xile: « Ce n1afin n1~1ne » (Valz­
Piaf), « :\la belle etoilc • (Bour­
ta_yre-Vandair), par Tino Rossi • 
Lilas blanc: < A mon coour » (.lf. 
Jary), Le fou chantant: • Oui et 
nou » (F. Grothe), par Stan Bren-

ders et Bon orch. 
14 h. Le Radio-Journal de Paris. 
14 h. 15 Le Fermier a J'ecoute : 
Causeries : Le contrat d(• travail 
a selaire difffre », « Comment 
ll's terr<>s se <lCcalciflent :o, et •un 

reportage agricole. 
14 h. 30 Lea granda aolisle&. 
Gavotte en rondceu (J.-S. Bach), 
par Georg Kulcnkampff . Prelude, 
Sarabande, Menuet n° 1 et n° 2, 
Gigur, extrait de la Partita n° 1 
en Si mej,•ur (J.-S. Bach), per 
"'alter Git•seking • Adagio en mi 
ruin('ur ( .ifozart), par• Grorg 
Kulcnkampff • Concerto italien : 
Allegro, Andante, Presto (J.-S. 
Bat·h), p,,r "'alter Gieseking • 
Fugue en la mejeur (7'artini), per 

Georg J{,ulcnkampff. 
15 h. Le Radio-Journal de Paris. 
15 h. 15 Guy Berry, Michel Warlop 
•t son ■eptuor a corde■ et Jacque-

line Moreau. 
l:n ct un (Wraskoff), Les 
r~vcs sont des bnlles de I sovon 
(/lermite-Lemarchand), Derrifrc 
l<>s volets (Valdy-Terrier), J,a 
chanson des ombres (/. el H. 
7'ranchanl), Le legende du trou­
badour (Louiguy-Larue), ,par Guy 
Bt•rry • Nile (.llf. War/op), Poker 
(War/op), Harmoniques (War/op), 
Kermcsse (\\"atlop), per Michel 
\\'nrlop ct son septuor I, cordcs • 
L • bar de !'escadrille (7'essier­
Simonot), 11...a chanson des violons 
(Boes1nans-Va11<le11dries), Viens ... 
pins prt's (L. Poterat), A•n p;rC' dt> 

l'an1our (Siniavine-Herncz), prir 
Jacqupline Moreau. 

16 h. c( Quelques- minutes 
avec le co,mmisaaire Baudoin », 

par Jean Ashelbc. 
16 h. 15 (< Pour vous, meadames », 

presentation de Lola Robert. 
17 h. Le Radio-Journal de Paris. 
17 h. 05 « Le 200• anniveraaire de 

la naissance de Lavoi.tier », 
par Albt•rt Rane. 

17 h. 20 L"Orchealre de ehambre 
Maurice Hewitt, avec Simone Hardy 

et Regina Patorni-Caaadeaua. 
Concerto pour qu ,nton et orcheS­
tre: Allegro, Andante, Rondo (Bru­
ni), par Simone Hardv ct l'orch. 
- Concerto pour clavfcin et or­
rhestrc : Alkgro, Sicilienne, Ron­
do (Borghi), par Regine Patorni-

Cas.adesus et J'orch. 
17 h. 45 Jacques Bertot, 
Au piano: Eug~ne \\'ai,:ncr - O"a­
trP poenu~s: a) TendrenH.·nt enla­
c('s ma ch~re hirn-ai1nCe; b) Pour­
quoi ,·ois-je plilir la rose parfu­
n1Ce; c) C<•ux qui -parn1i les n1ots 
d'a1nour; d) Depuis que nnl rayon 

(Guy Ropartz). 
18 h. « Lea t&moina ailencieux », 
nne realisation de Roland Tessier, 

intc1•pretre par 
Marie Laurence, Helene Garcrud, 
Colette Filacier, Michel Delvet, 

Roland Miles et Jean Lanier. 
18 h. 30 Lea actualitea. 
18 h. 45 Heinrich Xorsnick. 
Larmcs (.\tozart-Liszt) • Tu es le 
repos (Schuberl-Liut) • Temps de 

marche (F. Lint). 
19 h. D'hier a aujourd'hui. 
19 h. 05 La Legion deo VoJonlairea 
Fran~ais contre le bolcheviame 

vou'J parle. 
19 h. JO Lea hellaa ouverlu:rea. 
A.hu Hassan, ouv. (Weber), par 
!'Orch. de Berlin, dir. Leopold 
Ludwig - Anacrron, ouv. (Cheru­
/Jini), per l'Orch. de !'Opera de 
Berlin, dir. H. von l{arairm - Le 
berhicr de Bagdad, om·.· (Corne­
lius), par l'Orch. Phil. de BerJin, 

dir. Richard Strnuss. 
19 h. 30 La France dana le mond11. 
19 h. 40 La minute du travail. 
I~ h. 45 L"a.ccordeoniale 
Emile Pr.udhomme et le guitarlste 

Louis Sponnagel, 
Clain·oyante (Prudhomme), Pour 
toi seule (Prudhomme), :\lusique 
en camping (Prudhomme), Nostel­
l(ie bohemienne (Prudhomme), 
Pinson rnoqneur (Darra.,) , Y aura 
t•ncore des hr11ux dimanchrs (Pru-

dhomme) .. 
20 h. Le Radio-Journal de Paris. 
20 h. 15 Le programme sonor• 

de Radio-Paris. 
20 h. 20 Ray,mond Legrand 

et aon orcheatre. 
Espoir · (Batel/) • Les s,ucci's de 
'-1. Van,dair (Di11ers) • Ciribiribin 
(Pestalotza) • Lt• chef n'aime pas 
la musique (Warren) • L'hotcl 
des trois canards ((,he.,tem) • El 
rancho grande (Uranga) • Vons 
ete., Jo! ie (1'renet) • Au bain .:\la­
riC' (l'resnes) - Appelez ,:a con1n1e 

vous voulez (Van Par11s). 
21 h. Noa prisonniera. · 
21 h. 15 Rythme et me Jodie. 

unr pr~s<•ntation de lfarc 
Lenjcan 

22 h. Le Radio-Journal de Paris. 

22 h. 15 L' Association 
dH Coneerta Gabriel Piern6, 

sou. la direction 
de Gaston Poulet. 

i\nnh•e-rsair(• c.le In mort d'Al-
bert Ronsseil - Evocations: J .. n 
dill' rose (A. Roussel) • Le 
festin de l'areignee (A. Rous­
sel) • Suite en fa (A. Roussel). 

23 h. Au rythme du tempi, 
23 h. 15 L'Orchealre de !"Olympia, 

1ous la direction 
de George■ Dervaux. 

Lr pays du sourire, sClertion (F. 
1 .. t•lwr) - .Jp sais qu'un jour (.\!. 

Jary) . Isolinc, extrait du ballet 
(.\fessager) • Dans tons !es pays 
du monde, du fihu: « Faux cou­
pable » (Pro/es) • Ma poupee che­
rie (D. de Seuerac) • Les fleurs 
sont des 1nots d'an1our (l'vain) -
La fCria , suite d'orrhestre (LacO­
me) • Les merins sevent (P. 

Kreuder). 
24 h. Le Radio-Journal de Paris. 
0 h. 15 Lea belles pages lyrique■, 
Si j'Ctais roi : « Vous n1 'a in1ez, 
dites-vous » (.{dam), par Ville­
belle et Germaine Feraltl\· - Ro­
meo ct ,Julit•tte : « Ce,'otine » 
(Gounod), par Gaston ~lichcletti 
- :\lircille: • 0 Magali, ma bien­
aimee » (Gounod), par ~f. T. Gau­
ley et Gaston )fichl'letti .. Les pe­
cheurs de perles: • ,Jc crois en­
tcndrc » (Bizet), par Giuseppe Lu­
go . Carmen: • Quintette » (Bi­
zet), p.ar Mines Cerney, Le bard, 
Fcnoycr, :\1~1. Pujol et )larhil -
Herodiede: « Air d'Hfrode (.\fa.,. 
sen et), .par Guenot - Le Cid: « Air 
de Chimcnc » (Massen~t), par Ja­
ne Lu val . Sapho: « Ah! qu'il est 
loin 1non pays » (.Uassenel), par 
Gt•or9:es Thill . Samson ct Dalila 
(Saint-Saen."t): fl. :Mon creur s'ou­
vre a ta voix », par Alice Ra­
vea1u; « Chanson d l' la n1cule », 

par Georges Thill. 
I h. Concert de musique leg~re. 
La ioie de chanter (Strauss) , 
Arnollr tzigane (1.,..ehar), par un 
grand orch. symph. - Le baron 
tzigane, fanteisie (/. Strauss), per 
l'Oreh. de ! 'Opera de Berlin, dir. 
" 'alter Lutze .. Ouverturr pour une 
comedic hongroise (K. Bela), per 
l'Urch. d(' I'Op<'ra t..!r Berlin, dir. 
\\'. BrutlC'r - Le cousin de n•alJe 
part, pot pourri (E. Kunneke ), par 
l'Orch. de !'Opera de Berlin, dir. 

E. Kunneke. 
I h. 30 Dea airs, de la danse. 
Ah. que le fl'rme est grande (Gui­
da-Chcim{leuri,>, par Tomas ct 
s~s joy<'ux ga'n;ons - La chanson 
d" la Sierra (Scotto-Cab), par Jui­
me Plane • Senorita ~!aria (l.:nia­
C/Jamfleury). par Tomas et ses 
joyeux gar~ons - N'1l1Hs d<.' nwn 
pays (Scotto), par .Jaime Plana • 
Fantesma (.\fendizabal. Ro/ton), 
par Ramon 1lcndizabal ct son 
orch .. Do et mi (Gaste), per Jo­
sette Dayde . Le charmeur de S61'· 
pents, p.ar I<' Qnartett swing Emil<' 
Carrara - Grand-pC'rC' n'ain1e pas 
Ir swing (.lfartisson-1 ... lenas), par 
Josett,• Devde . Perro vicjo (.lten­
di:abal), par Ra,non :Mt•ndizabnl 

<'t son orch. ' 
2 h. Fin d',mieaion. 

MARDI 24 AOUT 
7 n. Le Radio-Joumal de Paria. 
7 h. JS Un q,uarl d'heure 

de culture phy■ique, 
evec Andre Gnichot. 

7 h. 30 Concert matinal 
Courie et bonne (Munsonius), La 
blonde Louise (Richter), per Adal­
bert Lutter et son orch. • Le 
forge du ,·lllage (7'romm,r), Sere. 
nade a Tetouan (Miick), par 
Heinz Wehner et son orch. • 
Czerdas (.lfonli). Lucinna (Fens­
ke\ per Welter Fenske et son 
orch. - Sur mon creur (Flieder­
Jary), Qui et non (Grothe), La 
dense continue (Brenders), Temps 
mod~r11es (Saguel), per Sten 

Brenders et son ore.It. 
8 h. Le Radio, Journal de Paria. 
8 h. 15 Que cea chcrnaona 

't"ou■ accompaqnent. 
Santiago (P. Durand), par Emile 
Prudhomme et son ens. . Mon 
p'tit coin de Paname (Poterat-Cre­
uoisier) , par .Jean Lambert - S~­
renade pres de Mexico (Kennedy­
Carr-Poterat) , par Lina Tosti -
Petite "'l'ur Angelic:iue (Louiguy­
l.an1t'), par Jean-P1rrrr Dujay -

L'hotel Astor (Hess-Vandair), par 
Richard Blarcau et son orch. • 
Mon souvenir, c,est n1a chanson 
(Mal/eron-Joeguu), par Elyane 
Celis - Si tu passes par Suresnes 
(de Pierlas-Rouzaud). par Andre 
Pesdoc - Les jours sans ma belle 
(Hess-Vandair), per Richard Bla­
reeu et son orch. - Bel-Ami (Po­
terat-.\1ackebe11), par le Chanteur 
sans nom - Le refrain de la pluie 
(J. Larue). par Leo Marjane -
Diles-! ui de me part (Delmon-La­
rue), par Tino Rossi - l.A>ulou 
(Betti-Chevalier), par Richard 
Blareau et son orch. - Plus rif'n 
n'existe (C. J,"aure), per Jean Sa­
blon - Rosita (Vandair), per Ri-

c.hard Blareeu et son orch. 
9 h. Le Radie-Journal de Paria. 
9 h. 15 Amat de !'emission. 

• 
11 h. 30 Annie Bernard. 
eccompagncc par !'ens. Leo Lau­
rent • Prenons le m~me chemin 
(Grothe) - J'ai vu danscr l'espolr 
(Durand) - Qnand viendra le Jour 
(Lanjean) • Laissc-moi croire au 
bonheur (Rinaldi) - De notre 

amour (Laurent). 
11 h. 45 Protegeons nos enfants 

Savoir ... vivre I 

12 h. Association des Concerts 
Lamoureux, sous la direction de 

Gustave Cloez. 
Les lncles galantes, premiere 
suite (Ramea.u) • Ballet de 
Fragonard (Pierne) • Prelude 
du deuxirme acte de Gwendo­
line (Chabrier) - Diane de 
Poitiers, premiere suite (/. 

lbert). 

13 h. Le Radio-Joumal de Paris. 
13 h. 15 Le progra.mme sonore 

de Radio-Paris, 
13 h. 20 Jean Yatove 

et aon orchestre. 
Fantaisie sur d<'s noms de fleurs : 
Fleur d 'atnour, La rose noire, Les 
Jilas I.a rose. La violette, La n1ar­
gncrito. Le bouquet . J'el tout 
garde pour toi (/. Hess) _ Bol~,:o 
(Louiguy) • Poussiere d'eto1le 
(G. Ferr) • Soiree pcrdue (L. Mar­
jane) - Le demon de la danse 
(Grothe) • Depuis que les bals 
sont fermes (V. Scotto) - Si tu 

revois Paris (V. Sootto). 
14 h. Le Radio-Journal de Paris. 
14 h: 15 Le Fermier a l'ecoute : 
Causerie : « Conseils sur J'ali­
mentetlon du betail > et un repor-

tage agricole. 
14 h. 30 Une emission 

-de Charlotte Lys~s. 

RICARDO BRAVO 
(Croqni., J(ln .lfarn.) 
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ODETTE ERTAUD 
(Croquis Jan Mara.) 

14 h. 45 Nelly Audier. 
Sonate op. 81 : .Les adieux, 
L'absence, Le i-etour (Beethoven), 
IS h. Le hadio.Journal de Paria. 
IS h. IS Clement Duhour. 
J'al bAti ma maison (Scolto­
Ji.oucr) - Tout mon reve est dans 
vos yeux (Scotto-Koger) - NJ.ni 
(Lopez-Poteral) - Jim (Lopez-

Poteral). 
IS h. 30 « Aoil.t 
lea oiaeaux aouffl•nt ,des cieux », 

par Douglas d'Estrac. 
IS.h. 45 Anaefte Lajon. 
Pour f@ter ton r etour (Tessier­
Bayle-Simonot) - Le petit bal du 
coin (Rouzaud-Delannay) - Com­
pagnons, dormez-vous (Tez<!-Lle­
uas) - C'est dans .un caboulot 
(Lanjean-H<!mon) - Johnny Pal-

mer (Pingault-Webel). 
16 h. Le Bonnet de Mimi Pinaon, 
une rcaUsatlon de Fran~oise 

Laudes. 
16 h. IS « Dede •. 
operette de Christine, selection 

cad1opho11ique a,•t~c Che,ralier. 
17 h. Le Radio-Journal de Paris. 
17 h. OS La Franc:e coloniale : 

« Le nickel caledonien •· 
17 h. 20 Ginette el Jean Neveu. 
Sonate : Allegro ma non troppo, 
Improvisation, Andante et Alle,irQ 

(R. Strauss). 
17 h. 4S Marcelle Bra1><:a. 
Au piano : Jean Neveu - Melodies 
de G. Faure : Le secret, R@ve 
d 'an1our, Notre an1our, La ree aux 

chansons, Le clair de lune. 
18 h . Bel Canto. 
c La force du destin » : Paix, 
paix, selgoeur (Verdi), par Duso­
lina Giannini - « Rigoletto • : 
Duo du 3• acte (Verdi), par Toti 
dal Monte et Lui~ Montesanto -
c La Gioconda > : Ciel et mer 
(Ponchielli), par Benjamino Gigli 
- « Lucie de Lammermoor > : 
Juste ciel, repondez (Doni:elti), 
par ·Benjamino Giglii et Ezio Pinza 
- « La Somnambuie • Ah, non 
cradea mi,artl (Bellini), par Toh 
dai Monte - « Andre Chenier • : 
Grand air du premier acte (1. 
Giordano), par Giacomo Lauri-

Volpl. 
18 h. 30 Le■ actualiles. 
18 h. 45 George■ Bouvier. 
Au piano : Jean Neveu - La vie 
anterleure (Duparc) - La vague 
et la cloche (Duparc) - Doute (J. 
Bernardi I - Nous deux (J. Ber­
nard) - Heu re grise (J. Bernard). 
19 h. D'luer ii au)ourd'hui. 
19 h. OS « LH Juifa 

contre la France ». 
.19 h. lS LH Troia Chantereuea. -
Kondllorel (M. War/op) - Serment 

d'amour (Ellens) C'est du 
rythme (H. Driessen) - Serenade 
sans espoir (Woods) - Si tu me 

dis oul (Combe/le). 
19 h. 30 La Rose dea Vents. 
19 h. 40 La minute du travail. 
19 h. 45 Jean Lutke, 
Je le retrouve (J. Lufece) - Ah I 
!es beaux souvenirs (R. Raingo) 
- Le bateau des Iles (Cavanaugh) 
- Le vieux mouiln (W. Croz) _ 
Mexicali rose (Stone) - L'amour 
est le plus fort (J. Lutece) - Chi­
quita (M. Wayne) - Ne t'en va 
pas (J. L-utece) Serenade 
d'amour (J. Lutece) Bonne 
chance (J. Lntece) - Serenade pres 
,i,•. Mexico (Kennedy) - L"n toit 
qm penche (J. Lutece) - Ah ! 

Juliette (fl. Warren). 
20 h. Le Radio-Journal de Paris, 
20 h. JS Le programme aonore 

de Radio-Paria, 

20 h. 20 Featival Wagner, avec 
le Grand Orcheatre de Radio­
Paria, aoua la direction de Jean 
Fournet, Mona ·Laur,na, Joee 
Beckman&, Chari•• Cambon et 

la Chorale Emile Paa■ani. 
« Lohengrin > : fragments du 
2• acte, Introduction et chceurs 

du 3• acte, Prelude. 

21 h. « La Chimere ll: lroia tiles •• 
roman radiophonique de (.;Jaude 

Dherelle. 
21 h. IS Featival Wagner (suite). 
Tannhmuser : :\larche, Air d'.Elli­
sabeth, Chant de concours de 
Woifrang, Prelude du 3• acte, -Ro-

mance a l'etoile, Ouver:ture. 
22 h. Le Radio-Journal de Paria. 

22 h. JS L'Heure du Cabaret : 
Mus.le-hall de l'Etoilebpresen­

tation de Jacques utal. 

23 h. « La Chanaon de Paria •• 
par Pierre Maudru. 

23 h. IS Claire lonHco, 
Au piano : Jean Neveu - Au Join 
(Schumann) - Le noyer (Schu­
ma1111) - Nocturne (C. Franck) -

Lamento (Duparc). 
23 h. 30 L'Orcheatre 

Mariua-Fran~oia Gaillard. 
Le directeur de theAtre, ouv. 
(Mozart) Symp,honie n• "1 

(Schuber(). 
24 h. Le Rudio-Journal de Paria. 
0 h. IS L'h-.ure de la danae. 
Pampas (Baking), par Lutz Tem­
plin et son orch. - Une valse pour 
toi et oour moi (Grothe), par 
Oskar J oost et son orch. - Douce 
l'l 1!.t'lH1lle · (1 'emplin), par Lutz 
Templin et son orch. - •Le wa di 
wa wa ou (P. Durand), par Fredy 
J utnb., et son ens. - Une douce 
meiodie (Richarlz), par Robert 
Uauen et son orch. - Ce soir (Si-
11iavine - Spada - Thoreau) par 
Fredy Jumbo et son orch." - El 
guarani (Mendizabal), par Ramon 
Men<lizabal et son orch. de tangos 
- Swing 42 (D. Reinhardt), par 
Gus Viseur et son orch. - El apar­
ccro (G. Rolland), par Ramon 
Mendizabal et son orch. de tangos. 
- Sextolet rag (G, Viuur), par 
Gus Viseur et son orch. _ Conga 
de la Havane (Vasquez-Mendivil), 
par Lecuona et son orch. cubain 
- Ne laissez pas Urer (A. Com­
be/le), par Alix Combe Ile et son 
orch. - Son Cubain (Orefiche), par 
l,ecuona et son orch. cubain -
Exactement comme vous, par Alix 

Combelie et son orch. 
I h . Melodiea et aolia iGatrumentaux. 
Hhtoires : La meneuse de tor­
tues d'or, La cage de cristal, Le 
vieux mendiant, Le petit ane 
blanc (J. lbert), par Maurice 
lllarechai - La flOte enchantee, 
pour chant, flOte et piano. extrait 
de « She.herazade > (M. Ravel), 
par Leila hen St'ldlra, Guion Cru­
nelle ct Rose Bos - Joueurs de 
f1Clle : a) Pan, b) M. de •la Pe­
jaudie, c) Tltyre U.. Roussel), 
par Marcel Moyse et un orch. 

symph. - Chansons de Bilitis : 
La pluie au matin, Scene, Ber­
ceuse, Les conies (P. Louys-G. 
Vandelol), par Germa!ine Cerney 
- Toccata (P. Vellones), par Aline 

van Bal'ent.zen. 
1 h. 30 Musique tzigane et viennoise. 
Enfants du Carnaval (Ziehrer), 
par l'orch. de !'Opera de Berlin, 
dir. Otto. - Mai (J. Strauss), par 
l'orch. de !'Opera de Berlin -
« Valses de Vienne • : Je ne suis 
plus de vol-re rang, Tout est soiei-1, 
tout est printemps (J. Strauss pere 
el fits), par Lucienne Tragm -
l:lonbons viennols (J. Strauss), 
Sang viennois (J. SINius.,), par 
un gd orch. dr. danse viennois, 
dir. Alois Melichar • Trois vieilles 
chansons populaires hongroises 
(Beleznay), par Kllss Lajos et son 
orch. tzigane hongrois _ Czardas 
)loogrols (L. Kun), p.ar un orah. 
t? ij!ane hongrois - Deux chants 
popuiaires hongrois, Czardas (N. 
Joska) . par Farkas Lajos et son 

orch. 1zi~ane hongrois. 
2 h . Fin d"emission. 

MERCREDI 25 AOUT 

7 h . Le Radio-Journal de Paris. 
7 h. IS Un quart d'heure 

de culture phyaique, 
avcc Andre Guichot. 

7 h. 30 Concert :matinal, 
Avenlr (Ferrari-Murena), Avant 
que tout repose (Ferrari-Viaud), 
nnr Louis Ferrari et son ens. -
Au rendez-vous de la n1-arine 
(Bordin), Palma (Bordin) par 
l'orch. musette Swing-Royal -
Bonjour printemps (A. Cousu), 
Quelques mots d'amour (F. Ou­
vry), par J'orch. Ghestem _ Tango 
de Maria (Syam-Viaud-Ferrari­
Fuggi), Chante encore dans la 
nuit (Syam-Viaud-Ferrari-Fuggi), 
par l'orch. musette Swling-Royal -
Swing promenade (A. Muren<1), 
Ciro's IA. Murena), par Tony 

Murena et son ens. 
8 h. Le Radio.Ja.urnal de Pmia. 
8 h . IS L'orcheatre de Renne■-Bre• 
tagne. aoua la direction de Maurice 

Henderic:k. 
Le marlage secret, ouv. (Cima­
rosa) - Soir sur l'etang (M. Val­
lee) - Les noces de la rose (L. 
Je.sel) - Trianon : a) Menuet, b) 
Passepied, e) Arla, d) Gavotte 
bourree (Lachaume) - Serenade 

impromptu (Demaret). Gillette 
de Narbonne, selection (Audran) 

- Sevllia-bolero (Montaigne). 
9 h. Le Radio-Journal de Paria. 
9 h. IS Arret de l" emission. 

• 
11 h. 30 Jacques Mamy. 
Sonate n• 15 : a) Allegro assali 
Adagio, Allegro vivace (Mozart/ 
11 h. 45 Cuisine et restrictions. 
Le lapin - Conseils ct recettes 
-pratiques donnes par Ed de 

Pon1iane. · 
12 h. Paul von Beky et son or<:heatre 

avec Jacques Cha•net, 
Crepuscule (1Jon Beky) - Pleiiarla 
(Bianco) - Qunnd on peut JOuer 
tout en « jam » (R. de Kers) _ 
Legendes de la for@t viennoise (J. 
Str_auss) - ,ioio pour deux pianos 
(F,scher) - Bceuf sur le toit 
(011!ei·) - Ceiebre serenade (To­
sell1) Rherfie (Wijnnobel) _ 
Mexicana (Plessow) - Rosita 
(Edgar) - Inspiration (Edgar) • 
Studio 21 (Enge/ellj - J'aurals 

voulu t'ecriro (D. Bee). 
13 h. Le Radio ,J ournai de Paria, 
13 h. 15 Le programme sonore 

de Radio-Paria. 
13 h. 20 Concert en chanaona. 
1!ne chanson (Louiguy), par Felix 
Chardon et son orch. - Quiara 
(Chapus-Bruno), par Jean Bruno 
- La chanson de J'aurore (Esco­
bar-Lemarchand). par Marie-Jose 
- Aux accents d,1 tt,n,bourin (Cha­
pus-Br.uno), par Jean Bruno -
Donne-moi ton sour'ire (Deneke­
Polera~ I. ,par Marie-Jose - La 
vaise de la bonne humeur (di 
(Lazzaro), par Fblix Chardon et 
son orchestre • Chanter sous la 
pluie (Llenas-Lafarge), par AT­
mand Mestral - Le petit man~ge 
(Alexander-Lagarde), par Darn la 
- Soir d'hiver (Llenas-Lafarge­
Lopez), par Annand Mestral - Je 
r@ve (Richepin-Normand), par 
Damia - J'ecriral (Pinqaull-Soli­
ror) - Rev-iens=o! (Bourtayre­
Vandair), par Andre Dassary -
Fantalsie rythmlque sur ,le Mou­
vement perpetnel de Paganini, par 

Jacques Metehen. 
14 h. Le Radio-Journal de Paria. 
14 h . IS Le lermier ii l'el:oute. 
Causerie : « tLe trefle incarnat > 

et un reportn~e agricolc. 
14 h. 30 Mane-Antoinette Pradier 

et And:re Paacal. 
Sonate en fa majeur : Andante, 

Allegr9, Andante, Allegro 
(Hrendel). 

LES TROIS CHANTEREJ.LES •Pho:o Harcourt.) 
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14 h. 45 Gaston M.icheletll. 
Pens6e d 'automne (Massenet) 
\r.iens je sais un pays (Razigade) 
- Ninor: (Tosti) - Si vous l'aviez 

compris (Denza). 
15 h. Le Radio.Journal de Paris. 
15 h. 15 Stra.u&1-Suppe-Lehar. 
line Journee a Vienne, ouv. 
(Suppe), par l 'orch. .phi,lh. de 
Vicnne, dir. Robert Heger - Poete 
et paysan, ouv. (Snppe), par 
1 orcn. philn. de B.-rlin, dir. Alois 
Melichar - Entr'acte des Mille et 
une nllits (J. Strauss), par un 
orch. symph. - Valse de ,l'!'mpe­
reur (J. Straus•), .par l'prch. 
philh. de Berlin, dir Karajan -
(;rand pot pourri sur la comedic 
musicale c Giuditta » (F. Lehar), 
par le gd orch. de Radio-Paris, 

dir. A. D~wanger. 
16 h. « La Junette d' Asmodee. 

douc:eur louis-philipparde •• 
evocation radiophonique de Paul 

Courant. 
16 h . 15 Jean Lumi•r•. Gus Viseur 

(Retransmission difTeree depuis le 
theatre de l'Olleon.l 

22 h. Le Radio-Journal de Paris. 
a h. 2u Albert J.eveque. 
.:-,u1te de 1 a.uu,t10n u1tcgrale du 
c,avcan bien tempere : Prelude 
en si bemol majeur (J.-S. Bach) 
. Prelude et 1 U,sUe eu si bemol 

mineur (J .-1>. Bach). 
22 h. 30 Tno .l'aaquier. 

'J.'rio ( Wilhelm .tterger). 
23 h. << Son avocat •1 
co111Cdie a un .seu1 personnage, par 

Jacques t:ossin. 
23 h . 15 Le '1'r10 dea Quatre. 
Chansons de mc,ier : Le c.har­
meur de breufs, Les gar~ons char­
pent1ers, Le pauv.re h11>ourcur, Les 
compagnons du Tour de Frnnce 

(Guillot de Sai:r:). 
23 h. 30 Raymond Verney 

et son orcheatre tzi9ane. 
Vole cavalier Odele (l>iegel) 
Merci (Louiguy) Pizzicato 
(Leoni) - Le vent m'a dit une 
chanson (Bruhne) - V a,lse des 

• Ueurs (1"chaikQwsky) • Czardas 
en re - J e cherche une guinguette 
(L. Gaste) - Da capa (Boulanger). 
24 h. Le Radio-Journal de PariL 
Oh. 15 Grand concert sy;mphonique. 
Suite n• 2 en si mlncur pour notes 
et cordes : Grave. Allegro, Rondo, 
Bourree n• 1 et 2, Sarabande, Me­
nuet, Badincric (J.-S. Bach), par 
l'orch. du Concertgcbouw d'Ams­
terdam, dir. Willem Mengelberg -
Concerto pour piano en do majeur· 
op. 15 n• 1 : Allegro con brio, 
.Largo, Rondo, A.Jlegro, Sc.herzando 
(Beethoven), par Walter Giese­
king et l'orch. de !'Opera de Ber­
lin dir. Hans Rosbaud - Ouver­
ture traglque op. 81 (Brahms), par 

.un gd orch. symph. 

et son orchHtre et Edith Piaf. 
Maman (Valandrt-Rtbertot-Tri-
1n<>lo), Mia bambollna (Citam­
fleury-Vinci-Redt), Nults de Ca­
sablanca (Fernay-de Pierlas), La 
melodic du r~ve •(Evenon-Alongi), 
par Jean Lnmlere - Valse des 
nlglots (GQustl-Mala), Mcprlse (G. 
Viseur) . Gracleuz<.>tte (G. Viseur), 
Le 11,h('llk, Nostalgic (G. Viseur), 
par Gus Vlseur et son orch. - Le 
brun et ,le blond, Le vagabond 
(Louiguu-Piaf), Le dlsque use 
(Monnot-Piaf). C'etait une hls­
tolre d'amour (J. Jal-R. Con/et), 

I h . 15 Dea airs, de la clGD11e. 
Andalucia (Agel-Carrara), par E. 
Carrara et son orch. - Le petlt 
bistro! du faubourg (Teze-Dt>­
riaan-RQuzaud), par Pierre Do­
riaan - Billets d'amour (Agel-Car­
rara), .par E. Carrara et son orch. 
_ Le vleux piano mecanlque 
(Lattes-Fernau), par Pierre Do­
riean - Dans le chl'min du retour 
(Vandair-Bourtayre-Learand), par 
Raymond Legrand et son orch. -
Tu. pourrals ~tire au bout du 
monde (Lafarge-Lltna!-Reille), 
par Ramon Mendizabal et son 
orcb. - La chacarerlta (Dai,on­
Calle), par Oscar Calle et son 
orch. cubaln - Beau prince 
(Coste-Bourtayre), par Raymond 

re-Vandair), par Tino Rossi -
C'est un coin de Paris (Godiard­
Richardet), par Lina Margy - Je 
n'en connais pas la fin (Monnot­
As.,o), par Emile Prudhomme et 
son orch. - Un air de faubourg 
(\'avsse - Lagarde - Claret), par 
Christiane Lorraine - A•J cmur du 
vieux Paris (J. Fuller), par An­
dre Cl.aveau - Un seul amour 
(Sentis - Vaysse - Lagarde), par 
Chrisliane Lorraine - Le coffre 
aux souvenirs (Lopez-Hiegel), par 
Andre Claveau - C'cst un coin de 
Paris (Warms-Brebant), par Emile 
Prudhomme et son orch. - Un solr 
de rnte (Delannay-Lyses), par D.a­
mia - Dans un coin de Paname 
(Bataille Henri-Vinci), pnr Mwu­
rice Chevalier - Tes yeux sont 
couleur de printcmps (Scotto­
Vandair), par Damia - M.arche de 
Menllmontant (Chevalier-Vandair­
Borel-Clerc), -par Maurice Cheva-

lier. 
9 h. Le Radio-Journal d• Paris. 
9 h. 15 Arrltt de l' emission . 

• 
11 h. 30 Marle-fod. 
Au piano : Julien Caussade - An­
dree-Madeleine (Lopez) - Oh, ma 
m'.ami (P. Durand) - Jim (Lopez) 
- ·Guitares dans le soir (F. Funk) 
- Nulls de decembrl' IJ. Plant-e). 
11 h. C5 Bea11t,. mon beau aQUd. 
La pl•us belle lllle du monde (pro­
verbes et dictons sur la be.ante), 
une .presentation de Fran~oise 

Landes. 

12 h. L'Auodatlon d•• Concerts 
du Co11M"atoire, aoua lu 

direction de GualCIN Cloea. 
Ouverture du Roi d'Ys (.Lalo) 
_ Deuxieme suite de Peer Gynt 
(Grieg) - Soirs d'Afrlque (F. 
Bousquet) - Le coin des en-

fonts (Debussy). 

13 h. Le Radio-Journal de Paris, 
13 h. 15 Le 1>rogt<111UD• aonore 

de Radio-Pam, 
13 h. 20 Paul yon 1,1ry et SOil 
orch••lr•. a-.ec Ludenn• Dugard et 

Anclr' Dauary. 
Fata morgana (.ttuuerman) 
L'amour ch.ante dans mes ~ves 
(Schmidt-Gentner) - Volx du 
monde (F. cw,drix) - Solo pour 
saxophone (Wijnnobel) - Hlstolre 
de Munich (Mackeben) - Romance 
(Swendsen) • Muslque nocturne 
(Pow-ell) . l,'oiseleur (Zeller) -
Mamie, Je garde mes baiscrs (Igel , 

nof-Stelmel). 

L'absence (Berlioz); Souvenir; La 
fenaison (E. Lalo). 

17 h. 30 Musiquo de chambre, crrec 
Alexcm,dre Tcherepnine, Lucien 

l:GTaillotte et Rene Basaeux. 
Sonate en re majeur pour violon­
ceMe et piano (A. Tcherepnine), 
par Rene Basseux et Alexandre 
Tchcrepnine - Sonate a camera 
pour note, violoncelle et piano 
(G. Pierne), par Lucien Lavail­
lottc, Rene Basseux ct Alexandre 

Tcherepni,ne. 
18 n. Soins d'urgence en attendClllt 

l• J1D6decin, 
p.ar le docteur Buizard. 

18 h. 05 Quintin Verdu et son en-
aemble. avec Marcel de LClllOS, 

El regreso (Yerdu), par Q. Verd•u 
- Pourquoi tent de beanie (V«r­
du ), par M. de ,Lanos • Rapsodle 
argentint, (arrgl l'erdu), par Q. 
Verdu - Pleurcz beaux yeux (L. 
Ney) par M. de Lanos - C'est 
l'heu~e (Ferrari-Siniavine), par 
Q. Veron - Violette (Klose), par 
M. de Lanos - Terre d'Espagne 
o·erdu), par Q. Verc!u - C'etalt 
une histoire d'amour (J. Jal), par 
M. de Lanos - El baquiano (Har­
di), par Q. Verdu - Le chant du 
guardian (L. Gaste), par M. de 

Lanos. 
18 h. 30 Les je\llleS copaina, 
18 h. 45 Alec Sinicmne 

et aa musique clouce, 
Desert blanc (S,nia11ine) - Ma 
viei.Ue jument (Siniavine) - Deux 
sur ,un tra•peze (Siniauine) - Se­
renode du reveil (Carle) - Je suis 
sentimental (Bassmann) Spleen 
(A. Siniavine) - Seul ce solr (P. 

Durand). 
19 h. D'hier b auj,.urd'hul, . 
19 h. 05 La Legion de• Volontauea 

Fran~ contre le bolcbe-riam• 
TOU8 parl•-

19 h. 10 Pauline Aubert. 
Perlita en si bemol: Pre.lude, Al­
lemande, Courante, Sarabande, Me­
nuet, Qigue (J.-S. Bach) - Polo­
naise (F. Bach) - Les longueurs 
tendres (P.-E. Bach) - Glg,.te (J.-C. 

Bach). 
19 h. 30 La France dans. l• monde. 
19 h. 40 La ml.Dute du tNn1III, 
19 h. 45 L'accord,oaiate J>eprinN 

et a011, ensemble, 
Guadiana (Mala(oss-e) - Bagatelle 
(l}eprince) - Le tlmballer est 
dans la lune (G. Paquay) - L'ol­
seau du Tyrol (Deprince) - Solr 

de pamoa (P. Romby). 
20 h. Le Radio-Journal de Parb. 
20 h. 15 Le programme aonore 

de Radi,.,Parla. 

par Edith Piaf. 
17 h. Le 'Radio Journal de Paris. 
17 h. OS « CH meuieura 

du Barry •• 

Legrand et son orch. - Les fleurs 
sont des mots d'amour (Yvain­
Polerat), par Ramon '.'dl'ndlzabal 
et son orch. . Calabozo (Calle­
Da11on), par Oscar Calle rt son 
orch. - Muslque, musiqnl' (.P. 
Kreuder), par un orch. dlr. P: 
Krcuder - Etude swing (T. Mu­
rena), oar Tony Murena et son 

14 h. Le Radio-Journal de Parla, 
14 h. l~ Le fermler ~ r,c .. ute. 
Ca•Jserle : c Travaux agrlcoles en 
automne > et un reportage agrl-

cole. 

20 h. 20 Grand concert -.ar16. 
GT8C I' orcheatre lyrique de 
Radio-Paris sou.a la direction de 
Pierre Tellier, avec Frana 
Vro01111 et la choral• Emile 

Pasaani. 
par Marguerite Jul<.>s-Martln. 

17 h. 20 « L'heure Hpavnol• ». 
comedle musicale en .un acte 
(poeme de Frenc-Noha~n, mus. de 

Maurice Ravel). 
1q h. 30 Les actualilea. 
18 h. 45 Georgette Denys. 
Au olano : Eug~ne Wegner - Me­
lodll's de Schubert : Chant de 
Mignon, Tu es IP rroos. Rose sau-

vage, Serenade. 
19 h. D'hier ~ auiourd'hui. 
19 h, 05 L'orcheatre Richard Blareau, 
presentation de ,Jacques Oill:v et 
Suzanne Hurm - Bavardage 

musical. 
19 h . 30 Quelquea •nreqistrementa. 
Jq .Ii. AS La m;nut.- du trGTai!, 
19 h . 50 Andr6 Navarra 

et Jean Neveu, 
Chants d'Espagne (J. Nin). 

20 h. Le Radio-Jounial de Paris. 
20 h . 15 Nos priaonnlera. 

20 h. 30 Soir6e thMtrale : 
« Na,pol,on Uniq,ue ». 

de Paul Rayno!, lnterpretel' par 
Germaine Laugier, Georges 
Chamarat, Henri RoUan et Lily 

Mounet. 

ens. - Revue-marche (P. Krwder), 
par un orch. dir. P. Krruder. 

2 h. Fin d" 6mission. 

JEUDI 26 AOUT 

7 h. Le Radio-Journal de Paris. 
7 h. 15 Un q,uart d'heure 

de culture physique 
avec Andre G"lrhot. 

7 h. 30. Concert mat!.nal. 
Mascara de: Cortege, Arlequln et 
Colombine, Les mandollnistes. Fi­
nale (Lac6me). Les deux pigeons: 
Entree des tzlganes, Scene et pas 
des deux pigeons, Dense hon­
groise, Theme et variations (Mes­
sager), par la Musique de la Gar-

de, dlr. Pierre Dupont. 
8 h. Le Radio-Journal de Paris, 
8 h. 15 Ain et relral.na 

des faubourgs. 
-Le plus bea•u refrain (Claret­
Syam), par Tino Rossi - Dans 
ton faubourg (Louiguy), par Lina 
Margy - :Ma rJtournelle (Bourtay-

14 h. 30 Jardin d'enfanta, 
Voulez-vous louer avtc nous ? 
Jeux radiophonlques -pour nos 
tout petits, presentaUion de Tante 

Slr\Onc. 
15 h. L• Radio.Journal de Paris. 
15 l:. 15 Au aoir de ma -rie, 

par Charlotte Lyses. 
15 h. 30 C•ux qu'on n"oubll~ pas. 
Caruso et Conchita S,.iperv1a • Ad­
dio (Rizelli-Tosti), Martha : 
« M'appari > (Flotow) Palllasse: 
c Vest! Ia giubba > (LJoncavallo), 
par Enrlco Caruso - Sept ch.a<nsons 
populalres espagnoles (extralts): 
Sel(Uldllla murclana, El pano mo­
runo Nana-Cancion, Polo (de 
Falla), Carmen: c Les trlnglcs des 
sistres tlntalent >, « Su~ les rem­
ports de Seville > (Brzet), p.ar 

Conchita Su pervla. 
Ir h. VlllH et -.ayagea, 
l6 h. 15 « Pour youa, ...-adamea », 
,me presentation dl' Lola Ro1?ert. 
17 h. L• Radio-Journal d.• Paris. 
17 h. 05 La France co!omale : 
c Jean Laborde, premier colon de 

Madagascar ». 
17 h. 2C Mlle AnH-Verney._ 
Au piano : Jean Neveu-V1lanellc; 

GERMAINE LAUGIER 
(Photo Harcourt.) 9 
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LUCIEN BLIN 
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22 h. Le Radio-Journal de Paris. 
22 h. IS L'orcheatre Boria Sarbeclt. 
Uui si tu nH.• dis oui (Conibelle) 
• :-,.;~Ire valse a nous (Louiguy) -
On se s0~1vient d'une 111C'lodie (B. 
Sarbeck) Bonsojr (David) - So11-
veni1 d'un chant slaw (B. Sar­
beck) - J'ai dt•ux 111ots dens 111011 
creur (Lucchesi-Fontana) - l"nt• 
clwnsonnette (B. Sarbeck) - Chan­
son gi.tane (Jf. l '11ain) - Qu<•l bran 
jour 1non amour (J .... op.e-z) - La vitl­
se de c La \'euvc joyeuse » (F. 
Lehar) Jantais ne s'oabl irnt 
(.\lackeben) - :s;e ch ante plus (E.,­
po.,ito) • Je suis pres de vous (B. 

Sarbeck). 
23 h. « Paluche •• 
sketch radiophon,que de Pierre 

Thareau. 
23 h. IS Carmen Guilbert. 
Sct'nes d't.•nfnnts (Schuma11u) -
~lort d'Yseult (Liszt) - Yalsr ou­
hlie,• (Lis,t) - Capriccio (Brahms) 
- Refkts d'Alh·magne : ~Pint, 

Dresde (Schmitt). 
23 h. 45 Jean Lahitou. 
24 h. Le Radio-Journal de Paris. 
0 h. 15 Le cabaret de minuit. 
Oh, la la, qne vois-je? (A. \'o.,­
sen), Le been ~icolas n'rst jan1uis 
a Ia rnalson (Schaeffer.,), par Al­
bert Vossen rt srs solist(>s - !';'at­
tendons pas d1•m11in (l,lenas-l"r.,­
mar)i Sans toi, je n'aj plus 1·irn 
(.\lackeben-Loysel), par le Chun­
tear sans nom - Rythn1c- :JO (IJ. 
Reinhardt), Rythnw mineur (I}. 
llt'inhardt), Rvthme 42 (n. Rein­
hardt), Rythn,e 41 (1). Reinhart/I), 
par Yvonne, Blanc - EntPnds-_tu _la 
voix troublanle ? (l'lato-.\fartett, ), 
Tu reviendras (J. Solar), par An­
nil' Rozanr - Nuages (D. Rein­
hardt), Swing guitarr (n. Rein­
hatdl), par Yvo!'ne Blanc ~I le 
Quintette rythm1que fran,a,s -
i.;.., amour comme le 'l16tre (Borel­
Clerc-Farel), Vieni, vieni {Scotto-­
Koger- ~·arna), Blanche fleur (.\lac­
keben-Beckmann), par Rosita Ser­
rano - Sept de carrrau (H .. lfun­
.,oniu.!it), par Albert \'ossen et srs 

sol isles. 
1 h. Concert Terrie, 
J)anses syntphoniques n° 1 et nn t 
(Grieg), par I'Orch. de la Ste des 
Concerts du Conservatoire, dir. 
Piero Coppola - K11relia, su_itr OJ?. 
11, intermezzo et aJla n1arc1a (Sr­
beliu.!). par un orch. 'Philharm. -
Pot pourri Franz Liszt, par \Yilll 
Stech et l'Orch. Phil. de Berlin, 
dir. Hans Schmidt-Isserstedt 
Danse slave rn do majeur (1)11n­
rak). Danse slave 01° 16 en la b(•­
mot maje,ur {D11orak), par l'Or<·h. 
symph. de Prague, dir. Ottokar 1e­
re-n1ias Goyescas (Granado,"l), 
Ronde aragonaisr ((iranndos). JHtr 
l'Oreh. symph. dr )ladrid, dir. E. 

F. Arbos • Danse rltueUe du feu 
Of> L'An1011r sorcier (J/. de Falla), 
pur I'Ass. des Concerts J...amou-

rt•ux. 
1 h. 45 M\lsique de rive. 
:--nguine (/J. Xeinhardt), par Djan­
~o Reinhardt) - Cit•! d'Hc (L. 
C:hauliac), par Leo Chauliac 
Eehos d'Espagne (D. Reinhardt), 
par Django Rt•inhnrdt - Dormez 
bit•n nlon amour (Kreutier), )ton 
('<l'lll' est plein d'.amour (Sytvia­
no), par le Quintettc Guy Luy-

pat•rts. 
2 h. Fin d'emission. 

VENDREDI 27 AOUT 
7 h Le Radio.Journal de Paris. 
7 h. 15 Un quart d'heure 

de cult.ure phyaique 
avec Andre Gu•ichot. 

7 h. 30 Concert malinal. 
Je veux rever de la puszta 
(Bruhne), f/nmour p('ut-il ~tre 
pfrhc? (Bruhne), par lians Busch 
et son orch. - Serenade printa­
nihe (Lacombe), Conte d'amour 
(Kletscll), par Adalbert Lut1er et 
son orch . Peter Kreuder joue 
des airs ·c1e Will :lfrisel - Douce 
petite madame (Grothe), par 
Heinz \\"ebner et son orch. - lHu­
sion (Grothe), Navarraise (Esco­
bar), par Otto Dobrindt et son 

orch. 
8 h. Le Radio.Journal de Perris. 
8 h. IS Les chansons lendrea. 
Quelques minutes de charme, pot 
pourri par Tomas et ses joyeux 
gar(on's - Parll"-moi d'autre chose 
(J. Delettre). par Luoienne Boyer 
- Allez lui dire qne je l'aime 
(Sauvat-Cadou), pa•· .lean Sablon 
- !.'hotel au clair cir lune (Si­
monot-Gerard). par Lucienne 
Bowr • La ,•alse au ,·illage (Po­
lera/), par Jean Sahl on - Maria 
(R. f,ucchesi), par Jacques Me­
t<--hen et son orch . . Mon chemin 
n'rst pas Ir votre (l, lenas-Delan­
nau). par Andre Clavcau - Sou­
vrnances (H. l..~marchand), par 
Leo :llarjane - :'Ila d<•rnicrt' chan­
son fSiniavine-J. Solar), par An­
t!rc Claveau - Attends-mo!, mon 
Rn1our (l ... arue-Siniavine), par L~o 
:\farjanr - Pour 1ons thante n1a 
vuitare (di Lazzaro-de B~del), par 
Tino Hossi - .Tr rl'vr RU fll de 
l'rAu (T,emnrchand-Chaumelle), 
onr GPrP"'Pine Sahlon - Nous 
;rons Jil-bRs (.\f. Voqade.). par 
Tin'l Rossi - FPntqis,i<' sur ,Jes 
th~n••s de la c<'l~hre s~rrnade de 
Tosrll i na1· .Jacnnes Mftehen et 

son orch. 
9 h. Le Radio-Journal de Paris. 
9 h . IS Arret de !'emission. 

• 
11 h. 30 Lucien Blin. 
Au piano : Jean Nev('U - Largo 
C.\larcelto-Salmon\ - Allegro (Cha­
brano-Barral) - El<'Rl<' (Faur<') -

La cinquantaine (G •. lfarie). 
11 h. 45 La vie saine : 
• Maladies des drnts et hygiene 

dent>aire >. 
12 h . L'orcheatre de Casino de 
Radio.Paris, 2ous la direction de 
Manuel Infante, avec Marcelle Faye 

el Mario Alt,ry. 
2• Rapsodie hongroise (J.iszt) • 
« Herodiade > (.\tas•enel) : ln­
tro<luction, par l'orch., Air de Sa­
lome, par Marcelle Faye, Duo du 
1'' actr par Marcelle Faye et 
:'Ilario Allery, Ba.Uet : Les Egyp-
1dennes, I..Rs Babylonlenne-s, Les 
Gauloiscs, Les Phenlclennes, par 
l'orch. Air de Jean. par Mario 
Allery; Duo du 3• acte, par Mario 
Altfrv et :'lfarcelle Faye - Carna-

val (Guiraud), par ,t'orch. 

13 h. Le Radio-Journal de Paris. 
13 h. 15 Le programme a0<1ore 

d& Radio.Paris. 
13 h. 20 Paul O.urand 

et ■on orchestre m8lodique. 
Tout en flanant (Siniavine) 
Clair de lune sur l'Alster (Fetras) 
- Oh I ma mamie (Durand) - La 
kttre de }!anon (Gillet) - Bel-le, 
dame (G. Durand) - Vieille valse 
(J.-P. Blanc) - Souvenirs, vous 
n•~tes ·qu'un rhe (Scotto) - l\lan­
dolinata (Paladilhe) - PJccinjna 

jardin (Auvergnr) (Blanchard) -
La fraise el la framboisr (Gali­
cie) (Passani) • Le jardinier du 

- convent, Le beau garron jardi­
nier (Berry) (.4 ubanel) - Le pe­
tit hommc au sable (Bavihe) (P. 
Maurice) - :11 du mois d'aoClt (P. 

(di Lazzaro). 
14 h, Le Radio-Journal d& Paris. 
14 h. 15 Le leimier a l'ecoute. 
Chroniquc vCtE!rinairc : « lntoxi­
l'ations vegetales chez les ani1uaux 
domestiqut•s » et un reportage 

agricolc. 
14 h. 30 Raymond Verney 

et son ensemble tziqane. 
Nt•m Hitllcd (Barch) - Ballade 
bohcmienne (.lfaleo) - La vie 
d'ar'.1istc (Strauss) - Le lys brisc 
(A lion) - Moment musica.I (Scliu­
berl) Bonsoir, amie, bonsoir 
(Chardon) - Chrysanthl>mes (arrgl 
\ ' ernt'y) - Le chant des U.cs (E•­
posilo) - Le maggi·ar (Alfaro). 

IS h. Le Radio-Journal de Paris. 
IS h. 15 Les belles pa11•• 

aymphoniquea • 
Rhapsodie slave --op. 45 n° J 
(Dvorak), par un Kd orch. philh. 
Don Juan (Strauss), par le Con­
certg<'houw d'An1sterdam, direc­
tion WiMem :'liengclbt•rg Les 
pins de Rome (Respi!fhi), _par 
I 'orchestre dl' la SociHc des Con­
certs du Conservatoire, direction 

Pirro Coopola. 
16 h. " Une pelite-lille de Moliere 1 

Gyp•· 
par Lucien Corpechol. 

16 h. 15 Un pe\l de varielea. 
Les airs de ~loretti (1'• partie) 
par le jazz du Casino d,• Paris -
Airs populairt•s (an-gt Curl He­
rold), Marcile nuptialr dC Hnll­
s•111dt (arrgl Curt Herold), pur un 
quint. d'harn10nicas - « Fau5t >: 
Sc~ne du jardin (Gounod), par 
Charpini et Brancato • Diabolique 
(F. Caphnl). Ballet des_ r~ts 
(Korhmann). par « Les l>ro1s v1r­
tuoses > - Pour avoir ce que Jr 
vrux (Dolys-Ursmar), Sur le fll 
(Blanche-Tren°I-Solar), par Gisele 
Reille • Lrs devoirs du gosse 
(Souplex-Franrois). Le billet de 
Ioterie (Souplex-Franrois), par 
,Jane Sourza1 Ravmond Souplrx et 
1,, petlt Brrnar,I Davel<' _ .Te suis 
fou de vous (Prudhomme), Oh I 
n1a n1ami (P. Durand), par 
Emile Prudhomme et son orch. -
Les nirs de Moretti (2e part-ie), 
par Ir ja7.Z d11 Casino de PAris. 
17 h. Le Radio-Journal de ParilJ. 
17 h. OS Arla et scien<:es. 
17 h . 25 Charles Panzera. 
Au piano : Magdelelne Panzera­
Bai llot - Chanson tristie (Duparc) 
- Exaucement (Faure) - .Te me 
posera-i sur ~on coour (Faure) -
Dans la nymphce (Faure) - Lydia 

(Faure). 
17 h . 35 L'orche•lre de chambre de 
Paria, aous la direction de Pierre 
Du-.a.uchelle, anc Micheline Valb. 
Sicilienne (M. Durufle) _ Forlt 
(.t. Caplet) - Chanson rt noce 

bretonne (V. d"lnd11). 
18 h. Le beau calendrier des vieux 

chants populaires, 
par G\1 i llot de Saix. 

avec Germaine Corney, Robert 
J eantel, Georges. Cathe lat el la 
chorale Emile Pauani. Recitanls : 

Emil• Drain et Robert Ples»y. 
Le pardon de Saint-Fiacre (Cor­
nouailles) (V. Gambau) - Fleurin­
Fleurette (Bourgogne) (T. Riche­
pin) - La jardinlcre dr Nan•~• 
(Morbihan) (G. Aubanel) • 1:r 
planteur de pois (Normnndie) (P. 
Maurice) - Uetrange fa(on de 
planter Jes choux (Ile-de-France) 
(l'ierne) - J'ai pris la clrf de mon 

Pierne). 
18 h. 30 Les actualites. 
18 h. 45 Janine Micheau. 
Au piano : .Jean Neveu - :llelo­
dies de G. Faur{• : :s;rll, Pays des 
r~VC'S, La ree aux chansons, La 

rose, Notre amour. 
19 h. D'hier a aujourd'hui. 
19 h. 05 Lea belles valsea. 
19 h. 30 Georges Oltramare, 

un ne.utre voua parle. 
19 h . 40 La ininute sociale. 
19 h. 45 Nos vedetleo chez ellH, 
une presentation de Jacaue-s 

Elirvant 
20 h. Le Radio-Joumcil de Paris. 
20 h. IS Le pro9ramme s.onore 

de Radio-Paris. 
20 h. 20 L'orcheatre Richard Blareau, 

avec Roland Gerbeau. 
Fantaisie ~ur trois crCatlions de 
Holand Grrbt•nu : Priere nu vent 
du soir (Ferri), J'~coute la plu-ie 
(Juflrt), J'ai perdu d'avancr (Lu­
I;ce), Soi rs dans Paris (Young). 
par l'orch. - Emporte-moi sl tu 
le veux (Pesenri-Thoreau). par 
Roland Gerbeau - Fantaislr-jazz 
(EIUnqlnn), La nuit et le Jour 
((;. Porter), Tiger ract (I.a Rocca ), 
Deux st'r<'nades (Drdla), Les air• 
de Sinlavlnr : A'~ends-moi mon 
Antour, Trndrrmrnt, tristrmPnt, 
Re'verie 'Ma nan1olemoussr, pnr: 
l'orch. : Dans Ir feu de bols (Tes­
sier-Bao1le-Simonot). par Roland 
Gerbenu - Fou cl'amour (Max 

d' Yresn,.,). pa.- l'orch. 
21 h. " La chlm,re a trola tltH •• 
roman radlonhoniaue de Claude 

Dhhelle 
21 h . 15 Nous avons choilJI 

pour 'f'Oq&. 

PrCciosa, onv. (ll'eber), par l'orch. 
cir !'Opera de Berlin. dir. Han, 
Pntzner - « Le Barbier de S<'­
vi,lle > : Air de Figaro (Ros.,inl), 
nar An<lrt' Baugl' • Airs boh<'­
miens op. 20 n• 1 (Sar,ualt), Ylo-
1on et orch. - Val~e no 7 en ut 
rlle,e mlneur on. 64 n• 2 IChl>­
nin). par Al frerl Co riot - Dnnse 
macabre oo. 40 (Sain1-SalrM), 
nar un ctd orch svmnh. - Slxleme 
dansf' t>snamnle ·: Ronci(~ ara«o­
n~ise (GMnadn•\. nar Anclrf Nn­
,•q_rra - RAn!lndie honaro,iSi' n° 2 
fT.(.~:rf) ru:•r 11n a,t orr:h. 1'vmuh. 
22 h. Le Radio.Journal de Paris. 
22 h. 15 Le Trio B.B.N. 
Trio en ut mineur (Be,tho11tn). 
Ron1ance sans paroles op. 17 n° 3 
(Faur;) - La source op. 23 U. 
Zabel) Cordoba op. 232 

(.Hbtni:). 

MANUEL INF ANTE 
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22 h. 45 Carmen Delgado. 
23 h. Au rythme d.u temps. 
23 h. 15 Jean Yatove 

et ■on or,c:hestre. 
Jotoune ( l"aloue) - Valses (F. 
Lehar) - La n1aison sans bonheur 
(J, Delanno.g) - Pastora,le exotique 
0 alove) - Succes (JI. La11jea11) -
Bou Bou (W. Maury) - Ce n'cst 
pas. la fi!' du monde (Grothe) _ 
Pans (drvers) - Tango tzigane 
(Schmidseder) - Confidences (J. 
l ' a/ove) Capriccio hombre 

(Lape11ro11nie), 
24 h. Le Radio-fournal de Paris. 
0 h. 15 Festival de musique 

fran~aiae. 
Phaeton (Sainl-Sai!ns), par le gel 
orch. de Radio-Paris, dir. Jean 
Fournet Psvch~ el Eros du 
po~me syn1phol1iqur « Psyci1e » 
(C, Franck), par l'orc,h. du Con­
certgebouw d'Amstrrdam - PofnH• 
pour violon ct orch. op. 25 : 
Lento e n1isterioso, Animato, Poco 
lento allegro, Tempo (Chaus.rnn) -
Printcmps (Debu.u!I). Cloches a 
trewrs les feuillcs (Debussy) 'Par 
l'orch. de la St<' des Concerts du 
Consrrvatoirr, dir. Pirro Coppola. 
1 h. Au royaume de l'operetle. 
« Gillette de Narbonne » : Ah ! 
qnel Jol-i roman, P.-rmettez-moi, 
111a comn1t'--re (Audran), par Pu­
jol - « La Moscotte » : QuadriMe 
(.twil'an), par l'orch. des bals 
champ~~res - « Miss HelyeU » 
U udran) : Que ne pnis-ie la ren­
contr~r. par Roger Bourdin, Pour 
qtH' votre in1ap;C" ad'>rC'r-. nar Ro­
ger Bourdin Pt .Teennr Prl"iat -
• Les cloches de Comeville » 
(Planqurl/P) : OnvPrture. oar nn 
orch. svmph ,Ur. Diot, Pnr sf'r­
vante que m'importe, .Pai fait 
trois fois I<- tonr du monde, pnr 
Andr{> l\AHf1t". Dnns TllA n1vs•'l-­
riruse histoirr. oar R. L.rmic.hel 
,1t1 Roy - « T ~ ocrur ct la main > 
(1,ecoca) : Couplets du casque, 
nnr llent Gerbert - • Bolt<ro >, 
nar H~l~n• R~<teJlv - « Les soltlm­
hnnque, » (L. Gonne) : Ouver­
h1rr. nar un orch. svmnh dir. 
Diot. C'rst l'an,onr, oar Germaine 

f:rrnnv. 
1 h. 45 Piano.jan. 
Walk-over (M. Ramos). Tu 
m'apprendras (P. Muray), Comme t 
une chanson (J. Trane/rant), par 
Michel Ratnos - Fantaisie pour 
niano n° 4 (T.ntece). nnr Jean Lu­
t~ce - Muslque pour to!, pot 

pourri, par Bnncls. 
2 h . Fin d'emission. 

SAMEDI 28 AOUT 
7 h. Le Radio-Journal de Paris. 
7 h. 15 Un quart d'heure 

de culture phpique, 
awe Andre Gnichot. 

7 h. 30 Concert matina]. 
Excelsior ( .\farenco), par un orch. 
, ·it•nnois - Carnaval (Guira'.Jd), 
Yalse des heurrs, extraite de 
« Coppelia » (L. Delibes), par un 
11rnnd orch. symph. - Suite de bal­
let: Entrec, Mazurk.a, Pizzicato, 
Vulse lente, Largo, Finale (F. Po­
py). par le Grand Orch. symph. 

c1,, !'Opera de Berlin. 
8 h. Le Radio-Journal de Paris. 
8 h. 15 Concert gai. 
Y a d'la joie (1'renel), par Jo 
Bouillon ct son orch. - Tous les 
bceufs (Pearly), par Georges Mil­
ton - La detnoisellc de Poitiers 
(C. Pingault). par Jeanne Ma'!let -
A mon age (Van Par!ls-J. Boyer), 
pat· Jacques Pills - L'amour est a 
tout le monde (Sy/r,iano) , par 
En1ile Prudhon1n1e et son orch. -
Si tu me dis oui (.~. Combelle), 
par Pierre l\tingand - Eglantin 
(Durand-1'utelier), par Marie Bi­
zet - !ls sont zazous (J. Hess), par 
Pi<-rre Mingand - Ah! que la fer­
me est grandc (Guida-Clramfleu­
ry), par Ton1as et srs joyeux gar­
t;ons - Deux reufs durs dans d·u 
porto (Warms-Georgius), Dur de 
la feuille (Clarel-Georgius), par 
Georgius Tu es si gentille 
(Meyer), par \Yilli Stech et son 
orch. • Ma pomme (Fron.,ac-Bigot­
Borel-CL••rc), par Maurice CheYa­
lier - Quand •une chanson com­
mence gaienumt (Berking), par 
Willi Stech et son oreh. _ ,Le cha­
peau de Zozo (Sarvil-Borel-Clerc), 

par Maurice Chevalier. 
9 h. Le Radio.Journal de Paris. 
9 h. 15 Arre! de I' emission. 

• 
11 h. 30 Gemma Gabelli 

et Vicky Autier, 
'.\fusique de films cl,• Peter Kr,•u­
der: Co~a Perry: « Quand lt• prin­
ten1ps v1ent », « Je voudrais con­
nait,e tout f<I » - Fi lie cl"Ew: 
« Hawa·i, paradis du n1ondc », 
« Par une n•ait de n1ai » - ).fazur­
ka: « ,Je st'ns en n1oi ~ - Le croi­
seur Sebastopol: « Quand l'autom­
ne » .. Allo Janine: « ,J'ai vu 
revenir », « Mnsiqu{", n,usiqur ». 

I 11 h. 45 Cultivon1, noire jardin, I 
12 h. L'Orcheatre de Rennes.Bretagne 
saua la direction de M. Henderick. 
AnncrCon, ouv. (Cherubini) - Izev1l, 
dh•ertissem,•nt (G. Pierne) - Pre-
1':id• (Rachmaninoff) - Philem'>n 
et Bauc1s, selection (Gounod) - La 
Gioconda: Dause des heurcs (Po-n-

c/rielli). 
12 h. 45 Jacqueline Desmet. 
An piano: Therese Raynand - Si 
loin de toi (P. Kreuder) _ Refrain 
sauvage (Lopez) - Vous seul 
(llugh) • '.\fon petit cottage (To-

hama). 
13 h. Le Radio-Journal de Paris. 
13 h. 15 Le programme sonore 

de Radio-Paris. 
13 h. 20 Les Tedeltes de la chanson. 
Tambourins et g,uitarcs (J. Ful­
ler), par Marie-Jose - Rit•n du 
tout (I,lenas-Laf-arge), par Andre 
Cl.aveau - Triste ron1ancc• (.llete­
hen-Solar), par Lucionne Drlyle -
J..e beau voilier (Alix-Vaysse), par 
Jean Lambert • Tu es partout 
(Monnot), par Damia - Ce rcvient 
(J. Hess), par Johnny Hess - En 
septembre sous la pluie (Larue), 
par Leo Marjane - L'homme de 
n•tLlle ,part (Simons-Telly), par 
Georges Guetarv - Comme une 
chanson (J. el Ii. 1'ranchanl), par 
Linu '.\1ergy - Le chant du gardian 
(L. Gash!), par Tino Rossi - Es­
,·all• \Monnol-.Mareze), par Suzy 
Solidor - A Barcelone (Clrevalier-

Belti), par Maurice Chevalier. 
14 h. Le Radio-Joumal de Paris. 
14 h. 15 Le Fermier a l'ecoute : 
Causeries : " Les silos », « Le 
jardin pour tons » et un reportage 

agrlcole. 

14 h. 30 Harmonie des Gardiens de 
la Paix, sous la direction de F&lix 

Coulibeul. 
Le gardien de Ia paix (F. Bache­
/el) - Hermione, ouY. (.lf, Delmas) 
- Scenes bohemie,nnes: Prelud,•, 
Serenade, '.\iarche, Danse hohe­
micnne (G. Bizet) - Dense veni-

tienne (G. Pares). 
15 h. Le Rad10-Joumal de Paris. 

15 h. 15 Les On des. J oyeuses 
de Radio-Paris. 

.Ace.is(' dr- la semaine : 
<' Les t8moins silencieux ». 

Attraction : 
Gabriel Co.uret. 

Sketch: L'art de bien vendr·e, 
interpret<' par 

Pierre Ferrary, Romeo Carl8a. 
Robert Picq el leur tro1,1pe. 

Votrc chanson : 
Roland Tessier, 
Marie Laurence, 

Bayle et Simonot. 
L'Orchestrc gai tie Radio-Paris 
sous Ja direction de Ravn1ond 
\\'raskoff avec co1nn1e h1vit{'c 

d'honnt'tH : Lina Margy. 

17 h. Le Radio-Joumal de Paris, 
17 h. 05 La France coloniale : 
« L.a chronique col'onia1e de la 

sen1aine ». 
17 h. 20 Mauna Laurena. 
Au piano: Eugene "' agner - Poc­
n1c d'un jour: Rencontre,, Tou­
jours, Aclit•a (G. Faure) - Apres 

un reve (G. Faure). 
17 h. 30 Nos ecoles chantent. 
unc realisation de Tantc Sin1onc. 
17 h. 45 Paul von Beky 

et son orcheatre, 
avec Annette Lajon. 

Espoir (J. Jack) - Reve d'amour 
(Lrszl) Chansons Yiennoises 
(Coste) - Ch,•z toi (Mackeben) -
J'attendr.ai (Olivieri) - Chipola1a 
(I)claba11t) - Solo pour dcux pia­
nos (Jerochnik) - Chansons hon­
groises (Radics) - Vh·e la musi­
que (lgelhof-Steimer) - Orizonte 
incuntatore (Maielli) - Sur la terre 

natale (Wijnnobel). 
18 h. 30 La causerie de la Hmalne. 
18 h. 40 La collaboration. 
18 h. 45 Paul RoH. 
E~'1de op. 25 n° 10 (Chopin) -
Elude op. 25 no 7 (Ciro-pin) -

Nocturne (P. Roes). 
19 h. D'hier a aujaurd'hui. 
19 h . 05 La revue du cinema. 
19 h. 30 Le sport. 
19 h. 45 La minute du travail. 
19 h. 50 M. et Mme Marius 

Caaadeaus.. 
Duo concerto pour deux violons 

(Alard). 
20 h. Le Radio.Journal de Paris. 
20 h. 15 Le programme sonore 

de Radio-Paris. 
20 h. 20 Grand concert yarie 
par l'Orchestre de Caaino .de Radio. 
Paris. aou■ la direction de Victor 
Pascal, avec le concou.r• de Gaston 
Rey, Mireille Berthon el M, B11Ssato, 
Le soleil qu'attend n1on creur: vi­
braphone solo: Pierre Callion 
(Seitz) - Sur un m.arche ,persan 
(/(etelbey), par l'orch. - Charme 
d'omour (De/me/) ; Le chaland qui 
passc (Bixio), par Gaston Rey -
Serenade (Heykens), par '1'orch. _ 
Griserie (Bose); Vai.nes mes ,pei­
ncs (Mackenbey), par Mireille 
Berthon - Joujon, melodie (Fi-s­
cher), par l'orch. - Prierc 8. Zun1-
ba (Lara), p.ar )f. Bussa to - Hum­
ming, fox-trot (Henderson), par 

•l'orch. 
21 h. Nos prisonnie111. 
21 h. 15 Grand concert varie (suite). 
Danse siaYe (Dvorak), Dernier 
souvenir, valse pour cordes (Zim­
mer) - Le Mas""\tc: Air de Salta­
rello (Audran), par Gaston Rey -
Serenade (Saint-Saens): Cor an­
glais solo: A-lbert Blanc - Faust: 
Air des bijoux (Gounod), par Mi­
reille Berthon - Berceuse, pour cor 
et cordes (Mozart) - ForNmio: La 

,petite maison grise (.\fessager), 
par '.\1. Busseto - Chasse ( Gou­
nod), piano solo: Lucien Jour­
dan - Flocons de neige (Charos­
si11 ), xylophone solo: Pierre Cal­
lion - J olies Viennoises, valsc 
(Zielrrer) ; '.\iarche florentine (Sue 

cik), par l'or<:b. 
22 h. Le Radio-Journal de l>aris. 
22 h. 15 Previsions sportive&. 

22 h. 20 L'Heure du Cabaret : 
~fonico - Presentation cl' Andre 

Allehaut. 

23 h. « Les personnages celebres 
racontes par leurs descendants a 

Robert Houdin ». 
par Mlle V. Robert-Honclin. 

23 h. 15 Le Quintetle a vent 
de Paris. 

Quintette (Hubert Eckartt). 
23 h. 30 L"Orchestre Leo Laurent. 
Le diabic t•n conge paye (C/i.nlon) 
- Le mariage des rose~ (C. Franck) 
- Romeo et Juliette, dtrait du bal-
let (Gounod) - Sur un marche 
persan (I(e/elbey) - Torre bermeja 
(Albeniz) - L,• march.and d'o1-

se11ux (Lanner). 
24 h. Le Radio.Journal de Paris. 
0 h. 15 Grand pele-mele de nuit. 
Phedre, onv. (.lfassenel), par 
l'Orch. Philh. de Berlin dir. Hans 
Schmidt-Isserstedt - La Basoche: 
« A ton an1our s,in1plc et since­
re », « Quand tu connaitras Co­
lette • (Messager), par Villebella 
- Samson el Dalila: « Baccha­
nate •• par l'Ass. des Concerts 
Lamoureux - Marouf: • II est des 
Musulmans », « La cara,:ane > 
(H. Rabaud), par Georges Thill -
Rapsodie norvegienne (Lalo), par 
l'Orch. l!e la Ste d,•s Conc,•rts d•.1 
Conservatoire, dir. Eugene Bigot -
Romance andalonse, op. 22 (Sa­
ra,a/e) pour violon - Navarra (Al­
beniz), piano solo - Danse espa­
gnole de • La vie bren • (de 
},'al/a) au violon - Sevil.la (.4/be­
niz), piano solo - Tarenll'llt• (Far1-
rc:-Jfonnier), Fleurs d'or (Faure­
.\°tonnier), par Gern1aine Cernay et 
R. Talba • Dernieres nurseries: Le 
pl'tit Christophe, Quand j'etais pe­
tite flllc, A ma ma.in droite j'ai 
un rosie-r. Dansez1 Bamboula Lt­
p'tit marchend d'alktmett,•s · (D. 
lng/relbrechl), p.ar le Grand Orch. 
des Festivals Debnssv, clir. E. In­
ghelbn•cht - L~ mariage d'Aurore: 
OnYerture et polonaise, Adagio et 
variations, L'oisrau ble-u, Les trois 
Ivans et Adagio, Pas de quatre et 
mazurka (Tc/raikowsk!I), par un 
grund orch. philharm. - Les 
joyaux d(• la n1adonr, intermrzzi 1 
et 2 (W. Ferrari), par J'Orch. de 
!'Opera de Berlin, dir. \\'alter 
Lutze - L'hei~lr<'uX voyage, ouv. 
(Kunneke), par l'Orch.• Philharm. 

de Berl'n, dir. E. Kunm·ke. 
2 h. Fin d'emission. 

Une jeune artiste Tient de 
diapcrraitre, PAT. nou■ lui lai■-
••rona ce pseudonyme aoua 
lequel elle elait deja coms1,1e. 

c·etait un peintre d'un rare 
talent. original et exq,uis, qui, 
sana tapage et sans Intrigue, 
a:vait au a'impoaer c\ un 
groupe d'admirateun. 

Malgre sa jeunesse - elle 
n'avait pcia tr-,nte ans -, ell• 
lai11e Une c:euvro relatiYement 
impartante, que noua eap8rona 
voir r&unie un jour, Cana une 
exposition, 

To.us ae.s amia et loWI ceux 
qui l'appr8:ciaif'nt retrouveront, 
a...-ec &motion, dcma cet ens.~ 
ble, aa technique et ■N 
1ifloria ai persoD.Dels. 
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lJ\ DI L
A discotheque de Radio-Pari., 
contient pres ?e 30.000 disques: 
mus'ique classique, operas, bel 
canto, operettes, dicHon, fol­

klore, chansons de ch~rme. etc... Le 
musee des voix ct des sons I Le Con­
servatoire de ce qui se , chante et de 
ce qui se joue I Une des boiteJ m~­
giques de la radio I... Chacun sa1t 
en effet que le disque est un des ele­
ments I~ plus importants d'une 
emission radiophonique. 11 participe 
aux programmes dans une proportion 
de cinquante ·pour cent. TantOt ve­
dette et tantot utilite, ,ii triomp,be un 
jour et, le lendemain, sert de dou­
blure. H meuble Jes silences. I1 cree 
!'atmosphere. II est universe!. On peut 
dire tout ce qu'on voud•ra de la mpsique mc'·canique. Les ondes, sans clle, ne seraienl 
point ce qu'elles sont ... 

P6netrez avec moi dans la discotheque de Radio-Pal'is. Elle es~ installee sons le,$ 
toots. Les disques, ranges par categories, se pressent dans les ,rayons et nne tab!J' 
d'essai avec double plateau permet aux visitcurs d'ecol\ter lcs morceaux qu'ils ~ 
choisi'i. De visiteurs. elle ne manque pas I Tout Radio-Paris defile dans cette sallc 
spacieuse ou Pierre Hicgel <'t Mauri<!e de Vos, assistes de quelques collaborateurs, 
ont entrepris d'etablir le cataloguf' de tant de richesses. Tout Radio-Paris, vous dis-je ! 
Voici Andre Claveau qui rafle d'un seul coup 'line bonne douzaine de chansons de 
charme ! Marc Lanjean et Cliarlotte Lyses veult>nt une melodic 1900. fr,nc Bcrimont 
qui· a deja consacre de grandes e~issions a Ravel, Q ,Grieg, a Rossini et a Debussy, 
m.usarde de rayon en rayon, a· la frecherche d'une nouvelle apotheose. Et voici encore 
Andre Allehaut, Roland Tessier, rt vous, !es animateurs d'emtissions 1,heatrales en 
quete de fonds sonore,s. ,Les maitrel d<' ce domaine savent resoudre toutes Jes difficult(•s 
et chacun se trouve bien des conseils qu'ils prodiguent. ,L'al1emance de la musique 
« serieuse > et de la musique Jegere, la composition des programmes - qui, ne 
l'oublions pas, sont etablis trois sta,ines a l'avance, lpour que Jes auditeurs l'trangt>rs 
~•en ignortnt rien, - n'ont plus de s<'crets pour eux. Un menut>t ? Une serenade ? 
Une sonate ? Une chansonnette ? Tous Jes vp.>ux, ici, sont combles. Toutes Jes demandes, 
ici, sont satisfaites. Et quel dhoix.,t Qu'il me sutfise de vous dire que la discotheque 
de Radio-Pans contient dix Cha1u-0n du maro11, Jrnit Bar de l'escadrillle, quatre Tu 
pourrais ltre au bout du monde I Pierre Riegel et Maurie~ de Vos pourraient, avec 
leurs disques, assurer pendant trois ans les programme'S du poste et organiser des 

_ centaines de fes.tivals. Ils posse-dent Jes reuvres com1>letes de plusieurs grands compo­
siteurs : ·Beethoven, Debussy, .Bizet, Chabrier; des ,dlsques enregistres par Baptistinl 
et Caruso, des disques de diction enregistres par Gemier, Antoine, Signoret, Le Ba~y, 
Silvain, Madt'leine Roch, Pierat, Barik't, e1c :Quant au jazz et a •la chanson, n'en 
parlons pas I 

- Le tout, me declare Maurice de Vos, est de savolr gardE'r l'equilibre quand on 
n des bottes de disques dans lrs bras I Une chute est une veritable catastrophe l 
II est vral que nous avons E'D double de nombreuse-s pieces et que nous pouvons, Pn 
veillant toute la nuit, reparer It's consequences d'un faux pas. 

Je me suls promene en compagn,ie de Pierre Hiegel dans le Jardin des disques. 
C'est un hon guide. II m'a conduit devant le massif 'de la !Poesie et, cqolsissunt 
une fleur, me !'a tendut'. Unn fleur qui etait un disque .... Un parfum qui etalt 
une voix... 1 

- Tenez, me dlt-il, Albert I.Ambert va vous faire entendre la Benediction 
Fran~ois Coppee. Quand j'ecoute un disque de diction, je suis toujours 
effraye devant ce microscope qui grosslt demesurement !es intentions 
de l'interprete. Lorsqu'il s'agit, par exemple, d'Albert Lambert, nous 
nous apercevons de !'•importance donnee a la volx. En effet, tout n'est 
que volx, effet voulu, pense et rl'alise unlquement avec la volx. Le 
style, certes, a ses defauts. ses outrancc'>, mais enfin, Je souhaite de 
t?ut mon CG!ur, a tous les jeunes gens de faire cc que faisait Lambert 
avec eette franchise, cet eclat et cette bravoure qui magnifient en ce 
moment le poeme de Fran~ols Coppee. Boulevenante par sa propre 
sonorite, la volx de bronze du tragediicn inonde de beaute des alexau-

Voici dee <lisques en ~onserve 1 
En ro.ute pour le studio .•• 

: Le lroot aoucie 
u·n collaborcdt~ 
de la cilscoth~~ 
eontr6le Ii 
classement des ~t 
ques a: pcuiaer s\11' 
l' antenne. 11 remv• 
ainai, eha<1,,u• jour. 
des eentaJDN ~ 
plaqu•• de c:lr 

t)IJE 

ble, la femme abandonnee par celui qu'elle 
maintenant qu'une epave sans force et sans 
dctresse et son creur en lambeaux ... 

' 

drins qui, sans 
elle, sombreraient 
dans !'indifferen­
ce et parfois dans 
le ridicule. 

c Et mainte­
nant, ecoutez Ce­
cile Sorel, dans 
Sapho I Je <suis 
sQ.r que vous allez 
sour.ire, au debut, 
peut-itre cruelle­
ment, mais qu'im­
p o rt e puisque, 
tout a coup, vous 
ne ferez qu'un 

, avec l'lnterprete 
qui nous montre 
la f~me pitoya­

aime, qlll n'est plus 
courage, vraiment <sa 

c Ecoutez Signoret dans Jes Prunes, cette charmante poesie d'Al­
phonse Daudet. Quelle maitrise, quelle science de l!art de dire et 
qu<>llc vraie simplicite ! Ecoutez Vera Sergine, <lans ce p~eme de Paul 
Fort. :Nous nous trouvons la devant !'emotion taite frn1me, devant 
la sensibilite fuite comedienne. 

Oui, Pierre Hiiegel est un bon guide. N'est-il pas lul-m~me au 
surplus son propre discothecaire ? Nul n'ignore que l. a collection 
est d'une extr~me richesse et que lorsqu'un animateur r diophonique 
a besoin pour une emission d'un disque ancien, c'est tciut naturelle­
ment dans le tresor de Ptierre Hiegel qu'il va le che-':her. Not-0ns 
en passant que Jes disques dits exceptionnels - et les vieux di-~ques 
le sont toujours a d_es titres divers I - ne peuvent ~tre preentes 
sans une introduction t-xplicative. . · J 

- L'age heroique de la plaque tournante ! s'ecrie mo compagnon. 
Ceux qui, comme moi, ont la pa'ision des vieux !li'sques savent quelle 
joie pure procure l'audition d'une cire ancienne grfvce par un 
des maitres du chant. II faut oublier le bruit de surface exagere, 
la pauvrete et l'insuffisance de l'accompagnement, pour ne s'attacher 

qu'a 1~ qualite de la voix et la science de !'interpretation. 
Ecoutez Edmond Clement dans Ca fail peur aux oiseaux I 
Ecoutez Baptistini clans !'air du pere de La Tr-aviata I ·Les 
disques que Baptistini signa au debut du si~cle sont plus 
magniflqut.'s les uns que !es autres, , et tres rares. Les ama­
teurs {oclnir~s Jes recherchent a,•ec fievre, car Jes matrices 
'lont detrultcs ou perdut>s rt Jes t>xemplafres qui restent, pt'u 
nombreux, surtout en t>xcellent etat. Ecoutez Adt'llna Patti 
<lans Connais-tu le pays ? de Mignoi<. I.'t1misslon· vocale n'E'st 
pas francht', l'algu est « verre de lampe > et brutal, mals 
cel'talnes lnllt>xions sont boult>ve1·santE''I cl'humanlttl- t't de 
rayonnemt>nt. Ecoutez enfln le mtltal extrao,•d,lnalre de la 
volx <le Caruso clians Une furtive larme, tlrtl-e de I.'Elixir 

(Photo., Radio-Paris-Baerthele,) 

:t'amour, de Donizetti ! Ecou~z !... Ecoutez I... Mais, dites-mol, 
n'auriez-vous pas un Jean de Reszke chez vous ? 

- Pardon? 
- Un Jean de Reszke? Le <.1erpent de mer du •p,honographe t 

Figu,rez-vous que je n'ai Jamais vu, palpe de medatilles gravees par 
le tenor Reszke. Et pourtant, Je sai.s qu'H a enregistre pour Ph-0no­
t11 pia, snr des disques d'un forma1 exceptionnel - 35 cm. de diametre I 
Mais d'apres un vieil imprimeur digne de foi, Jean de Reszke. peu 

'!atisfai·l de ces disques. aurait demande que ron brisat les 
matrices. 11 est certain cependant que quelques exemplaires 
ont ele mis en circulation avant la defense de !'artiste. 0(1 
sont-i'ls ? Dans quels *r-@niers donnent-Hs ? Ah ! Si vous pouA 
viez me donner le plus petit renseignement, si vous •pouviu 
m'-indiquer la moindre piste, vous auriez droit a ma tecon­
n a i s s a' n c e 
etemelle I 

Helas I Trois 
fois helas ! Bit'n 
que la saison solf 
imlnemment favo­
rable aux ev()llu­
tions du serpent 
de mer. je ne sais 
rien, absolument 
rien de ee Jean de 
Reszke. Mais peut­
~tre que les andai­
teurs de Radio­
Paris et Jes lec­
teu,·s des Ondi-., 
voudront bien, en 
souvenir de la 
promenade qu'ils 
viennent de fair~ 
avec moi dans la 
discotheque, · re­
garder si le tresor 
taut desire par 
Pierre Hiegel ne 
se cache pas dans 
le grenier fami­
lial, entre le rouet 
brise de grand­
mere et le fau­
t<'u 11 bolte\lX de 
tante Ursule ... 

Georges 

Preuilly. 

Pierre Hiegel, mai­
tre des sons, amou­
reux de la musiq,ue 
sous toutes ses for-

mes. 

1 
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usionNdlwnale 
CHAINE DU )OUR : Jusqu'a 22 h. IS : Grenoble-National (514 m. 60, 583 kcs) • Limoges-National (335 m, 20, 895 kcs) • Lyon-National (463 m., 
648 kcs) • Marseille-National (400 m. SO, 749 kcs) • Montpellier-National (224 m., 1339 kcs) • Nice-National (253 m. 20, 1185 kcs) • Paris-National 

(386 m. 60, 776 kcs) - Toulo.use-National (386 m. 60, 776 kcs) • Limoges et Nice emeltent a puissance reduite aprea 21 h. IS. 
CHAINE DU SOIR : De 22 h. 30 a 23 h . IS, Emission nationale a g,-ande puissance sur 386 m. 60 : Grenoble-National el Montpellier-National • 

Limoges•National et Nice-National Cl puissance r8duite. 
CHAINE DE NUIT : De 23 h . IS a 24 h. : Emission Nationale a grande puissance sur 386 m. 60. 

DIMANCHE 
llAOUT 

7-30 Radio-Journal de France; 7,45 Princip.ales 
,•missions du jour; 7.48 Leron de culture physi­
que; 8-05 L'Agenda spirituel de Ia France, par 
.-\dhemar de Montgon; -8.15 Programme sonore; 
U-30 Radio-Journal de France; 8.45 Sen·ict• re-
ligieux protestant; 9.1 O Radio-Jeunesse : « Saint 

Louis »; 0-40 Courrier des .auditeurs; 0.48 Principal es emissions 
du jour; 0-50 Releve de la Garde ct Envoi des Couleurs devunt 
!'Hotel du Pare, a Vichy, en pr<'sence du Chef de l'Etat; I 0.05 
Messe c~lebrec sur !'esplanade de Lourdes; 11,20 Disque; 11.23 
Concert de musique lCgere, dir. Lou s Desvingt, Marthe Luccioni, 
Charles Dalger, Pierre Mercadol, Albert :M,ainart, Marcel J.evalois et 
Henri Rabanit. Chor.ale dirigee par Pierre :\tonier; 12-20 Repor­
tage par Georges Briquet d•.1 passage a la Ferte-Bernard de Ia course 
cycliste Paris-Nantes; 12.30 Radio-Journal de France; 12-40 Rn­
dio-Legion Actualites; 12.45 Principales emissions du jo-ur; 12.4 7 
« L'Alph.abet de la Fan1il1t~ '>, «. Georges et Fran<_;oise decouvrent 

1111 vieux line » ; 13-30 Radio-,JournaI de Franc,·; I 3-45 Appel 
pour nos prisonnicrs; I :).SO Ensembles Emile Prudhomme et Dany 
Kam•; 14-30 Emission dramatiq1w : • Les Mysteres de Paris », 
d'Eugi>ne Sue (4• episode), anc Yvonne Villeroy, Fernand Fahre, 
Jean Toul0'~1t, Constant Re.n1y, Jean Clarens, Charles Lavi.alle, Ca­
mille Bert, Lagrenee, Roger Vincent, Claude Genia, Lucienne Bo­
gaert, Paula RCgier, AllldrCe Guize, Marguerite Guereau, 1:vonne Farve}, 
Claude Ritter, Regine Serva, Suzanne Rouyer; J 8.15 Sol1stes: C..rmen 
Guilbert et Charles Paul; 18-4:i c Vac.ances 43 »; 17-30 
Radio-Journal de France ; J 7.35 Reportage, •par Jacques Salle­
bert, du match Nord-Sud d'Athletisme, a Bordeaux ; 17.45 
Rt.-po11age, p.ar Georges Briquet, de l'arrivCe, 8 Nantes, de la course 
cycliste Paris-Nantes; J8. L'orchestre de Lyon, <lir. Jean )la­
tras, awe Marcel Reyna! ct Raymond Bertaud; 19.15 Reportage 
du Pclerinage de Lourdes, par ,le R. P . Rogue\; 19.30 Radio-Journal 
de France; 19.40 Chronique sur la vie des communes; 19.45 Prin. 
cipalcs emissions de la soiree; 19-47 Georgius presente : « Paris 
qui chante »; avec l'orchcstre Marcel Cariven; 20-20 Le 
music - hall du dimanche ; 21-14 Les emissions de Ia 
soiree; 21.1:i Dis(('tles; 21.30 Radio - Journal de Fr.ance; 
21.40 Causerie de Philippe Henriot; 21-50 Comedic : « Le 
Triomphc du silence », tragedie en un acte de Rene Br:..iy<~z, avt•c 
Pierre Fresnay, Jacques Remy, Jacques Berlioz, Fanny Robiane, Annie 
Perdoux, Renee Luuger, Albert Gercourt, Brunel; 22-45 Radio-Jour­
nal de France; 22-50 Principales emissions du Iendemain; 22.5:l 
R,•portag,•; 2:1.05 Varietes : De jazz en Jazz; 23-45 Radio-JouTnal 
dr Fn11H'P; 2:1.:;o « La :Marseillaise »; 24. Fin des emissions. 

LUNDI 
llAOUT 

6.30 Radio-Journal de Fran ct•; 6-40 Ill forma­
t ions paysannes; 6.45 • PO'ar commencer la 
journee »; 7-05 Leron de culture physiqu,·; 
7.25 L'Agenda spirituel de la France, par Adht'­
mar de Montgon; 7.:)0 Radio-Journal de Franc<'; 
7,45 Ce que vous devez savoir; 7,55 Principales 

i•missions du jour; 7.58 Musique legcr<'; 8-30 Radio-Journal dt• 
France; 8-45 Chronique de Philip-pc Hen riot; 8-50 Sports, par Jean 
Aug.,stin; 8-55 :\fus,que Iegcre; 9.1 O Sports, par Jean Augustin; 
D,20 Education nationale; 9-Ft5 Entr'.aide aux prisonniers rapatriC's; 
Io. Principal es emissions du Jour; I 0-02 HorJoge parlante. Arre! de 
,l'emlssi<>n; J J .25 Communication du Seco-urs National ; JI .28 
Principalcs emissions du Jour ; I I .:JO « Entre deux portes », 
par Pierre Humbourg ; I I .:)5 Emission .Utter.a ire « Les 
Ecrivains et ~es Hvres > ; 12. Disques en charades ; 12.:JO 
Radio-J ournal de France; )2.40 Radio-Legion Actualites; 12.45 
Princ;pales emissions du Jour; 12-47 Concert de musiquc Iegere, dir. 
Gt•orges Bailly; I :).30 Radio-Journal de France; 13-45 « l:n pion­
nit•r du soya », par )f. Brochon; I 3.,50 Rayntond Vernry rt son 
ensemble, avec :\fand Laury; 14.45 c A quoi rewnt les jeunes 
fllles », par :Martine Regnier,. avec MargtH•rite Romannr, Jacque-line 
Due, Denise Benoit, Florence Lynn, Christian de Lanaut, Jean De­
sailly; 15.05 Les grands ecrivains et leur mhe; 15.15 So­
lisle : Ell lane Magnan; J 5.30 Emission dramatique : c Les ycux 
qui s'ouvrent >, d'apres le roman d'Henry Bordeaux, avec 
Fernand Fabre, Jt-an Toulon!, Gaston Severin, Jacques Thann, Charles 
Lavialle, Hieronimus, Huguette Duflos, Suzy Prim, Raymonde Vern.ay, 
Christine Audan, Raymonde Ferne!; 17. Solistes : Alban Perring et 
:'>lme Alcm Cherne; J 7-30 Radio-Jo-urna1 de France; J 7-:15 « Les 
Enigmes de l'Hlstolre », c La mort mysterleuse de Hoche » ; 
18. Des chansoll,I avec ... ; 18-30 Pour nos prlsonnlers ; 
I 8.:15 Disque; I 8.40 « lei J'on chante » : In ch.an son : SPS nou-

veaux et ses noun,111te_s; 19.!l"\ Radio-Journal de France; 19.,10 
Radio-Travail, par Desire Pue! ct Pierre Forest; 19-45 Principnles 
emissions de la soiree; 19-4 7 L'Orchcstre Radio-Symphoniquc, dir. 
Tony A·abin; 21.14 Les emissions de la soiree; 21.15 Disqucs; 
21-30 Radio-Journ.al de France; 21-40 La Mil ice fran~aise; 21 .50 
« S'ils avaient survCcu », par Marir-Louisc Bataillc : « Si )iiladv 
avail s,urvecu », avec Suzanne Delve, Juliette Dcmestrc, Renee Ludgc;, 
Hubert Prolier, Jacques Berlioz, Jac(('Ues Remy, }'ran~ois Vibert, Jean 
Tot1lout, Rene \\'ii met, Georges Hubnt; 22-25 Solistcs : Le Trio 
tl'anches de Paris; 22-45 Radio-Journal de France; 22.50 Princi­
pales Cntissions du lendcnrnin; 22-5:J Concert, dir. M. Julit.•n Pr{'­
vost, H\"("C Rt.•n{'C' Dynnc et Jean Visconti. 23,4d Radio-,lournul de 
Fnt1H'(' i 2!1.58 « La ~farseiUaise »; 24. Fin des Cmissions. 

MARDI 
24AOUT 

6.30 Radio-J ou•rnal de France; 8-40 Informa­
tions pays.annes; 6.45 « Pour commencer la jo-ur­
nce »; 7-05 Le,on de culture physique; 7-25 
!.'Agenda :,piritut>l de la France, par Adht'mar de 
~lontgon; 7-30 Radio-Journal de France; 7,,t5 
Cc quc vous devez savoir; 7.55 Principalt-s <'mis. 

sions du jom; 7,:.,7 :\tusiqctc I<'gere; 8-30 Radio-Journal de France; 
U-45 • A batons rompus », par Paul Demasy; 8-55 Musique sym­
phoniquc Iegcre; 9-1 O Educ.at ion nationale; 9,55 Entr'aide aux 
prisonniers rapatriCs; Jo. Principales Cmissions du jour; I 0-02 
Horloge parl.ante. ArrM de J'emission; 11-25 L'aclivite sportive des 
travailleurs frm~ais en Al,lemagne; 11-28 Principales emissions 
du jour; 11-30 Chronique des Chantiers de la Jeunesse; 11 .;)5 
Solistes : Louis Gromer ct Odette Le Dentu ; 12, Leo Laurent et 
son arch.; 12.30 Radio-Journal de France; I :l-40 Radio-Legion 
Adualitt's; 12.45 Principnles emissions du jo-ur; J 2.4 7 Suite du 
concert de musique Iegere, par Leo Laurent ct son orch.; I :).30 
R.adto-Journal de France; 13-45 Les travaillcurs fran,ais en Alle­
magne; 13.50 Concert par la Musiquc de 'la Garde Per­
sonnelle du Chef de FEtat ; 15. « Question de litlerature » 
pnr .-\ndrt' Thcrive, avec ~larcclle Schmitt; 15.20 l\f.usique de cham~ 
brl', avt'c Gjsele Peyron, Joseph Peyron, Jean Hazart Pit.•1-rc Revel 
Fernande Ca,pelle, M. Chefnay; 15-50 Emission poetique : • Varia~ 
lions sur Ia mont.agne », avec Yvonne Ducos et Roger GaiHard; I 8. J 0 
L'Orchestre de Lyon, dir. M. Maurice Babin, avec V.alere Blouse; 
J 7 .30 Radio-Journal de 1-·rance; 17.35 So lisles; 18- Emission dra. 
matique : « I.es Or,lres hospitaliers » : • Les Filles de Ia Chari!; de 
Saint Vincent dt.• Paul », par lln1es Cita t.•1 Su7..annc Malard, avcc 
En1ile Drain, Rene ,\'ihnet, Julien Lacroix-, Rolla Nor1nan, Suzanne 
DelvC, Annie H€'n1ery, Rayn1onde Fcrnel, )fadt•leinc Santary, Lucien 
Brule; I 8.30 Pour nos prisonniers; J 8.:1.!i Radio-J,•unesse Empire; 
18-40 Jazz Symphonique de Paris, dir. Robert Bergmann ; 19-30 
Radio-Journal de Fr.ance; 19-40 Union pour la defense de Ia race• 
19-45 Principales emissi001s de la soiree; 19.47 Emission dramati: 
que : « Bifor », de Simon GantiUon, avec Allain Dhurtal, Jacqueline 
Leclerc, Georges Vitray, Marguerite Jamois, Marguerite Coutan-Lam­
bcrt, Martial Rebbe, LHy Lourioty, Jeanne Perez, Suzanne Demars; 
21 .14 Les emissions de la soiree; 21-15 Disques; 21-30 Radio­
JournaJ de FrMlce; 2 J-40 Guerre et dip,lomatie, par Leon Boussard; 
21-50 « Pour finlr la soiree » ; 22,45 Radio-Journal de France· 
22,50 Prlncipales emissions du ,lendemain ; 22.53 Concert, dir. M'. 
J,uJien Prevost, avcc Renee Page et N-0iH Prado; 23.45 Radio-Journal 
de France; 23.58 « La Marscill.aise >; 24- Fin des emissions. 

MERCREDI 
25 AOUT 

6-30 Radio-.Journal de France; 8-40 Informa­
tions paysanncs; 6.43 « Pour co1nn1t•ncer la 
journee »; 7-05 Le~on de culturr physiqu~; 7-2'i 
l.'Ag~nda spirituel de la France, par Adhtlmar de 
\lontgon; 7-30 Radio-Journal de France; 7.45 
Ce que vous devcz sayoir; 7-05 Principal<'s 

(·m issiuns du jour; 7,5 7 Musique Iegcre; 8 -30 Radio-Journal de 
France; 8-45 Confidences au pays, par Andre Dcmaison; 8.5.!i 
)htsique symphonique Iegere; 9. IO Education nationale; 9.55 En­
traide aux prisonniers rnpatries; Io. Principales emissions d,u Jour; 
J0.02 Horloge par,lante, Arr~! de ,J'emission; Jl.25 Radio-Travail; 
11-38 Principales emissions du jour; 11-30 « Entre deux portes », 
,par Pierre Humhourg; I J.35 Solistcs : Andre Bourdron ct ,Lucie No­
rero; 12 < La balle au bond «; 12-30 Radio-Journal de France; 
12-40 Radio-Leglon-Ac~ualites; 12,45 Principales emissions du 
jour; 12-47 C001cert de musique legere dir. Georges Bailly; 13.30 
Radio-Journal de France; 13-45 Legion des volontaires fran,ais con. 
Ire ,Je bolchevisme; 13.50 Raym-0nd Verney et son ensemble avcc 
.Jean Lambert; 14-50 Cenac<les ditler.aires: « La FontaiITTe chez Mme 



de la Sabliere » par Hcnl'i Kubnick; 15-20 Musiquc de chambrc, 
avcc Pauline Aubert, Helene Bouvier, Simone Petit et Marcel Darrieux; 
16. L'hcure de la Femme; 17, Raymond Verney et son ensemble tzi­
gane; 17-30 Radio-Jowmal de France; 17-35 « La connaissance du 
monde >, ·par Jean Precourt; 18, SoHstes : Ninette Cbassalng ct Mona 
Laurena; 18.30 Pour nos prisonniers; 18-35 J..e combat fran~ais • 
quolidien, par Roger _Dclpeyroux; 18-40 Orchcstre du Normandie, 
Jacques Metehen; 19-30 Radio-Journal de France; 19-40 Causerie 
Chasseigne; 19-4:f. J>rrncipales emissions de la soiree; 19-47 Emis­
sion ,!yrique : « L cnfant et •!es sortilcgcs >, fantaisie lyrique en deull 
J>arlies, de ..,\tuuricc Ravel, avec 1}'0rch. Radio-Nationa,l, dir. Louis 
FouresHcr, Chora1e FOlix Ra1i.lgel, Mlle TouzC't, Mme Turba-Rabier, 
MJ.lcs Juyol, Bclda, Ricquier, Mme Simone Blln, M..'1. Chat'llcs Paul, 
Rene H",rcnt,,Lucien Lovano, Joseph Peyron, Marc Walter; 21-14 Les 
emissions de la soiree; 2 I. 15 Disques; 2 I -30 Radio-Journal de 
France; 21-40 Le point de politiquc interieure, par R. Dardenne; 
2 J -50 « Eh bicn . danscz maintenant •• par :llichcl du Plessis; 
22.25 Solistcs : Jean Hubea•u ct Firmin Touche; 22-45 Radio­
J,ournal de France; 22-50 q Chonchrttr >, O!>era-boulfe de Fiers ct 
Caillavet, musique de Glaude Terrassc; 2 3-20 « J..e T.-io du Bor >; 
23-45 Radio-Journal de France ; 23-58 « La MarscllJaise > ; 2 4-
Fin des C1ni.ssions. 

JEUDI 
26 AOUT 

6-30 Radio-Journal de France; 6-40 Informa­
tions; 0:45 « Pour commencer la jonrnCe' > ; 
7 .9 5 Le~on de culture physique; 7 .2 5 L'Agenda 
spiritiuel de la France, par Adh{m1ar de Montgon; 
7 -30 Radio-Journal de France; 7,45 Ge que vous 
devcz savoir; 7,55 Principalcs ~missions du 

jour; 7.;, 7 '.\lusique Iegere; 8 -1 O Le Tour de }'ranee des Jeunes : 
« La Champagne »; 8 -30 Radio-Journal de France; 8 -45 1-\adio­
.Jcunessc Politicrac; 8-55 Musique symphonique legerc; 9- 1 o Edu­
catioo nationele; 9.55 Entr'aide aux prisonnlers rapatries; Io. Prin­
ci-pales emissions du jour; I 0 -02 Horloge parlante. ArrH d<, !'emis­
sion; 11-25 Chronlque ,coloniale; 11-28 Prlncipales emissions 
du jour; 11-30 LI nous faut des jardlns; I 1 -35 « La Vols 
des Fees >, par Cen<irlne de Portal et Marie-Louise Bataille; 1 2- 15 
Musique de chambre, avec Janie Andrade; 12.30 Radlo-Jourina'1 de 
France; 12-40 Radio-Legion-ActuaJites; 12.43 Princlpales emis­
sions du jour; 12-45 Varietes enfantlnes : « Un hon petlt diable >. 
13.30 Radio-Journad de France; 13-45 Chr0111ique <i•u Secours Na­
tional; I 3-50 < Tante Marinette en vacances >, par ' Mme de Miollls; 
14-30 Emission dramatique: • Les Petits-Maltres du xv111• siecle >, 
par Felix-Henry Michel : c Blaise le Hargneux > de Dorvlgny, avec 
Marer} AndrC, Gaston SC'vcrin, Dominique Huc.khardt, Georges Hubert, 
Lily Mounet, Gisele Parry - • Madame Angot, ou la Poissardc par­
venue », de Mcillot, avec Rayn1on.de Vcrnay, Pa1u,lette Rouvier, Char­
lotte Glasis, Charks Laviallc, Paul Barre, Georges Hubert, Dominic 
Buckhardt, Pierre Heral; 16 -15 Solistcs : Monique de la Bruchol­
ierie et Germaine Corney; 16 .45 Boris Sarbek et son orchestre ; 
17.30 Radio-Journal de France; 17,35 Solistes : '.\fauricc Amour 
et Jean Vaugcois; J ft. Sarane Ferret et son t'nseniblc; J ft.:JO Dis­
ques; I 8.35 Visages de France, pnr Andree Romps; 18.40 c Les 
Tretea•ux de Paris >, p,.\sentation A.-M. Julien. Orchestre, Richard 
Blarcnn; I f}.30 Radio-Journal de Franc••; 19-40 Chronique snr b1 
vie des communes; 19-45 Princi,pales emissions <le la soiree; 19-47 
Orchestre ra<lio-symphonique, dir. Jean Giardino; 21 ,14 Les emis­
sions de la soiree; 21 -15 Disqucs; 21 ,30 Radio-,Journal de Franc,•; 
21 -40 Chroniquc de Pau l Crcyssel ; 21 .50 Tolles ct modeles, par 
J-0cques Carton : • Ta,uromachie », de Goya; 22-2 5 Solistes : 
Denise Morand Pt le Trio Moyse; 22-45 Rndi-o-Journal dt Franrt; 
2 2,50 Principales omissions du Jendemaln; 22-52 « Sur tous !cs 
.-ythmes >; 23-45 Radio-Journal de France; 2 3-58 ! La Marseil-
htis<' :. ; 2 -1· Fin <lcs ~n1issions. --

VENDREDI 
27 AOUT 

6 .30 Radio-Journal de France; 6 .40 Informa­
tions paysannes ; 6 -45 « Pour commencer -la 
journec •; 7 ,0 5 Le~on de culture physicrue; 
7 ,25 L'Agenda spirituel de la France, par A. cit• 
:llontgon; 7.30 Radio-Journal de France; 7 _45 
Ce quc vous dcvez savoir; 7 .5 5 Prindpalts 

Clllissions tlu Jour; 7_57 Musique Icgerc; 8 -30 Radio-Jc,.ornal de 
France; 8 -45 Causerie <le Paul Creyssel; 8 .55 .Musiquc Jegere; 
9-10 Education Nationale; 9_55 Entr'.aide aux prisonniers rapatrit's; 
IO. Prlncipalrs emissions du jour; I 0 ,02 Hor loge parlante, Arr~t 
<le •!'emission, 11-25 Activlte .sport ive des travaH!eurs fran~.a is en 
Alllemagne; 11.28 Prlnclpales emlssons <iu Jour; 1 1,30 c Ent re 
deux portes », par Pierre humbourg; 1 1-3 5 « Aux Quatrc Vents de 
Paris »; 12- Leo Laurent ct son orchcstrc; 12.30 Radio-Journa,l .de 
France; 1 2-40 Rad io,Legion-Ada.alites; 12.45 Prinripales emis­
sions du Jour; 12,4 7 Suite du Concert de musique legere, par Leo 
Laurent ct son orch., avec Annie Bernard; 13-30 Radio-Journal dt• 
France; 13-45 La Mil ice Fran~alse vous parlc; 13.50 Emission 
musica,Ie; 15- 15 L'actnalite protestantc; 15-30 M•usique de chambre 
avec Jacques Dupont et Robert Boulay; I 6 . Trois fois dix : « Si. .. 
Bons mots ... La Fontaine 43 ... >; 16.30 Emission dramatique : 
c L'rxtraordinalre aventure », comedie gaie en un acte, d,Oc-tave Ber­
n.ard ct Lucien Chantal avec Fran~ois Vibert, Jenn Toulout, Charles 
Lavialle, Sam Max, Fr~n~ois Alge, Lily Siou, Yvonne ViJleroy; J 7 . 
Charles Hary ct son ensemble; 17-30 Radio-Journal de France; 
17-35 « Introduction a la poesie modernc >, par Marcel Arland ct 

Rene Villic, avcc Ariane )lurat{)rc, Pierre En1m.anut"I, Rob<'rt Ganzo , 
Lanza de! Vas to, Armand Robin, Jean Cayrol; J 8 . 1-\t'citut t1 ·orguc; 
I 8 ,30 Pour nos prisonniers; I 8 -35 l,;nion pour ,la def ens,• de la 
race; 18-40 Orcbestre de Toulouse, dir. Raoul G<uilhot; 19-20 Dis­
ques; 19-30 Radio-Journal de France; 19-40 Radio-Travail, par 
Desire Pue! et Pierre Forest; 19-45 •Prirncipaies emissions de Ia soi-, 
ree; 19 -45 « Quinze ans >; 2 0 -20 Musique de ch.ambre, avec Jean 
Fournier, Charles Panzera, le quatuor de saxoph<>nes Mule; 2 I. I 4 
Les emissions de Ja soirte; 21-15 Disques; 2 1,30 Radio-Journal de 
France; 2 1-40 Causerie sur •la Legion; 2 I .50 Alec Siniavine' et sa 
musique douce; 22-2 5 Quelques in stain ts de poesie, avec Mme Berthe 
~ovy; 2 2 .45 Radio-Journ.a,J de France; 22-50 Princi,palcs emis­
sions du lendemain; 21-53 Concert de m•usiquc ~egere, dir. Julien 
Prevost, avec MJ.le Lise Lanrens ct M. Rabanit; 2 3-45 Radio-Journal 
de France; 2 3.58 « La Marseillaise »; 2 4- Fin des emissions. 

SAMEDI 
l8AOUT 

6 ,:lO Ra,lio-Journal de France; 6.40 Informa­
tions paysannrs; 6 .45 « Pour cornmencer Ja 
journec »; 7 -0 5 Le~on de culture physique; 
7 .2 5 L'Agenda spiritueJ de la France, par A. de 
)1ontgon; 7-30 Radio-Journal de France; 7_45 
Cc quc vous devcz savoir; 7.55, Principah•s 

Cmissions t.li:.1 jour; 7 .5 '7 ~usique lCgCrc; 8-30 Rac.lio-Journal de 
France; 8.45 Radio-Uglon-Actualites; 8 -55 Musiquc legere; 9-1 O 
Education Nationale; 9,55 Elntr'aide .aux pr1sonniers rnpatrii•s; Jo. 
Principalcs emissions du jour; J 0 -02 horloge parlnnt<·. Arre! de 
!'emission; 11,2 5 Disques; 11-28 Principalcs emissions du jour; 
I I .30 Radio-Jeunesse Aviation; 11.35 Musique de Ja Garde person­
nel le du Chef de l'Etat, dlr. Comdt Pierre Dupont; 12-30 Radio­
Journal de France; 12,40 Radlo-Legion-Actualites; 12.45 Princi­
,pa;Jcs emissions <iu jour; 12-4 7 Orchestre Gaston Lapeyronnie : 
A·lain Ger.bier; 13-30 Radio-Journal de France; 13.45 Echos des 
F.Jandres fran~alses, par J.-S. Debus; 13.50 « Noir ct Blanc ... Blan­
ches et Noires >; 14-30 « Lavoisier >, par le Prince Louis de Bro­
glie; 14.45 ,Muslquc de Chambre avec 'le Trio B.B.N.; 15-30 Emis-

. ,sion ,litteralre; 16- Orchestre de Toulouse; 17-15 Reportage; 17-30 
Radio-Journa'I de France; 1 7 .35 « Madame de Sevigne et sa Hile en 
Provence ct a Marseille>, par Fran~ois B0111nery; 18. « La Potiniere 
du Stade », par Georges Briquet avcc J'ensembie Deprince; I 8-30 
Pour nos prlsonnlers; 18 -35 Sports, par Jean Augustin; 18-40 
« La Semaine fantaisiste >, avec !es chansonniers de Paris; 19-30 
Radio-Journal de Fraince; 19-40 La question juive; 19-45 Prin­
cipales emissions de la soiree; 19-47 Gala d'airs d'operas ct d'ope­
rettes : < La Chauve-S-ouris >, operette en trois actes, de J oh-0nn 
Strauss, avec Orchestre sous la direction de Louis Desvingt, Chorale 
dirigee par Pierre Monier, Paul Durel, Michel Dens, Pierre Mercadel, 
Georges Plateau, Charles Dalger, Ailbert Malnar!, Pierre Cha.ban, 
Marthe Luccioni, Renee Doria, M.ado ,Maurin; 21,14 Les emissions 
de la soiree; 21.15 Musique tzigane; 21-30 Radio-Journal de 
France; 21.40 Les confidences au pays, par Audre Dcmaison ; 
2 1.50 « Pistes et platea•ux >, par Jacques Pauliac; 22-45 Radio­
Journal de France; 22-50 Principales emissions du Iendemain; 
22-52 Reportage; 23-05 Alexandre Claret et ses refrains dansants : 
Jacques Chalet, Lucienne Dubois ct Jean-Pierre Dujay; 23-45 Ra­
dio-Journal de France; 23-58 « La M-0r8eillaise »; 24- Fin des 
em·issions. 

Wi\UI [~11~ t•}~I· l] 1!1'11 
Sur 19 m. 83, de 17 h. 45 a 21 h. 

Sur 25 m. 24. de 21 h. 15 a 23 h. 15 

DIMANCHE 
llAOUT 

17.45 « Joyeux trompette »: 1 7 -48 Infor­
mations; 18. « Le devoir •· fll>n invisible de 
Luc Berlmont, re11.llse par Pierre Riegel; 
18-30 Muslque de danse; 18,45 lnforma­
tlons; 19. L'heure moghreblne; 20- « Joyeux 
trompette »; 20-03 Causerie; 20-1 O Emis­

sion theatrale « La detonation », comedie de J. Cossin, rea­
lisee par Mark Amiaux; 20-45 Informations; 2 1 - Arret de 
!'emission; 21 -15 c Joyeux tro,mpette »; 21 -18 Orchestre du 
Normandie, dlrlge par Jacques Metehen; 21 -45 Jnformations: 
22. Orchestre du Normandie (suite); 22-15 L 'heure moghre­
bine: 23-15 Fin d'emlsslon. 

17-4$ • Joyeux trompette »; 17-4 8 Infor­
mations; 18. Musique de danse; 18-15 • Un 
deml-siecle de vie parisienne », souvenirs par 
les freres Isola; 18-30 Un Quart d'heure aver 
Lina Margy; 18 .45 Informations; ]9. 
L"heure moghrebine; 20- « Joyeux trom­

pette »; 20-03 Causerie; 20-10 Musique Iegere; 20-30 Le 
quart d'heure sport!!, present6 par M. de La•borderie; 20-45 
Informations: 21. ArrM de !'emission; 21 -15 « Joyeux trom-

. pette >; 2 I . I 8 L'heure du cabaret : « L e Don Juan >; 21 -45 
Jnfol'matlons; 22- Suite de l'heure du cabaret; 2 2- 15 L'heure 
moghr6btne; 23-15 Fin d'emlsslon. 
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MARDI 
24AOUT 

17.45 < Joyeux trompette »; 17.48 Infor­
mations; 18. Musique de danse; lU-15 La 
revue du the!l.tre, presentee par A. Saµde­
mond; 18.30 Suzanne Darbans; 18._45 Infor­
mations; 19- L'heure moghrebme; 20-
« Joyeux trompette »; 20-03 Causerie du ge­

neral Mangeot; 20-15 « La Chimere a trois t;;tes ». 11• epi ­
sode du roman radiophonique de Claude Dherelle; 20.30 Un 
,peu de « be! canto»; 20-45 Informations; 21 - Arret de remis­
sion; 21 ,1 5 « Joyeux tro~pette »; 21 .18 Lorchestre Richard 
Blareau; 21 ,45 Informat10ns;_ 2~- Suc~es de films; 22-15 
L'heure moghrebine; 23-15 Fm demission. 

MERCREPI 
2SAOUT 

~ 17-4 5 « Joyeux trompette »; 17,48 infor­
mations; 18. Musique de danse; . 18.15 La 
revue d u cinema, presentee par L.-K Dauven; 
18.30 A nd re Dassary; )8.45 Informations; 
19. L'heure moghrebine; 20. « Joyeux trom­
pett e »; 20-03 Causerie_; 20, JO E1;1ission 

theat.J'ale ; « Le Juth d'ebene ». piece rad1ophomque_ d Alfred 
Tirard realisation de Mark Amiaux; 20-45 Informat10ns; 21 . 
Arret de !'emission; 21 -IS « Joyeux trompette »; 21,18 L'or­
chestre de Casino, dirige par Richard Blan,au, avec Gaston 
Micheletti et Renee Murgier; 21 -45 Informations; 22. Concert 
en chansons; 22-15 L'heure moghrebine; 23. IS Fin de 
remission. 

JEUDI 
26AOUT 

17-45 < Joyeux trompette »; 17.48 Infor­
mations; 18. Musique de danse: 18.15 La 
vie parisienne presentee ·par J. Dutal; 18.30 
Les grancis sollstes; 18,45 Informations; 
19. L'heure moghrebine; 20- « Joyeux trom­
pette »; 20-03 Causerie de M. de Gueydon: 

20-I S « La Chimere a trois tetes ». 12' episode du roman radi_o_ 
phonique de Claude Dherelle; 20-30 Les nouveautes enreg1s­
trees; 20-45 Informations; 21. Arret de J'em1ssion; 2 • . ilS 
« Joyeux trompett e »: ~1-18 Les grands maltres de la mus1que. 
p r esen tes par F. Derv1ll~; 21-45 lnformations; 22- ~1;1s1que 
symphonique; 22-15 L heure moghreb1ne; 23. IS Fm de 
1·emissi on. 

17-05 « Joyeux trompette »: 17-45 Infor­
mations; 18. Musique de danse; IR.15 Emis­
sion litteraire : Antoine e t le theatre libre; 
18.30 Quelques valses; 18.45 Informations; 
19. L 'heure moghrebine; 20. « Joyeux trom ­
pette »; 20.03 Causerie; 20-10 « De tout 

un peu »; 20.45 Informations; 21 . Arret de !'emission; 21 . )5 
« Joyeux trompette »; 21.18 Un disque chasse l'autre, reali­
sation de Roland Tessler; 21 -45 lntormatlons: 22. Quelques 
czardas; 22-15 L'heure moghrebine; 23.15 Fin de !'emission. 

SAMEOI 
28AOUT 

17-45 « J oyeu x trompette »; 17-48 Infor­
mations: 18. Roger Debonnet; 18,15 « La 
Chlmere a t rols tHes », 13• episode du roman 
radioph onlque de Claude Dherelle; 18,30 
Muslque de danse; I 8 .45 Informations: 19. 
L'heure moghrebine; 20, • Joyeux trom­

pette »; 20,03 Causerie du general Mangeot; 20,10 Le creur 
de Paris, reaHsatlon d e Pierre Riegel; 20.45 I nformations: 
21, ArrM de !'e mission; 21 -15 « J oyeux trompette »; 21.IR 
L'otchestr e Richard Blareau; :!I .4i'!i Informatio n s; 22- Concert 
e n chan son s; 22,15 L'heure moghrebine; 2:J.15 Fin de !'emis­
sion . 

-ti!t:miss!Ons moghrebig~ 

DIMANOIE 
llAOUT 

PARIS-MONDIAL 
aur 19 m. 83 de 19 Ji. h. a 20 h. 

su~ 25 m. 24 de 22 h. 15 lr. 23 h. 15 

19, Koran, informations en arabe, causerie; 
19-15 Sermon musulman; 19,20 Concert de 
musique lnstru:nentale, avec le concours de 
M. Abcar : 1) I n troduction doulll,b; 2) Danse 
du Mendll et improvisation au •piano; 3) Dja ­
zayerli ! rA.nt avec improvisation sur T1i.r; 4) 

Danse Chiftatell i ; 5) Marche finale; )9.33 Nouvelles mllitaires 
en arabe; 19,50 Informations en chJeuh; 22. ) .1' Nouvelles des 
pays musulmans; 2 •·•.9~ Moh ammed Bouzld : La Rouman ie a 
vol d 'oiseau (Reportage): 22-35 Cabaret ara,be : E ll i! oua 
NahA.r. SevllJan a, Min e Fedlek; Houwa elnhobbu, Mabrouka: 
NhAr el Had, T ik-Tak; 22,55 Informations en arabe; 23,0 5 
Informations en kabyle; 23. 15 Fin d'emission. 

LUNDI 
23AOUT 

19. Koran, Informations en arabe, causerie; 
19,15 Sermon •nusulman; Jft.20 Musique 
kaby le : 1 ) Mchaouk (Chant : Fatma-Zohra); 
2) Ssokkor ma' h lah (Chant : Bahtya): J9.!l5 
Nouvelles militaires en arabe; 19.50 Infor­
matio ns en chleuh: 22. I 5 Nouve!Tes des pays 

musulmans; 22.25 L eila Riad : Emission pour Jes femmes: 
?.2.!U5 Orchestre fguerbouchen-Dja moussl : 1) Hablba : 2\ 
R'chA.ch; 3) YA Rayis; 4) Ya MeA.allem; 5) Gu elbl TeoueJIA 
Achaqt Essama: 22-55 Informations en arabe; 23.05 Infor­
mations en arabe; 23.05 Informations en kabyJe; 23,15 Fin 

_ d'emlsslon. 

MARDI 
24AOUT 

19, Koran, Informations en arabe, causerie; 
JD,15 Sermon musulman; 19-20 Concert 
tunisien. Chant : Habiba Fafizi; 19 -35 Nou­
velles militaires en arabe; 19-50 lnforma­
tions en chleuh; 22.15 Nouvelles des pays 
musulmans; 22-25 L'unite arabe (causerie); 

22.3 .. Concert varie : J) Mensabni; 2) Seber R'chAch; 3) YA. 
Hayis ; 4) Ya 1\Ieaallem ; 5~ Guelbi Teou~IHl. •bezlnha; 22,SS In­
formations en arabe; 23,05 Informations en kabyle; 2 3 .15 
F'in d'Cn1ission. 

MERCREDI 
lSAOUT 

J 9. Koran, informations en arabe, causerie; 
ID-15 Sermon - musulman; 19-20 Musique 
chleuh par le Reis Adderrahman et son or­
chestre; 19-3 5 Nouvelles militaires en ara,be; 
19.50 Informations en chleuh; 22-15 Nou­
velles des •pays musulmans; 22-2 5 Moham-

med 13ouzid : La l'oesie mar ocaine au moyen age ; 22,3 5 Or­
chestre Maghre,bin de Cheikh Said Khundiyu : 1) Istlkhb1i.r 
Selhi; 2) La Illii.h II Allah; 3) Huwa Rebb El'Ali; 4) Llk Ne­
chetki qeset Hali; 5) Al Fqih; 22-55 Informations en arabe; 

· 2:1.0:. Informations en kabyle; 23-15 Fin d'emission. 

JEUDI 
26AOUT 

I 9 , Koran, informations en arabe, causerie; 
)9,15 Sermon musulman; 19-20. Orchestre 
:-iaggiar : 1) Prelude sur flfite ; 2) Ar<iawl 
Rabbi Yehnlni (Chant : Aman! NowA.ra; 3) 
Introduction sur oud Menhou Yessabbarni 
Chant : Ahmed Mestlri; 4) Improvisation sur 

kanoun et danse populaire; 5) Chiftatelli; 19.35 Nouvelles 
millt alres en a rabe; 19-50 Infor mations en ch1euh; 22!15 
Nouvelles <ies pays musulmans; 22.2 5 Mohammed Bouztd : 
Les livres, !es theatres et Jes cinemas; 22.35 Orchestre Barte­
vian 1) Kan andik ghira: 2) GhaHarma; 3) Ya Bachlr; 22.55 
Informations en arabe; 23.05 Informations en ka.byle; 23,15 
Ftn a•emi~~ion. 

19. Koran, informations en arabe, causerie; 
19-15 Sermon musulman; 19,20 1) Ma Zil­
tuastalu, 2) Gannini, 3) Ya Rblda rfihi; J9-3 5 
Nouvelles militaires en ara.be: I D.5 0 Infor­
mations en chleuh; 22.15 Nouvelles aes pays 
musulmans; 22,2 5 Isa Ben Hicham : L'Afri-

que du Nord: 22.!15 Musique du Sous, par Abderrahman et son 
ensemble chleuh: 2 2 .55 Informations en arabe; 23.05 Infor­
mations en kahyle: 23.15 Fin d'emission . 

19. Koran, informations en arabe, causerie; 
19,15 Sermon musul man; 19.20 Chants tu ­
nisiens : 1) Doulah (mode nekr1z), 2) Takslm 
kanoun, 3) Mawli.l, 4) Koullli, 5) Safret el ers. 
Orchestre Mohammed Djamoussi; 19,35 Nou­
velles -militaires en arabe: 19.5 0 Informa-

tions en chleuch; 22,15 Nouvelles des pays musulmans; 22-25 
Les sultnnats musulmans du Soudan ; 22.35 Mohammed el 
Kemal : Maghroum - Ana Nahha,bek - Mounlra - BedrA.hem -
Essayad - LA.sch; 22.5:5 Informations en arabe: 23-05 Infor­
mations rn kabvle: 23.1 5 Fin d'emisslon. 

@,Nmf4B;l:4lI;Jit4 
LUNDI 

23AOUT 

MARDI 
24AOUT 

1Tn na~-nreton 
l'Cmi~sion. 

MERCREDI 
25 AOUT 

JEUDI 
' 26AOUT 

VENOREDI 
27 AOUT 

SAMEDI 
28AOUT 

vers Jes livres 
de !'emission. 

(288 metres) 
19. La Bretagne agr!cole : 1° Supprlmer 
l'e t ouf'fage de.s abeilles. par Louveaux; 2° Eur 
brezegenn nevez diwar-benn kontrol al Jaezh, 
par Ar C'Houer Kozh ; 19. HJ Fin de J'emls­
~lon. 
I 8 .30 Les Grands d ecouvreurs bretons : 
« Malberbe de Vltre ». par R.-Y. Creston et 
Andre Vallee, avec Jes comediens de Rennes• 
Rretagne et l'orchestre sous Ia dir. de Mau­
rice Henderlck; 19. La Haute-Bretagne : VI• 
tre, cite medieval e, par Il.onan Pichery: 19.07 

parle aux Gallos, par Kerverzlou; 19.13 Fin de 

19. La Bretagne maritime : 1° Le •port de 
Lorient. par de Berdouare: 2° Douarnenez, par 
Y. Ezel ; )9,15 Fin de !'emission. 
19. L'lnstltut celtlque de Bretagne : 1° Pre­
sentation de la Commission de la Famille, 
communique de l'Instltut; 2° Pour Ia Famille 
bretonne, par Mme du Guerny; 3° An Tlege,:h 
Keltiek (La famllle celtlque), par Vallee 
:Mordiern; 19,15 Fin de !'emission. 
19. La vie celtlque : Ar Vuhez Keltlek; An 
Deskadurezh ar B roiou Keltlek (L'en selgne­
ment dans Jes pays celtlqu es), var Jord Ar 
Mee; Jft.09 Musique lrlandalse : Le Val sans 
retour , d e Y.P. Kerd ilez et Andre Vallee avec 
l'orchestre et Yann Dahoui!t; 19,13 Fin de 
l'eml sl!lon . 
1 R-30 T heA.tre breton : « B llez Hag e Vestr > 
(Bilez et son rnaitre), par Dir-Na-Dor), avec 
la troupe Gwalarn et Jef Penven au p iano. 
Chants bretons var Alan ar Berr : 19,02 La 
langue bretonne, par Andrew Gelieg; JP •B 
Dre al Levriou Hag ar C'Hazetennou (A t ra-

et Jes revues), •par Youenn Drezen; 19.15 Fin 
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Detttsche Europasender West 1648 m. (181.8 kc.) - Stuttgarr523 m. (574 kc,) - Vienne 507 m. (592 kc.) - Prague 470 m. 
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, :;. Emission du combattant; 6. Concert du 
port de Hambourg; 7. Informations; 8. Va­
rietes du dimanche matin; 9. Echos varies; , 
10, Informations; IO.IO Airs varies; JI. 
Selection de disques; J I-05 Chants avec 
chreurs; I l,30 Dejeuner-concert; 12,30 

Informations; 12.40 Concert populaire allemand, sous la direc­
tion de Fritz Ganss; 14- Informations et communique de 
guerre; 14,15 Pour votre distraction; 14-30 < Un peu de 
varlete~; 15, Communique de guerre (DS seulement); 15. 
Composlteurs sous l'uniforme; 16, Foste mllitaire radiopho­
nique; I 7. Informations; 18. Concert; IO. Une heure d'actua­
lltes; 20. Informations; 20, 15 Extraits de fllms sonores; 22, 
Informa{ions; 22.30 Airs gaTs et Jegers; 24. Informations. 
Musique apres minuit; l, Fin d'emission. 

LUNDI 
23AOUT 

_.. Emission du combattant; 5, Musique ma­
tinale; 5,30 Informations; 6, Concert mati­
nal; 7, Informations; ff. Gal et entralnant; 
9, · Informations; 0.05 Petits riens sonores; 
9,:JO Vif et gai; IO, Musique de Ja matinee: 
II, Petit concert; IJ.30 Et voici une nou­

velle semaine: I l,40 Reportage du front; 12. Echos joyeux 
pour J'arret du travail; 12-30 Informations et aper<;u sur la 
situation; 14, Informations et communique de guerre; 14, J 5 
Melodies; 15, Communique de guerre (DS seulement): 15, 
Jolies voix et lnstrumentistes connus; 16. Peu connu, mais 
lntereasant; 17, Informations; 17,15 Palette sonore; 18-30 
Le miroir du temps; 19. Notre armee; IO.JS Reportage du 
front; 19,30 Musique variee; 10-4:i Causerie; 20. Informa­
tions; 20.Ji'o Un peu pour chacun, ~eux heures de varietes; 
22, Informations; 22,30 Un jour flmt; 24, Informations. Mu­
slque apr~s minuit; •). Fin d'emisslon. 

MARDI 
24AOUT 

:;. Emission du combattant; 5.30 Informa­
tions; 5.40 Musique _matinale; 6, Concert 
matinal; 7, Informations; 8. Musique du 
mati~; 9. Informations; 9.05 Pour votre dis­
traction; JO. Mus1que ae fa m11-tinee; J J. 
Choses gales; 12- Dejeuner-concert; 12-30 

Informations et aper1;u sur la situation; 14. Informations et 
communique de guerre; 14,15 Joli et var~; 15, Comipunique 
de guerre (DS seulement); 15, Pour votre distraction; 15,30 
Solistes; IR. A travers !'opera et l'operette; J 7. InformatTons; 
17.15 Tro1s quarts d'heure de varletes; 18. Airs gala; 18,30 
Le miroir du temps; 19, Causerie; 10-15 Reportage du front; 
10,30 Interm~de musical; 10,45 Hans Fritzsche vous parle; 
20, Informations; 20,15 Concert du soir; 21. Robert Schu­
mann, un portrait du composlteur; 22, Informations; 22-30 
Muslque gale avant minuit; 24, Informations. Muslque apr~s 
mlnuit; J. I'in d'emission. 

j. Emission du combattant; 5. Musique ma-MERCREOI tinale; 5.30 Informations; 6. Concert mati-
nal; 8. Airs gals; O. Informations; 0-05 

25 AOUT Court instant musical; 0,30 Chants et danses 
populaires; Io. Muslque de la matinee; I J. 
Pour votre distraction; 11.30 Musique ,pour 

l'arret du travail; 12,:10 Informations et apeq;u sur la situa­
tion; 12-45 Concert au Hanovre; )4, Informations et c.om­
munlque de guerre; 14,15 Airs Jegers; 15. Communique de 
de guerre (DS seulement); 15, Pour v~tre distraction; 15,30 
Petits rlens musicaux; 16. Otto Dobrmdt dirlge; J 7. Infor­
mations; 17.15 Bouquet de melodle_s varlees; J 7.30 Le livre 
du temps; IR. Pour votre distraction; 18.!lO Le miroir du 
temps; 19, Marine de guerre et guerre marit1me: 19,15 Re­
portage du front; 19.30 Muslque varlee; 19.45 Causerie; 
20.Informatlons; 20-15 Quelques jolls airs; 21. Reure variee; 
22. Informations; 22-30 Courte et bon}'Ie; 22.45 Petite melo­
dle, on ne t'oublie jama1s; 23-15 Mus1que avant mlnuit; 24, 
lnformations. :11usique apr~s minuit; I, Fin d'emlssion. 

JEUOI 
16AOUT 

:,. Emission du combattant; 5. Musique ma­
tinale; 5.30 Informations; 6. Concert mati­
nal; 7. -Informations; 8. Musique du matln: 
ff. Informations; 9,05 Gals echos; 1 o. Mu­
slque de la matinee; I I. Petit concert; 11,40 
Heportage du front; 12. Dejeuner-concert; 

12.:lO Informations et a,per<;u sur la situation; 12,45 Musique 
pour 1'arrH du travail; 13-25 Concert ltalo-allemand; 14, 
Informations et communique de guerre; 14.15 Echos varies; 
15, Communique! de guerre (DS seulement); 15 Instruments 
ll. vent; 16, Echos fa.millers; J 7, Informations; 17.15 Echos 
varies; 18.30 Le mlroir du temps; 19- Causerie; 19.15 Re­
portage du -tront; 19.30 Intermllde musical; )9.45 Causerie: 
20. Informations; 20,)5 Musique du solr; 20.35 Concert; 
~2.Informatlons; 22-:10 Airs de danse; 23. Melodies pour 
l heure tardive; 24, Informations. Muslque apr~s minuit: I. Fin 
d'emlsslon. 

VENDREDI 
27 AOUT 

.'i. Emission du combattant; 5.30 Informa­
tions; 5-40 Musique matinafe; 6. Concert 
matinal; 7, Informations; 8, Un petit air du 
matin; 9. Informations; 9,05 Petits riens 
sonores; 9,30 Petite musique; 10, Musique 

. de la matinee; 11. Musique variee; 12. De­
Jeuner-concert; 12,30 Informations et aper1:u i,ur la situation; 
12.45 Echos joyeux ,pour l'arret du travail; 14, Informations 
et communique de guerre; 14.15 Gal et joyeux; 15, Com­
munique de guerre (DS seulement). J 5. Petite musique variee; 
15.30 Sollstes; 16, Concert de l'apres-midl; 17- Informations; 
17,15 Musique; 18-30 Le mlroir du temps; 19. Notre avia­
flon; 19.15 Reportage du front; 19-30 Musique varlee; )9.45 
Causerie; 20. Informations; 20,15 Musique leghe; 22. Infor­
mations: 22.:SO Leger et entralnant; 24, Informations. Musi­
que aprCs 1ninuit; J. Fin d'~mission. 

SAMEDI 
28AOUT 

5. Emission du combattant; 5, Musique ma­
tinale; 5.30 Informations; 6. Concert ma­
tinal; 7. informations; 8, Musique du matin; 
Q. Informations; 9-05 Pour votre distrac­
tion; 9,30 Une petite muslque; Jo. Musique 

. . de la matfnee; I J,. Echos varies; 11,30 _Pour 
votre d1stract1on; 12-30 Informations et apercu sur la situa­
tion; I2.4i', Muslque ,pour l'arret du travail; 14, Informations 
et c?mmumque de guerre; 14,15 Au fl! des ondes; 15- Com­
mumque de guerre (DS seulement); 15. Bouquet de melodies; 
15.30 Reportage du front; 16. Pele-mele de l'apr~s-midl; 17. 
Inlormations; )8. Programme. 18-30 Le mlroir du temps: 
19. Causerie; 19,15 Reportage du front; 19-30 IntermMe 
musical; 19-45 Hans Fritzsche vous parle; 20. Informations: 
20. 15 Bonne numeur en majeur et en mineur; 21-30 Pour 
votre distraction; 22, Informations; 22.30 Joyeuses resonan­
c<.>s: 2 t. Tnformat1ons; 1. Fin d'emlsslon. 

L1-1 yo >l oo f ti 
I De 6 h. 45 a 7 h. 

De ll h. 45 a 12 h. 
Sur 279 281 322 et De 15 h. 45 a 16 h. Le Joumal Parl6. 

432 ~ · · ~ · · · · · · De 19 h. a 19 h. 15 / 

I De 19 h. a 19 h. 15) L"Heure Francaise. 

Programme de l'Heure Francaise 
MANC!I..IE Sketch radlophonique. ,n Courrler. 

LUNDI 

VENDREDI 

.6AMEDI 

Ralut des Legionnaires. 
Commentalre polltlque. 
Causerie polltlque de M. SchUrgens. 

Interview mllltalre ou Aper<;u sur la situa­
tion mllitalre sur les dilTere,nts fronts. 

Le coin du fllm. 
Poste radlophoniQue et reportage. 
Aper<;u sur les actua,lltes. 
Commentaire polltlqqe. 
Causerie polltique par Georges Pradier. 
Legendes allemandes ou l'Heure enfantlne. 
Causerie politlque par le Dr. Max Claus, 
Reportage sur !es travallleurs. 
Commentalre politlque. 

C'>1ueprfe polltlque par M. Si,hUrgens. 
Le coin des devlnettes • 
Messages quotldiens des prisonnlers francais 
et des ouvrlers francals en Allemagne A leur 
tamllle. 

MARIAGES LEGAUX A quo! boo cn,oir uo poate de 2.000 
OU 3.000 Ir.. al, TOua De ........ paa EXCLUSIVEMENT 

Pour creer ou reconatttuer un 
FOYER HEUREUX. 

ad.rasa-•ou •• toate eoafiuce & 
L'UNION FAMILIALE, 
82, boul. llaussmann - PARJ!-o 

lea lcm9uea 6trao9lrea ? 

BERLITZ~:.!1~!:: 
rite, bieo et b peu de frala. Proa­
pectua. 31. boul. 4ea ltallem, Paria. 17 



Ji,; liens it dire tout de suite quc l'cnrcgistremcnt de Jeanne 
cl'Arc ,iu Bucher est magnifique, sans faiblcsse. ·L'ensemblc 
de la Sociele Philharmonique de Bruxelles, c'esl-a-dire : 
l'Orchcslre National de Belgique, la Chorale « Co!cilia » 

d'Anvcrs, la Chorale d'Enfants de J'lnstitut N.-D. de Curcghcm, 
sous la direction de Louis de Vocht, qui se revele une fois de 
pins un apotrc <le la musique contemporainc, sont au-dessus de 
tout elogc. II y a une 101 brfuante qui passe a mcrvcillc ct 
qui vient jusqu'it VQIJS : c'cst boulcversant !... Les so!Jstcs 
meritcnt cux au~si d'etre a l'honneur. ~larthe Dugard est 
Jeanne ; au debut sa diction surprcnd, ,!'accent et la voix sont 
pour le moins inatlcndus, puis on s'y fail, et !'on finit par 
lrouver ca Ires bien. Clement Gerome est d'unc sobrielc 1m­
pressionnante dans Frere Dominique. La voix solidc de Fre­
deric Anspach apportc a Porcus la richessc d'un beau timbre 
intelligent et Kia Lensscns, ~larguerite Thiernessc, Madeleine 
Joris sont cetle trinite aeriennc de la \'ierge, sainte lllarguerite 
et sainte Catherine. Annc-~larie Ferriere ct Georges Genicot onl 
toute la truculence de La Mere aux tonneaux et. d'Heurtcbise, 
landis que Rene Piloy eampe un heraut bien chantant dans 
un .ioli style vocal. 

L'oratorio est divise en douze .scenes aux titres suggestifs ; 
ce sont Jes douze pilicrs de Ia maison, Jes douzc colonnes du 
temple de beaute. Ccs volets s'enchainent l'un a l'autre sans 
effort et forment comme unc longue bannicre ou s'inscrit la 
legende transfiguree de Jeanne d'Arc. Le souci historique est 
totalcment abandonne par Claude! au profit de la legende, 
d'une Jegende aux accents neufs qui nc ,peut laisser personne 
indifferent. Les Voix du Ciel, premiere de ces douze scenes, 
nous met dans ·,le climat de l'epopee que Le Livre pose deja, 
avec cettc idee magnifique ct· un livre dans lequel Jes anges 
ont ecrit le recit du martyre de Jeanne. Mais Jes Voix de la 
Terre obligcnt Jeanne a se souvenir : « Le feu qui briI.le, cette 
Jumee qui etouf/e ... pri!tres de Jesus-Christ, c'est vrai que je 
faisais taJ1t de ma/? ... » Frere Dominique dit a Jeanne qu'elle 
n'a pas ete livree aux pretrcs, aux hommes, mais aux betcs 
fauves. Et e'est Jeanne lzvree aux bctes. Le tigre, le renard et 
le serpent refuscnt de constituer le tribunal. Une voix se pro­
pose : « Moi, Porcus, je m'appelle Cochon / ... » et chacun de 
s'extasicr tandis que Jes juges transformes en moutons belent 
avec l'rnconscicncc de la sottise. Un chien hurle et Dominique 
cxpliquc it Jeanne comment ellc est venue jusqu'au fond de son 
malhcur, comment ellc est Jeanne au poteau : c'est par Les 
Rois ou /'invention du jeu de caries. ~lusicalcment, nous som­
mes au sommet de la partition ct l'idec de Claude! est genialc : 
le jeu de caries comprend quatre rois, quatre dames et quatre 
valets : Leurs ~lajestes la Betise, l'Orgueil ct I' Avarice, le 
,roi de France, le roi d'Angleterre, le due de Bourgogne. Pour 
lquatrieme roi, la Mort ct sa compagnc la Luxure. Ceux qui 

\

jouent recllemcnt la partie ne sont ni ,Jes rois ni lcs reines, 
mais les valets ; le due de Bedford, Jean de Luxembourg, 
Regnault de Chartres, Guillaume de Flavy. Le jeu commence, 
ii comprend trois parties. A la fin, Reg-nault gagne et Bedford 
s'avoue vaincu. « Messieurs, dit Guillaume de Flavy, je vous 
livre Jeanne d'Arc la Puce/le. » « La sorciere I », rcctifie Bed­
ford. Deux cloches symholisent .Catherine et Ma.rguerite ct une 

i
ge truculente et heroiquc nous montre Le Roi qui s'en 
-t-a Rheims. Puis c'est L'epee de Jeanne, que Jui a donnec 
int ~lichel. Selon les paroles de !'heroine : « Elle ne s'appelle 
s lei haine, mais /'amour! ... » \'oila !'episode de Trimazo 

!'on retrouve, avcc des voix fraiches d'enfants, la vieille 
anson populairc : C'est le mai, c'esl le joli mois de mai. 

Enfin le hucher de Rouen s'allume : Jeanne d' Arc en flammes. 
peuple murmure : « Ce n'etait qa'une pauvre enfant, elle 

't qu'elle a peur ... » « Celte grande flamme horrible, c'est 
ela (Jui va etre mon oelement de noce ? » soupire Jeanne, 

let, saintes tendent les bras a la martyre : « Jeanne fille 
,Cu, viens I » Dans une· peroraison grandiose, toutes les 
cbantent : « fl IJ a la joie qui est la plus forte. IL IJ a 

qui est le plus fort. 1l IJ a Dieu qui est le plus fort I » 
e. transfiguree, delivree de tous ses Hens, dame unc 
fois : « Personne n'a un plus grand amour que de 

don r sa ie pour ceux qu'il aime ... » 
II faut' emercier grandement l'industric phonographiquc 

d'avoi algre les difficultes de l'heure prcscntc, rcmpli sa 
· sion : fixer pour l'etcrnite un moment de musiquc, 

deur et de beaute. 
PIERRE HIEGEL. 

PROBLEME 

No 18 ■ Tenta. - Souvent, modes 
de paiement des interets. 
- 6. Se lranchit pour en­
trer ou sortir - C'est une 
heure de bavardage. -

Hori1ontalement I I. Habitant d& la 
Drome. - 2. Est formee par l'epa-

. 11:ouissement du nerf optique. - 3. 
!';.:,quit un jour de l'unilormite - Au 
calendrier. - 4. Metrique, ii vaut 
},:;j ~il,,grcn.:.rVis. -~ 5. Ancienne mon­
naie - Personnel - Dans une 8tude de 
dessin. - 6. Outil de menuisier . In­
verse : sert Cl la preparation du cuir. 
- 7. =c•.tx C.lli en ont ont le sens de 
ce qui convlent. - 8. Jeu de poet&. 
- 9. !; · engem.frent pas la melancolie -
Clamet:.t d auhefois pour arreter quel­
qu·un. -- tC Commencerent. 

Verticalemenl. - I. Vagabonder - A 
fail plus d"une fois l'objet d'une 
fausse declaration. - 2. Ile 4 Sup­
plice ou mauvais cheval. - 3. Indi­
que une fin - Avala a l'envers . Us 
religieux. - 4. Unite monetaire dons 
la poche d'un globe-trotler celebre -

7. Sans qu'on le sache moins l'u fi­
nal - Comme le precedent, la derniere 
lettre manque pour faire un ornement 
de tete. - 8. S 'illumine Jes jours de 
late • Substance dure employee pour 
laire des etuis. - 9. Vie de godaille 
perpetuelle. - 10. II n'est pas tou­
jours bon d'etre assis d1ssus. 

Solution du probleme n° 17 

Horizontalement : I. Elections - 2. 
Nogaro - lag (gai). - 3. Quotidien. 
- 4. Up · Ase - Eta. - 5. Altesses . -
6. Mie. - 7. Anesses - Ti. - 8. Urnes -
Ins. - 9. Emerge. - 10. Enta • Estes. 

Verticalement : I. Enquinaude. - 2. 
Loup - Nr. - 3. Ego - Amenat. - 4. 
Catalise. - 5. Tristesse. - 6. Jodee -
Me. - 7. Sosies. - 8. Niees - Rrl. 
9. Sante - Tige. - IO. Assises. 

I 
L nc saurait efre question, vous vous en doutez, de revenir s'ur unc 

technique ancienne. •Les retours en arriere, sous cet angle, sont gene­
ralement tres mal prises. Par contre, le desir d'1avoir un moyen d'e.coute 
lihere d'un secteur irregulier OU trap parasite peut obliger ci recourir 

,; ce procede. Procede toujours de mode quoique utilise au debut de la 
radio, faute de mieux. Quant 6 l'appareil portatif permettant un dep/ace­
ment sans grand mal, ce sera toujours le seul acceptable. 

SI l'ecoute en haut-parleur parait etre la seule ci /aquelle s'arretent /es 
auditeurs, le paste portatif ,peut fort bien se montrer plus modeste s'il 
perm et toujours de recevoir Jes nouvelles et Les concert.s, part out oil l' on 
se trouve en dtµlacement. Pour le concevoir raisonnablement~ sachons ce 
qu'il est 110ssible de faire dans ce domaine. 

On se trouve t<>ujours limite par une consideration si lo1;ique qu'elle 
fchappe generalement a beaucoup : que ce soit pour une raison de poids 
au de difficulte <Kapprcwi.,,;ionnement, ii ne taut que quelques piles pour 
l'alimentation. Cc qui revient a dire simplement : n'utilisant que peu 
d'fnergie, 11 nc taut pas espfrer en retrouver beaucoup Q la 'sortie. la 
sortie, ,c'e.st le haut-parteur. Et quandi ce/ui-cl se revele impuissant, ci 
jouer son r6le, on doit tres hbnnetement Lui substituer un casque ou 
ecr>uteur qui, s'il est mains OJ!reab/e, donne quand mente des resul/ats 
11ratiq11es equivalents. 

Par le fail menre qu'une foible reserv~ d'energie est employee, ii ne 
taut pas envisage, un grand nombre de lampes; le strict necessaire seu­
il•ment. On s'arretera done <i un juste c.ompromis, celui qui .permet une 
,icoute, meme lointaine quand J'ant_enn.e est su/fisante (une dizaine de 
metres), sans employer trap de imateriel. 

On en arrive ainsi au pet// croquis que /'on trouvera ci-dessous et qui 
schematise tout le recepteur. Sa simollcile permet ,de donner de tres bans 
resuttats et sa construction se lrouve ainsi elre absolument ,; la portee 
de tous. Ajouton_s que •pour Les eme~t~urs proches, on pourra esperer 
actionner un pettt haut-parleiir magneflque. 

Jntentionnell~ment, le materiel conseillf est assez ancien ce qui permet 
d'emptorer bien des pieces qui jouaient jusqu'ic/ ci ta Belle au Bois Dor­
mant. Le Prince Charmant est represente par Les temps actuels qui 
ohl/gent i1 /'utilisation de certains restes en Ires ban etat certainement •et 
tres a.ntes ci donner satisfaction ci tous. 

Taus' ceux qui ant quelque peu touche de loin ou de pres au I materiel 
radio) reconnattront la classique dftectrice li reaction suivie d'une basse 
frequence. Que ce montage ait ete surclasse depuis par d'autres. plus 
imposants, voilci qui ne fail aucun d().u/e. Pour/ant on salt aussi que ce 
montage ideatemcnt simple etail l'un des mei/leurs 'et qu'il n'a rt!elloment 
ett! detr6ne que par un desir, Ires tegitim,e d'ai/leurs, de nee plus ultra. 

,Les circonstances 11resentes vont nous permettre de faire revivre un 
montage que je considfre personnellement comme academique... parce 
qu'inimortel. 
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8ient6t dans votre quartier 

EXOTISME DE STUDIO 
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"RIP ... AILLE" 
au Theatre de l'Etoile 

0 
:r-. a vu quantitC de romanoiers 
<lCcdrc avec beaucoup d'A-propos 
des pays qu'ils n'avaicn1 jamais 
parcourus. C'est l'art de l'Ccrivain 

de faire illusion au lecteur. Le cinCastc 
a la meme tiiche. A-t-il pourtant le memc 
pouvofr? 

Si _!'on en juge par quelques recentes 
t•xpCr1cnces, J.l ne serait pas tellen1ent aisC 
de !romper ,le spectateur sur !'atmosphere 

. d'unc. action~ ~I semblc P.ourtant a priori 
que I on do1ve pouvoir obtenir par quel­
~ues artiflces adroits une impression d'exo-
1is1ne! ~e111c e~1 ne tournant qu'au studio. 
On I obt,ent b1en sur In scene ou le tru­
quagc est toujours apparent ! 'Et pourtant 
Le soleil de minuit, de Bernard Roland, ne 
parvient pas a nous transporter ~ur la rive 
d'Asie, non _{>ltts que ~Malaria au creut· de la 
jungle africa1ne I 

11 P!i;,t vr~i qu~en ce qui concerne le prcn1ier 
di.! CP!-. /Jln1s, JI n'cCtt pas suffi d·une ntmosphCrc prrnantc pour sauvC'r le rcslc 

Pour la reouverture de 
sa saison d'hiver, le Theatre 
de l'Etoile nous presente une 
revue d'un nouvel auteur, M. Guy 

Oli a lit un exemplc-typc du filn1 manque. !\IunquC cJ'un bout a l'autrr ~1al.gr-;, 
ou"~~iut-etre a r:ause du r?1~1an de Pierre Benoit dont ii est tirC, nrnnq\.ie par ~nc 

on langt1t1ssantc bat1~ sur u:1c faussc psychologie, un faux pittoresc UC', 
manquf' par !c n_1auva1s rmplo1 de ses interprCtes autant quc par la mCd\oc •·tc 

de sa rl-nhsahon. · 1 11 

Lt•s sentiments des personnages sen1blcnt d'autanli plus arbitraircs I 
acteurs nc font auc~n~ effort pour sin1uler au 1uoins la conviction. J~~ccs J!rr . 

po1!rtant _hon art1sie, es~ plus maladroit qu'un dC'butant. Josscline Gael~ ~st des Cars, dent le tire : « Rip ... aille » s'ex-
plique par la presence d'un sketch du regret-
le Rip, intercale au miiieu des scenes comme 

d une. dcconc~rtante fro1dn1r. Quant a Saturn in Fabre ii scmble avoir rjs I 
parh de faire s.a propre caricature. Et en ce sens, C'est parfois assezp rCu~!i 

pour mieux en souligner la mediocrite. Avec tous 
nos sujets actuels d'inquietude, M, Guy des Cars a 
reussi cette gageure de faire une ceuvre sans sujet. Elle 
donne pretexte a un constant defile de personnages allego­

l!I 

riques plus ou moins bien costumes, et se termine par un tableau 
disproportionne qui constitue a lui seul tout le second acte et se 
deroule ... dans un estomac. Le spectateur y assiste a la descende des 
aliments, puis a leur evacuation. On peut juger, par cela meme, de la 
haute elevation des pensees de I 'auteur. Si le gout, dans la realite, est intime­
ment lie aux phenomenes de nutrition, avouons qu 'ii est absent des scenes qui 
tendent ici a Jes representer. 

Avec ,lfalaria ~n SC'nt _de~ intentions plus nctteo;;. Jean Gourguet ui l'a 
rCalisC. avalt c-xpnu~ie sa volontC de faire 1111 fihn d'atmoiphC e 

t:op_i~'.al? ~~ns __ quitter le studio. S'il n'a pas tout a fait reus~i 
ci ~e! l Jll~1s!on, on send pourtant a plusieurs reprises qu'il a 
sa1s1,_ le ~ia1s par lequet ii dcvait y parvrnir. 

L intrigue est un peu mince. Elle aurait deman<le pout· 
« ~cc~ocher ~ le spcctat~ur une tension plus soutenue. 

l11~e1lilc Balin ne dcvra1b pas se contcntcr d'Ctrc jolic; 

M. Guy des Cars est un jeµne ecrivain dent la premiere ceuvre parue en librairie 

11 manque. 8. sa beaute un peu de c,haleur. Jacques 
Dumesnil rst sobre et justc. Citons encore Jean 

De~~court, Sessue Hayakawa, ct surtout Michel 
'\:1t~ld, dont I~ pe~sonnaliM s'accuse a chaque 

11h11 et qui, bicn e1nployC, tiendra sans 
doutc un jour sa place a l'Ccran. 

a connu un succes d'estime. Ses dons littera1res ne le predisposaient pas pour autant a 
ecrire une revue de music-hall, car c'est un genre perilleux qui necessite beaucoup de 
metier et une grande experience de la scene. Or, non seulement M. Guy des Cars s'est attele 
a une besogne aussi ingrate, mais ii a voulu innover tout en se pla9ant sous le parrainage involon­

En/In . ii convient de dire la part qui 
rev1ent dans Malaria A la musique 

d'Arthur Hoerec. 
taire d'un classique du genre. Voulait-il nous montrer ce que !'on avail fail avant lui et ce qu'il ambition­
nait d'apporter a son tour? Ence cas , !'experience s'est retournee centre lui, et !'esprit du boulevard, 
s'evadant en une pirouette, l'a laisse aux prises avec le seul esprit de l'escalier. 

Jamais vedettes n'eurent la !ache plus ingrate pour interpreter une ceuvre qui ne leur donne aucun role 
personnel. Tramel, Suzet Mals, Aime Simon-Girard, Duard fils son! des comediens excellents don! Jes possibilites 
meritaient un plus juste sort. Martha Labarr, Maupi, Andree Kleber, Vera Vikculova ~e fen! rEn:arquer au hasard de 
courtes apparitions. 

Francis France. 

Pierre Leprohon. 

1 !~ ~; J . ~/,· 1.1•1 r ~/I w~~~ m(. . R"1NDANT compte d'une representation de La Danse de Mort par la Compagnie des Sept 
, ~ 11~ - . que dirige Jean Vilar, J'a1 dit recemment le peu d'1mportance generalement accorde en 

France a la misc en scene, sans laquelle pourtant ii n'y a pas de veritable theatre. ;L~I · Un article de Gaston Baty, paru dans La Gerbe du 8 aout, donne sur cette question 

I · tous Jes eclaircissements desirables : « Le poete a reve une piece, ecrit Gaston Baty, 
•1 j Il en met sur le papier ce qui en est redii:ctible aux mots. M'µis ils ne peuvent expi•imer qu'une partie de son reve. ft z 1 []'est au metteur e11. see ?te qu'il appartiendra de restituer a l'reuvre du poete ce qui s'en eta,t perdu clans le 

7, chemin du reve au mam,sci·it. » Et encore : « Il s'agit, pour le metteur en scene, de realiser sur la scene le 
V ~onge d'un univers expre ssif et coherent, et de provoquer dans la salle une hallucination collective. » En effet, 

.,....,"L>..., le texte d'une piece n'est pas tout; pour qu'il prenne non seulemen.t toute sa signification, mais tout son volume, et 
7 que son inftuence sur le spectateur soit pleinement efficace, ii faut qu'il apparaisse, si je• puis dire, sous son jour le meil-

leur, de la meme maniere qu'un tablea,u dont la beaute, Jes valeurs n,'acquierent toute leur force que s'il est parfaitement 
eclaire. Le travail du metteur en scene est d'exterioriser, de rendre palpable, de faire vivre la pensee, le sentiment de 
!'auteur, de leur do!mer forme ; non pas d'habiller des mots mais de Jes materialiser. II est evident que ce travail se 
reduit presque a rien lorsqu'il s' agit de pieces courantes, comme ii y en, a malheureu,sement tant, qui ne sont que des 
jeux d'esprit ... La collaboration du metteur en scene et de !'auteur s'impose toujours I orsque ce dernier est vivant ; lors­
qu'il est mort, le metteur en scene doit avoir le controle absolu de l'Oluvre qu'il a resolu de monter. Maitre a son bord, ii 
commande a,ux acteurs, au decorateur, au costumier, aux machinistes. II lui faut beau coup d'autorite, et une honnetete 
scrupuleuse. Comparable au chef d'orchestre, tout son pouvoir doit ten.dre a !'illustration de !'auteur qu'il a choisi de 
serv1r. 

Pierre Minet. 



.1.,noAs, danscs hongro1ses, Yalses viennolses ou 1900.,,. 
a1nSJ se co1npose le repertoire de l'Orchestre Tzt­
g<1ne•cle Raymond Verney. 

ll est passe mattre do.ns l'exfcution de cette n1u­
sique un peu particuliCre et ce-pendant, curieusc 
anon1alie, pas un des n1usiciens qui le composent, 
sauf un, n'est d'origine centre-curopeenne. 

C'est en general parmi des pre1nicrs pl'ix du 
Conservatoire que Raymond Verney a llxe le choix 

de ses col'lnborateurs. 

ll etait interessant de lui den1ander Jes raisons <Jtli 
ont n1.otivC cctte selection qui, a rcxperience, s'est montrec 
jurlicieuse. Dt•puis 1932. cet orcheslre tzigane es! repuV, 
il est apprC-CiC par les aniateurs de cette n1ustlque tour it. 
tour prenantc, endiablee ct mClancolique. 

- On pourrait croire, nous dit Verney, que pour inter­
preter ces a,uvres folkloriques, ii est indispensable d'avoir 
l'Amc tzigane. C'est 18. une erreur ct je l'expliqne ... 

« Les tziganes sont des musiciens-nes. Its posscdcnt 
surtout une oreille d'une delicatesse intlnic et unc n1C­
n1oire prodigieuse. Mais bien rare-s sont ceux d'entre eux 
qui connaissent la technique musicale et ils sont le plus 
souYent guides par la fantei&ie et par le souveni,r. C'est 
pourquoi le theme qu'ils interpretent est toujours sem­
blable, ii manque de variete dans le fond, mais ii est 
11.eneral que dans une interpretation, chaque musicien 
tl'orchestre se laisse aller a sa fantaisie, apportant de~ 
variantes harmonieuses certainement, mais qui deforment 
crpendant l'ldee inltiale. 

« On pc,ut entendre piusicurs fois la n1~111e czardu, 
interpretee par le m~me orchestre. Elle n'est jamads la 
m~n1e. 

« C'e-st la raison qui m'a fait crCer un orchestre de 
nn1siciens ren1arquables aYec lesquels fobtiens une nlisc 
au point pa..-faite. A part chez des compositeurs commc 
Brahms ou Liszt don! l'«mvre demeure integralement 
ecrite · et orchestr~e par eux, la musique tzigane n'est 
pas ecrite. Elle s'est transmise par la traditdon et l'oreille, 
chacun y apportant son idee personnelle et cherchant 
avant tout a faire preuve de sa virluosite. C'est le jeu 
individuel. 

« J'ei done recherche a 1uettre un peu 'd'ordre dens 
la maison et a rendre des interpret-allons impeccables. 
Mon orchestre, a sa creation, cmuptaiit 22 executan~s, il 
en con1pte ltiix maintenant et c 'cst largement assez 
cinq violons, un alto, deux violoncelles, une contrebassc 
et. un piano. » 

- Un piano 1 Ce n'est pourtant pas lit un lnsb·ument 
tzigane? 

- Non. mals d'abord ii est pour le moment impossible 
de se procurer un cymbalon, puis lorsqu'il est joue par 
Constantin Mago, le seul Roumain dans l'orchestre, le 
piano remplit admirablement sa !ache. Je dirals meme 
qu'il est superleur et qu'il constitue vraiment !'Ame dP 
mon orcheslre. Mago est un grand artiste, sa collaboration 
1n'est prCcieuse~ 

« Conune je vous Pai dit, mes autre, executants sont 
Frarn;ais. CoG,11u, l'o1nbre de moi-n1ln1e1 Barthelemy, Cha­
van1e et T,hon1as sont mes violons1 mon pren1ier violon­
celle, Marin, tandis que Tassin e!>t contrebassiste. » 

- E'.es-vous limite a la musique tzigane. comme pour­
rait ie faire croire le nom de votre orchcstre ? 

E 

Non I Notre programme est plus etendu. II comprend ~n 
realate, tout ce qui ,peut etre consldere comme la musique 
de cabaret. Nous inter-pretons Ires souvcnt des valses 
- appelons-les 1900 - ecrites du temps que J'on valsait 
encore, valscs fran,;:aises ou viennoises, qui sont totalement 
de factures dilferentes. On n.e peut faire de compa•ralson entre 
Desir et Le beau Danube bleu. Et ceci no.us amene a l'ope­
reae viennoise, dans laquelle la valse est reine. Combien elle 

1est delicate et entrainante 1 Elle a etc certadnement la cause 
·prlncipale du succes des compositeurs viennois et de ceux qui 

. l'ont interpretee, ,puisqu'elle a. conquis le p,ublic. 
« D'ailleurs, !es t.zlganes lui ont toujou,rs reserve une large 

place. Nous ne faisons que continuer la traddtion. » 
Notre entretien dolt prendre fin, Raymond Verney et ses 

musiciens penMrant dans 1111 studio de Radio-Paris, pour char­
mer les auditeurs par l'harmonie d'une emission tant appre-
ciCe\ \,. 

Jacques Tilly; 

NCORE une emission de l'intarissabfe Pierre Hlegel. Et 
pou,·ta"t lorsqu'on lui en demande la cause, ce dlable de 
Hleget a reponse a tout et ses arguments sont convaln­
cants. Qu'est done cette emission de ~ La Belle Muslque » ? 

C'est une emission dont le premier but est de donner a 
l'auditeur !'amour de la musique. Ensuite, el le s"adresse plus 
partlculierement a eeux qui deja savent apprecler et dont le 
deslr est de mleux connaitre. 

- Est-II done deux · formes d'appreciation ? SI une reuvre 
plait, est-II possLb!e d'ajouter quelque chose a la sensation 
eprouvee ? 

- C'est Indispensable ; nous a•ppellerons cela, si vous le vou­
lez blen, le dllettantisme. Les sons qui frappent l'orellle peu­
vent plalre en eux-memes. mats !ls ne sont que des sons ; lls 
ne parlent pas. II faut creer par exemple, autour de !'audition 
d'une a,uvre, une sorte d"ambiance obtenue parfols par un ta­
bleau de la vie du composlteur. Exposer les mobiles qui l'ont 
!alt noter des Impressions que nous pouvons ressentlr, corres­
pondant A I Hat de son a.me alors qu'il lea ecrivalt. L'reuvre de­
vient alors en plus de sa beaut<! intrlnseque, plus luclde. plus 
vlvante ... 

- Croyez-vous vratment que parml ceux qui eeoutent vos 
emissions, nombreux ~otent ceux dont l'instructlon musicale est 
sufflsante pour acceder a ce dilettantlsme ? 

~ SI je n'avais comme auditeurs (Jue ceux-la, !'emission seralt 
inutile. Je vous al dit tout a l'heure qu'elie avalt pour but prin­
cipal ; faire aimer ... Les melomanes avertls en joulssent, s'l!s 
l'.ecoutent. mals elle est surtout donnee A !'intention de ceux 
qui sont avldes d'a.ugmenter leur sensibillte. 

« Je crols vous avolr deja dit que le courrler qui me parvlent 
est pour mot un thermometre. Nous allons, si vous vouiez, feµll­
leter ce volumlneux dossier ? 

Et nous volcl ·plonges tous deux dans la lecture de Jettres, 
parfols touchantes, par exemple celle de cette Jeune femme, 
immoblllsee d·epuls des mols et dont la seule distraction est 
d"ecouter la muslque, qu'elle alme belle, qu'elle a apprls a com­
prendre, et qui temoigne de sa reconnaissance. 

II y a de tout . dans ces lettres, mats au-dessus de toutes 
choses, le temolgnage d'une reeile d6votlon A la muslque. Ii en 
est de simples, de naives m~me. II en est aussl de haute tenue 
lltt6ralre. Ii semble qu'il y alt une correlation entre la beJJ·e 
muslque et le beau style. qui paralssent lntlmement lies; La rat.­
son en est donnee d'allleurs par un auditeur qui 6crlt ; 

« Le public des concerts a une manlere d'exprlmer son admi­
ration ; ii claque des mains, ce qui exterlorise son contentement 
et dHend sea muscles crisp6s et engourdls. Celui qui entend la 
radio, s'll est content, <lcrit. C'est sa detente ! » 

A en juger par le volume du courrter, nombreux sont ceux 
out sont contPnts. Etudions Qn peu leurs preferences. Toujou rs 
les m4!mes ; Jes romantlques, Beethoven, Chopin, BerHoz, Liszt 
en Ute, puls Wagner, Mozart et Debussy. Ce n'est pourtant pas 
IA de la muslque facile et cependant c'est elle qui conflrme !'opi­
nion de Hlegel. 

Cette <!mission, d'all!eurs, va Hre modlfiee. C'est une Indis­
cretion que nous pouvons commettre, sans devoller en quo! con­
slstera la modification. Nous ne le savons pas. 

J 



La fllleale deB ONAPA RTE Alo rs quatre d'entre eux 
s'ecrlerent: « Fernand. Fernand, 
Demer! • et lls expliquerent que 
le cinquleme etait un as dans ce 
sport. Neris, qui malntenant etalt 
le slxleme de la bande, organlsa 
done une exhibition. Les copalns 
se courberent cote a cote tandls 
que Fernand ,prenait son elan 
pour franchlr d'un bond Jes qua­
tre <!chines. 

Roman inedit de Pierre MARIEL 

XI1l (suite). 

- Bien entendu. qu'on remette im1nCdiatement 
la petite Clarisse en libertc. Voilll ,un ordre que 
vous ne tarderez pas a executer, n'es1'-ce pa,s mon 
cher? 

- Est-ce que vous me perm,:ttez, mon general, 
de vous parler 8. cceur ouvert ? 

- Bien entendu, Godefroy. 
- Vous avez parfaitement r8Lisont n1on g~nC-

ral1 de vouloi1r donner A cette affaire toute Ia 
suite qu'elle com-porte. 

- Ce me semble ... 
- IJ faut m~n1e donner 8. cc procC'S crin1inel 

la plus large publlcite possible. 
- Certes ! 
- Quand I'interet de la nation est en jeu, on 

ne peui entrer dans de futiles considerations de 
personnes. 

- D'accord. 
- C'etait II Mme de Beauharnois d 'etre plus 

oirconspecte dans le c,hoix des professeurs de son 
llls. 

-, Quoi ? Que dites-vous, Marcus ? 
- Mme de Beauharnois scra naturellement ap-

pelee II temoigner dens cette douloureuse affaire ... 
Bonaparte donna sur la table un forn1i-dable 

coup de poing. 
- Jc commence a comprendre oil vous voul~z 

en venir. Les ennemis de Mn1e de Beauharna1s 
vont profiter de l'aubaine. Hypocritement, on 
"S'apitoiera sur son sort... et la bande de Fouche 
fera drs sienncs. 11 y aura un scandale, et un 
peu de boue rejaiHira sur nous tous. Comn1an­
dant tant pis, mnis ii est indispensable. vous 
ente~dez bien, indispensable que ce orin1e reste 
secret. Donnez, en consequence, tous les ordr~ 
nCcessalres. Je vous laisse carte blanche, ,et quoi 
qu'il p,ui"sse arriver, je vous, couvre. 

- A vos ordres, mon general, mads le coupa­
ble? 

XIV 

- Vous vous nomn1ez le marquis Laurent de 
Saluces mais vous vous faites appeler Laurent 
DorincOurt ? Vous avez naturellen1cnt dc"S pieces 
d'identite II ce dernier norn ? 

- Qui mon g~ne ... 
- voU:s avez essaye de me tuer, et c'est ~111 

nliraculeux hasard qui a fait echoner, uu dernior 
n10n1eut, votre nutchination infernale. 

Cette fods, Dorincourt ne repondit point. L_e 
magnE!tisme de Bonaparte agissait aussi sur lu1. 
D'aille urs1 celui-ci continuait, implacable : 

- Vous avez voulu abattre en moi le meilleur 
soutien d'un rCgime quc vous dCtestez. Mais vou_s 
n'avez sans doute pas songe que, sans 111()1, 
actuellement, la nation etait vouee II sa perte. 
Moi seul ait as!iez d'ascendant sur les troupes 
pour les reorganiser et les conduire A la victoire. 
Nous sommes de nouvrau menaces sur toules nos 
frontibres. Yous ~te'i-vous dit que le Royaume de 
France ou la Rf"publiqur Frantnise, c'etait tou­
Jours Ja France ? 

• Celle France a besoin de soldats courageux. 
Laurent Dorincourt (car mainlenant ,H n'y a plus 

Illustrations de H. FOURNIER 

de n1arqujs Saluces), vous allez _suivre 
le commandant Godefroy et vouc, s1gnerez 
devant luo votre acte d'engagement. Quand 
Ia cam•pagne commencera, ii ne manquera 
pas d'occasions p6rilleuses de prouver son 
atlachemen~ au drapea.u. Vous m'avez 
compris ? 

- Je ne merlte pa~ tant de bonte, mon 
general ! 

- Vous m'en remcroierez en dcvenant le 
meillcur soldat de votre demi-brigade. 

- Marraine, voulez-vous bien me par-
donner? . 

- Te pardonner ? Qu'est-ce que cela s,­
gnifle entre nous, 1petite Clarisse? Je n'ai 
rien A te reprocher. Au contrai re, tu me 
donnes une grande Joie. Quand tu es arrivee 
chez moi, Je me suis promtls, des le pre­
mier jour, de faire ton bon.heur. Pui'>. j'ai 
rte tres inquiete parce que Je te voyais reti­
cente renfermCe. conflnee dans tes chagrins. 
Main1:enant, au cont·raire, tu rayonnes d'une 

Joie pure. L'avenir s'annonce merveilleux devant 
toi. Tu aimes. Tu es aimC"e. Tu connais done le 
seul "Sentiment qui mCrite qu'on vive. Puisse le 
bonheur ne pas te rendre trop egoiste. Quand 
vous serez n1anies, to.us deux, souvenez-vous de 
moi. Vencz me rendre visite, quelquefois ... 

- Le general Bonaparte m'en facilitera peut­
~trc l'occasion, Tepondit Marcus en souriant 

- Voyez-vou~ cet umpertinent, repliqua Josf­
phine. en lui donnant un coup d'Cventail sur Jes 
doi·gls. 

FIN 

II avait prle du champ et ii 
allalt s'elan.~er quand II fut re­
tenu par un couple qui passa1t 
tout pres de Jui. C'etait un 
homme elegant, de haute tallle, 
a !'air severe, qu'accompagnait 
une Jeune femme ·blonde. qui 
paralssalt tres triste. Lui parlait 
haut, et violemment repetalt : 
c Non, non ». d'une voix rageuse, 
lorsque arrive a la hauteur de 
Demer · et a trols pas de Jul, ii 
s'effondra sur le sol. 

L'enfant cria : < Au secours . • 
Neris se preclplta pour relever 
l'lnconnu tandis que sa compagne 
avalt pa.II et s'etait mise a trem­
bler, repetant : < Qu'y a-t-11 ? 
Mais qu'est-ce qu'll y a ? > 

La foule s'amassa rapldement 
autour de l'homme etendu et de 
la femme tremblante, malo 
comme un agent arrivalt, elle 
s'ecarta. Le gardlen de la palx 
se pencha et examlna solgneuse­
ment la !orme Immobile. 

- Je crols que cet homme est 
mort, dit-11, en se relevant. 

Puls, s'adressant a la femme : 
- Le connalssez-vous ? Savez­

vous son nom ? 
- C'est Pros.per Cavoque. 
L'agent eut un haut-,le-conps, 

tandls que la foule resserrait 
son etrelnte dans un mouvement 
de curloslte. Tout le monde con­
nalssalt, de nom tout au moins, 
Prosper Cavoque, le grand ln­
dustrlel, plusleurs fols milllon­
nalre proprletalre d'une ecurie 
de course, dont le faste et Jes 
receptions defrayaient la chro­
nlque. 

-- Prosper Cavoque, repeta le 
serg-ent de ville, qui avalt tire 
un carnet de sa poche et pre­
nait des notes. Et vous, ma­
da,me ? 

(A suivre.) 

Roman inedit de Therese et Pierre OARTAL 

Illustrations de R. MORITZ 

C 
'ETAIT par une de ces splendides mati­

nees de Juin oil. l'ete, m a intenant sOr 
de sa vlctolre, s·epanouit paislblement. 
Claude Neris, reporter de Ja Societe de 

cinema Abld, venait de s'engager dans le ,pPtit 
bois de pins qui iolnt la Porte Maillot au 
Jardin d'Accllmatatlon. Comme c'etait un 
jeudl, Jes groupes d'enfants Halent nombreux 
et Neris, circulant parml eux, se rappelalt 
Jes conslgnes qu'll avait re!:ues : 
~ Que ce solt plge sur le vif, m'a dlt le 

patron. Pas de jeux arranges avec des gosses 
transformes en un clln d'rell en cabotlns. 
Tournez ce qui se presentera. 

II en a de blen bonnes ! S'll se figure que 
c'est commode ! 

Et Nerfa marchalt lentement, lalssant ceux 
que Jes barres egaillalent en tous sens comme 
d'autres que des echanges de timbres ou de 
parties de bllles reunlssalent dans un cou-
dolement con!us. · 

-; Tiena voila peut-~tre mon atralre ... 
Et le journallste - car n'ecrlt-on pas 

malntenant avec des Images ? - avisalt un 
groupe de quatre gar!:ons de dlx a douze ans 
qui, postes a des arbres forJP.ant un carre, 
Jouaient aux quatre coins. Au centre, un 
clnqul~me couralt efltre eux. L'allure etalt 
vive, !es enfants ardents a la Jutte et - ce 
qui comptalt aussl - la scene rentralt exac­
tement dans le champ de !'apparel!. La lu­
miere etalt bonnfl. Neris eut le sentiment 
que sa prise etalt excellente. Puls II tadressa 
a ses acteurs qui malntenant le regin-dalent : 

- C'est tres blen. Malntenant, Je v'oudrais 
du saute-mouton. 
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ECOLE DES COCOTTES 
avec 

- SPINELLYetRELLYS-= GRAND - GUIGNOL = 
U~-~~~F~U~e~ MAMAN, comedie de C. ORVAL 

UNE ROUSSE, com. de MOUEZY-£ON 

ous les soirs 20 h. 30 (sauf merer.) 
Mat. sam. dim. et lundi a 15 h. 

DAUNOU Jean PAQUI 

L'AMANT de PAILLE 
PALAIS-ROYAL, gros sucds de J. de letra1 

: ON DEMANDE UN MENAGE : 
♦ Depuis « Bichon », Paris ♦ 
♦♦♦♦ n'avait pas autant ri ♦♦♦♦ 

S '1 L est un domaine que les consequences de la guerre 
n'ont pas afTaibli, c'est bien le theatre. Oh ! Je ne 
veux pas parler de la qualite des pieces qui reste 

- a peu pres - cc qu'elle etait avant 1939. Jc n'aborde 
pas davantage le metier de monteur de spectacles qui 
.xige de plus ,n plus d',ingeniosltc •pour supplecr a tout 
,·c qui manque : ctofTc pour Jes costumes, peintu,re pour 
Jes decors. Je vcux simplement dire quc le theatre se 
portc bien, puisquc non seulemcnt on repetc toujo.urs de 
nouvcllcs pif!ces, mads encore parce qu'on Jes jouc en plein 
{•te. II ne faut pas remonter Jojn dans nos souvenirs pour 
retrouver afllchi><, a la porte des sallcs en cetle saison la 
fan1euse pancartc : Reldche, rPouverJure en septembre. Or, 
consultez le programme actuel des spectacles - a cctte 
page mf'me - et vou~ verrez qu'ils sont nombreux, ,·ariCs 
et ne craignent pas la canoicule. D'aill<'urs, lcs theatres nr 
font-ils pas tous recette? Le music-hall plus '-PCCialemenl. 
A part deux saJJes fennees - <·t t>ncore. ellcs rouvriront 
fin ao0t - toutes 1es autres prC~wntent' leurs plume~, Ieurs 
paillettcs et leurs jolies fllles, toutes choses qui, apparem­
ment, ne s'usent pa~. Bravo ! « en, C't"St Paris » comn1dJ 
anrait <lit Mistingnett. 

Gavarni; . "' 
I ~ '"'tl/,'! 

\I \~..... ,,,,,.. V I 

JARDIN DE MONTMARTRE 
I, AVENUE )UNOT 

Une formule unique de Music•Hall 
en pleln air. 

Tous les Jours, The Artistique de S a 7 

Soir. 20 h. Sam. et Dim. mat. 16 h. 

avec un PROGRAMME de VEDffiES 
Mont. 02-19 

C.I.S. Arene:; Gd Palais C.t.S. 

CIRQUE ALBERT 

HANCY 
6 Les FRATELLINI J 

dans leurs Corridas de Toro, 
m., dim., lundi, jeudi Uh. et 20h. 

Loe. Grand Palais (lly. 83-16) 

ABC 
B 

VENDREDI 20 AOUT 
RtOUVERTURE AVEC 
REINE PAULET 

et 
FOLIES BURLESQUE 43 

C ovec 
G. OORLIS, M. REVOL, ORBAL 
-LOCATION OUVERTE 

(Photo Ilarco11rt.°1 
ALIX COMBELLE 

i oue avec son orchestre aux ches du 
Jardin de Montmartre. 

I~ !i~"~~; _ 
~ operette d'A. Willemetz et Christine ~ 
§ Soir.20h.sf. mercr. Hat.dim.lSh. § 

FPO RTE-SAi NT-MARTIN 7 
ssoin 20h. 30(t;• r) HAT. DIM tSh., 

CONTROLEUR 

I DES WAGONS-LITS I 
CONTINUE SA 

_JOYEUSE CARRIERE 
Le Je.une Colombier r8p8te actuel­

lement une pi&ce de Shakespeare : 
cc Tout est bien qui finit bien », qu'il 
cr8era en aeptembre, au Th&d:tr& de 
l'Humour. 

(Photo /lorrourt. \ 
GABRIELLO 

qui vient de faire sa rentree au Casino 
Montparnasse, 

TOUS LES SOIRS 1 20 h, 30 preci■H 

CHANTILLY 
LA NOUVELLE REVUE 

10, RUE 
FONTAINE 

«BONJOUR PARIS» 
un 1ucc81 triomphal dont toute la pre11e 1'e1t faite l'echo 

~ APR~S LA REVUE ET JUSQU'A L'AUBE ~ 

REINE PAULET (Photo Harcourt. l SENSATIONNEL SPECTACLE DE NUIT 
dont la rentrlte au Music.Hall coilicide avec la r8ouvertu.re- de l"A. B. C., 

le 20 aoO.t. 
10 ATTRACTIONS et LES FRANCIS BELLES 

EDUARD • LUINO et leur■ 15 virto,e■ 

8-'43. lmp.CURIAL-ARCHEREAU, Paris. - L. 0. L. N• 30.0132 - Dep6t leg•I 19'43 - 3• trimesve. 
Le Garant : G.BOUVRY • 55,Av. du Ch,•Elyseu, Paris. R.C.SeinoH-4--'4S9B. AutoriHtion N• 27 



v1 • 

t 
~" -

14, rue 
Wuhlnston 

PARIS 

L·tdition des Y1dettes 
PAUL 

BEUSCHER 
27, 8d. Beaumarchais 

PARIS 

tDITIOHS 
JOUBERT 

~S, rue d'Hautevllla 
PAIIIS 

. 

.r Opf 
s.. ~ I " ,., 

~ 

'RDI/\' C 

~ 

OUVfAUl[S 
(., 

PARIS • CHOUDENS 
tDITEUR 

95, r. ~" fbs St~ 
et 38. r_, Jean--HermoE 

E N pleine sab,un de vacancts, k jardin des nouveaut~s cnnnalt peu Je flcurs natu­
relles ; elles profitent du mois d'aofft pour vivre en serrc: chatu.lt: a,·ant · de 
s'~panouir A la rentree dan~ les alll!es futures. Cependant la jeune mar4ue 

« fLLmil'rt: » n'il pas ralenti son a1:t:vitt!, puis4u 1 t:lle nous offre citH! dis,!ues. II 
est \'Tai 4.ue c't:st un-e gageure : vouluir cri:er une nouvelle branche de l'industrie 
phonographi4ue en cette ptriodt: particulit!n:ment difficile. Mais Jean Fumiere, son 
jcune et ardent directeur, voit grand, ce 4ui est peut-etre le meilleur moyen de voir 
juste. II prepare une sais,>n -13--14 4ui laisse n;vcurs timides et timores. Ne doit-il 
pas enregistrer toute la Jeune Musi~ue Frane;aise ? Tiiche passionnante qui rendra 
un immen~c service au., m~;si-ciens et aux c.Jiscophiles puis4.ue .ainsi nous aurons, en 
marge des catalogues des grandes .maisons d'edithrn. une discothe~ue contemporaine 
dont le prix et la valeu•r seront inappn~ciables, que1 que soit le choix des ceuvres 
enregistr~cs. Pour pouvoir fournir un tel effort pu: " mcnt artistique, les Jisques 
Fumi~re ne ne'gligent pas la chanson t:t la musi(!ue de «.la. "'t' • au fond, ils ont par­
faiteme 1t raison. car ces deux genres charmants, lorsqu'ils sont traitt!s avec tout le 
;.oin 4ui leur .est dll, sont eux aussi 1es pierres de la grande maison de ta Musi4ue. 
Nous nous souvenons encore des cires pr~cCdernmtnt nressees par cette Jeune mar­
que ou !'on trouvait Jes noms de Michel Warlop, Pierre Mingand et les Trois Chante­
relles. Cette fois-ci, les disques Fumier..-: proposent aux amateurs le Trio Houssa, 
d'un genre absolument nouveau en France, et 4ui fail, je pense, ses debuts au pho­
nographe, avec deux chansons bien venues : c: 11 n'y a pas de gaitc! sans musique > 
et « A nous trois ». Ces deux chansons ont le m~rite d'~tre personnelJes et vraiment 
ecrites pour le Trio HoussR qui doit con4ucrir tres vite la classe internationale. 

Sarane Ferret et la Quintette de Paris ne sont pas des inconnus pour les disco­
phi1es. La sonorite de « Sarane :1> est tres particuliere, sa technique violonistique est 
essentiellement tzigant. Elle apporte au style swin~ un piment special qui rejouit 
les connaisseurs. « Jouanette ». « Soir triste 1>, « N° 13 » et « Monette 1> nous per­
mettent d't!tudier de tres pres ce style vraiment particulier, nous montrant, ·par cet 
apport personnel, que le jazz est avant tout une chose vivante, trouvant le nwyen 
de st:: renouveler dans les terres le~ plus imprl!vues. 

Jean Visconti fail un sort agreable it « Rio la belle • et deploie tout son ·charmt 
dans « Oh ma m'ami >, une chanson qui sera sans aucun doute un des plus gros 
succes de I~ saisnn p-rnchaine. 

Entin, autre debut au disque : Sylvia Oo.rame. Nous avons connu CC!ttt! jt:une femme 
tre:pidante 'Sous divers aspects. D'abord, sorte de Fragson moderne, e11e chantait en 
s'accompagnant au piano. Entin, e11e apparaissait telle la oeesse du Rythme au mi­
lieu J~ l'orchestrt! du Colle'ge-Rythme. Excdtente ~cole poor une artiste dont la per­
sonnallte cr~ve un peu la toile et demande un peu de temr~rance pour arri\'tr ii 
l'equilibre qui est l'apanage des vraies natures de music-hall. Sylvia Dorame nous 
offre une chanson de Jean Tranchant tres curieuse, trt's amere malgrt! son titre et 
sa f~cture : « Stump ». image du tou.rbillon affnlant dt! ta \·i~ inod.erne, oll chacun 
s'ag1te . .. pour oublier. Au \'erso. elle mterJH~te a sa manil!re « Histoire d'amour » 
d'Henri Contet et Marguerite Monnot. La, c'est autre chose ; 4uand une chanson a 
ete ma, quee par Edith Piaf, ii est impossible a quel-
ques rares_ exceptions prt!'S, d'arriver a en faire quelque 
chose. Ma,s en fin Sylvia Dorame st defend et j' attends 
a\'cc curiosite son second disque. 

Pierre Hiegel. 



ELYANE 




